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NOUS JOINDRE

WASHINGTON (AFP) — Donald 
Trump a reconnu publiquement 
qu’il dissimulait sa calvitie, une 
admission rare pour le président 
américain dont la chevelure suscite 
une multitude de commentaires.

«Je fais l’impossible pour mas-
quer ma calvitie, les amis. J’y tra-
vaille dur», a-t-il plaisanté lors d’un 
discours devant une organisation 
conservatrice près de Washington.

«C’est pas mal, hein? On tient le 
coup», a ajouté M. Trump avant de 
faire une pirouette sous les applau-
dissements de l’assistance.

La chevelure incongrue de 
Donald Trump suscite depuis 
longtemps les commentaires, 
notamment en raison de ses 
balayages aux teintes changeantes, 
tirant parfois vers l’orangé.

Selon des coiffeurs interrogés par 
l’AFP, le président cache sa calvi-
tie grâce à un savant montage de 
mèches rabattues, maintenues par 
un produit fixant.

Trump plaisante 
sur sa calvitie
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TROIS-RIVIÈRES — Les proches 
d’un Trifluvien globe-trotteur hos-
pitalisé d’urgence en Afrique après 
avoir contracté la malaria font tout 
ce qu’ils peuvent pour lui venir en 
aide. 

Dans un état comateux dans un hô-
pital en Tanzanie, Emmanuel Gau-
thier a été déplacé vendredi dans un 
hôpital du Kenya où les soins sont 
plus adéquats. Sans assurance, ses 
proches ont déjà dû débourser près 
de 12 000 $ et les frais médicaux 
continuent de s’accumuler. 

La famille d’Emmanuel Gau-
thier, en voyage en Afrique depuis 
décembre dernier, a été mise au 
courant de l’état de santé du jeune 
homme jeudi. Des membres du 
personnel de l’hôpital où se trou-
vait le Québécois en Tanzanie ont 
utilisé son téléphone cellulaire 
pour appeler son frère. 

«J’ai eu aussi un appel de l’am-
bassade du Canada qui avait été 
mise au courant de l’état de santé 
de mon frère par l’hôpital où il 
était», affirme en entrevue Vincent 
Gauthier, le frère du globe-trotteur 
de 32 ans.

Cet hôpital, destiné aux plus 
démunis, n’était pas du tout outil-
lé pour traiter Emmanuel Gau-
thier. Un transfert vers un plus 
gros hôpital était donc impératif, 
car son état de santé se détériorait 
très rapidement. 

«Il était dans le coma et dans un 
état critique pour sa vie», précise 
Vincent Gauthier.

Emmanuel Gauthier a contrac-
té la malaria. Les premiers symp-
tômes se seraient manifestés 
mercredi et son état de santé s’est 
rapidement détérioré. Alors qu’il 
était dans le coma, ses reins et son 
foie étaient très mal en point. 

«C’est foudroyant », confiait 
son frère en milieu d’après-midi, 
quelques minutes après avoir eu 
des nouvelles de l’état de santé de 
son frère. «Un de ses amis l’a aper-
çu prendre l’avion pour l’amener 
dans un hôpital du Kenya. Appa-
remment, il a pu embarquer seul 
dans l’avion avec beaucoup d’aide. 
C’est très difficile d’avoir des nou-
velles de l’Afrique, mais ça irait un 

peu mieux. C’est encourageant.»
Si jamais l’état de santé d’Em-

manuel Gauthier se détériore 
encore et que sa vie se retrouve à 
nouveau en danger, il devra être 
transféré dans un hôpital euro-
péen ou canadien. Le coût d’une 
telle opération pourrait toutefois 
atteindre les 150 000 $ selon les 
proches du jeune homme habitué 
des voyages. 

Afin de payer un éventuel trans-
fert vers la France ou un rapa-
triement au Canada, des proches 

d’Emmanuel Gauthier ont mis 
s u r  p i e d  u n e  c a m p a g n e  d e 
sociofinancement sur Facebook 
appelée Rapatrie Emmanuel au 
Canada. Déjà vendredi soir, plus 
de 19 000 $ avaient été amassés. 
Cet élan de générosité surprenait 
énormément les proches du jeune 
homme. 

L’état de santé du globe-trotteur 

trifluvien étant incertain, ses 
proches ne savent pas si un trans-
fert d’urgence vers le Canada ou 
l’Europe est immédiatement 
nécessaire. «Pour l’instant, son 
état doit se stabiliser. Par la suite, 
on va suivre les recommandations 
des médecins», note son frère, 
Vincent Gauthier. «Les recom-
mandations étaient qu’il change 
d’hôpital au plus vite.»

De plus, une personne de l’am-
bassade canadienne en Tanzanie 
suivrait la situation de près. La 

famille d’Emma-
nuel Gauthier est 
d’ailleurs en com-
munication avec 
elle. 

Emmanuel Gau-
thier est un grand 
voyageur. Depuis 
qu’i l  a  18  ans,  i l 
parcourt le monde 
plusieurs mois par 
a n n é e .  I l  s’é t a i t 
e n v o l é  p o u r  l a 
d é c o u v e r t e  d u 
continent africain 
en décembre der-
nier. «La majorité 
de l’année, i l  est 

parti en voyage. Durant les trois 
dernières années, il était en Suède 
et en Norvège», précise son frère.  

ROBERT AUBIN DÉNONCE 
L’ABSENCE DE SERVICES 

Inquiets de l’état de santé de 
leur fils, les parents d’Emma-
nuel Gauthier ont communiqué 
jeudi avec le député fédéral de 

Trois-Rivières, Robert Aubin. Ils 
espéraient ainsi obtenir de l’aide 
pour pouvoir avoir des nouvelles 
de leur fils, mais aussi pouvoir lui 
venir en aide. 

B i e n  q u ’ i l  a c c o m p a g n e  l a 
famille d’Emmanuel Gauthier 
dans ces moments difficiles, 
Robert Aubin est toutefois révolté 
par son impuissance. 

«C’est la première fois qu’on fait 
face à une telle situation. Et ça 
nous a fait découvrir à quel point 
on est démuni comme bureau de 
député pour agir dans ces cas», 
soutient le député fédéral de 
Trois-Rivières. 

Dans la grande majorité des 
ministères, les députés ont des 
accès facilités aux fonctionnaires. 
Cela permet à un député de venir 
en aide à un citoyen lors de situa-
tions exceptionnelles. Toutefois, 
cette disposition n’existe pas 
pour le ministère des Affaires 
étrangères. 

« Nous avons appris  que ça 
n’existe pas de ligne dédiée», 
soul igne le  député qui  sou-
haite dénoncer cette situation à 
Ottawa. «J’ai découvert que dans 
ce type de cas, je suis un citoyen 
comme tout le monde qui doit 
appeler la ligne 1-800 et faire le 2 
pour me faire dire que mon appel 
est important.»

Le député estime que cette 
situation est incompréhensible. 
«Lorsqu’un citoyen est malade à 
l’étranger, c’est là qu’il a besoin 
des services consulaires», ajoute 
Robert Aubin. 

UN VOYAGEUR CONTRACTE LA MALARIA EN AFRIQUE

Des heures angoissantes 
pour une famille trifluvienne

Emmanuel Gauthier a contracté la malaria en Tanzanie. Il a dû être transféré d’urgence dans un hôpital du Kenya. 
— PHOTO: FACEBOOK 

Si jamais l’état de santé 
d’Emmanuel Gauthier se détériore 
encore et que sa vie se retrouve à 
nouveau en danger, il devra être 
transféré dans un hôpital 
européen ou canadien. Le coût 
d’une telle opération pourrait 
toutefois atteindre les 150 000 $, 
selon les proches du jeune homme 
habitué des voyages. 
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Le fardeau de la culpabilité

L
es deux amis n’auraient 
jamais dû monter sur 
la moto ce soir-là. Ils 
avaient trop bu. Claude 
Grenier voudrait pouvoir 

revenir en arrière pour faire autre-
ment, mais le mal est fait. 

Quarante-deux ans plus tard, il a 
décidé d’assumer cette erreur de 
jeunesse. En parler, c’est éviter que 
d’autres la répètent. C’est commen-
cer à se libérer, aussi, du poids de la 
culpabilité.

Claude Grenier ne cache pas sa 
nervosité en m’accueillant dans 
son bureau situé au sous-sol de sa 
résidence, à Shawinigan. Consul-
tant en ressources humaines et 
conseiller municipal, l’homme de 
62 ans a également enseigné une 
vingtaine d’années au niveau collé-
gial. Il connaît beaucoup de monde 
et l’inverse est aussi vrai. 

«Je sais que je ne devrais pas, 
mais j’ai un peu peur du jugement 
des autres...»

Ce père et grand-père n’est pas 
fier de lui, mais il ne veut plus re-
fouler cet épisode qui a marqué sa 
vie et dont il tire, le premier, des le-
çons. «Après ça, j’espère tourner la 
page et tant mieux si mon histoire 
peut servir à quelqu’un.»

Juillet 1975. Le jour, Claude Gre-
nier travaille dans une entreprise 
de déménagement. Le soir, l’étu-
diant en vacances fait la fête. C’est 
l’été de ses 20 ans et il sait en profi-
ter avec Daniel Boisvert, son meil-
leur ami qui ne laisse pas sa place 
non plus. 

Cette soirée du 20 juillet est une 
autre occasion de prendre un coup 
solide. Nanette Workman est en 
spectacle à Shawinigan. Claude, 
Daniel et le reste de leur gang sont 
parmi la foule. Le show se termine, 

mais le fun ne fait que commencer. 
Comme c’est souvent le cas, ils fer-
ment le bar à 3 h du matin. 

Claude Grenier et Daniel Boisvert 
auraient dû rentrer sagement à la 
maison pour dégriser. Mais depuis 
le début de l’été, ils campaient avec 
d’autres gars sur le bord d’un lac à 
Notre-Dame-du-Mont-Carmel, la 
municipalité d’à côté.

Alcool et jugement font rarement 
un bon mélange. L’abus de l’un 
engendre souvent le manque de 
l’autre.

«On n’aurait jamais dû prendre la 
moto», regrette amèrement Claude 
Grenier. «On était chauds...»

Daniel a démarré sa puissante 
Suzuki en annonçant qu’il s’en 
allait dormir au lac. Claude s’est 
assis derrière lui sans vraiment 
s’objecter. Les deux  amis étaient 
trop éméchés pour se convaincre 
l’un et l’autre que ce n’était pas une 
bonne idée de prendre la route 
dans cet état. 

En chemin, le duo a poussé l’au-
dace de narguer deux personnes 
qui prenaient place sur une petite 
motocyclette.

«On déconnait comme des 
jeunes cons», se reproche Claude 
Grenier avant de laisser tom-
ber: «On était tout le temps sur le 
party. On était dû pour se casser la 
gueule. Je ne suis pas fier de ça. On 
a couru après...»

L’accident est survenu quelques 
secondes plus tard, sur le pont 
enjambant la rivière Saint-Mau-
rice, à l’entrée de l’ancienne ville 
de Shawinigan-Sud. L’homme en 
garde quelques flash-back. Il est 
étendu au sol. Une femme lui porte 
secours. Toujours conscient, il en-
tend son ami râler plus loin.

«Daniel est arrivé en pleine face 
dans la clôture du pont. Il a eu la 
mâchoire, l’omoplate et la clavicule 

fracturées, la rotule égrenée, les 
poumons perforés. Il était cassé de 
partout.»

Claude Grenier ne s’en est pas tiré 
indemne non plus. Son foie a été 
percé à plusieurs endroits et on a 
dû lui refaire le poignet.

Les deux jeunes hommes ont 
été hospitalisés pendant plusieurs 
semaines aux soins intensifs. Un 
moindre mal dans les circons-
tances. Ils auraient pu se tuer.

Mais telle une bombe à retarde-
ment, la mort a malheureusement 
frappé une dizaine d’années plus 
tard. Daniel s’est enlevé la vie. 

Peut-être que ça n’a rien à voir, 
on ne le saura jamais, mais Claude 
Grenier ne peut s’empêcher de 
penser que son meilleur ami ne 
s’était pas remis de cette nuit tra-
gique, un sujet évacué de leurs 
conversations.

Quelque temps avant de com-
mettre l’irréparable, Daniel avait 
rencontré Claude par hasard, se 
limitant à lui dire. «Il faut que je te 

parle.»
«Je lui ai répondu que j’allais le 

rappeler, mais occupé et pressé, j’ai 
tardé à le faire», regrette profondé-
ment un homme dont la culpabi-
lité ressentie depuis l’accident s’en 
est trouvée décuplée. «On n’aurait 
jamais dû embarquer sur la moto... 
Et j’aurais dû rappeler Daniel.»

Le samedi soir 24 mars prochain, 
Claude Grenier, sa conjointe et ses 
enfants seront devant le téléviseur 
pour écouter Deuxième chance 

d’Ici Radio-Canada, une émission 
où les participants espèrent retrou-
ver une personne qu’ils veulent 
remercier ou à qui ils souhaitent 
demander pardon.

Le résident de Shawinigan s’est 
tourné vers cette équipe de recher-
chistes pour l’aider à retracer les 
gens qui leur ont porté secours, à 
Daniel et lui, quarante-deux ans 
plus tôt. Il souhaitait notamment 
rencontrer cette infirmière qui, 

selon son souvenir, lui a porté assis-
tance dans les secondes qui ont 
suivi l’impact.

Vous avez probablement vu pas-
ser un avis de recherche à son sujet. 
Au cours des derniers mois, il a été 
partagé à maintes reprises sur les 
réseaux sociaux.

«Ce soir brumeux de juillet 1975, 
après avoir dépassé quelques voi-
tures, les deux jeunes hommes ont 
perdu le contrôle de la moto et ont 
heurté la bande trottoir du pont. 
Sans l’intervention de cette femme 
sur les lieux de l’accident, proba-
blement que l’un des motocyclistes 
n’aurait pas survécu», disait le 
communiqué.

Ce n’est pas le but de cette chro-
nique de révéler le dénouement 
de l’émission, mais oui, des retrou-
vailles ont eu lieu. À travers surtout 
cette expérience qui ravive toutes 
sortes d’émotions, Claude Grenier 
apprend à faire la paix avec l’été de 
ses 20 ans et l’absence de son meil-
leur ami.

Victime d’un grave accident de moto en juillet 1975, Claude Grenier a fait appel à l’émission Deuxième chance pour retrou-
ver les premières personnes qui les ont secourus, lui et son meilleur ami. — PHOTO: SYLVAIN MAYER
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Exposition 
au Havre du 
Faubourg sur le 
glissement de 
terrain de 1955

MARC ROCHETTE

marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

NICOLET — Le 12 novembre 1955, 
vers 11 h 45, un glissement de ter-
rain est venu bouleverser non 

seulement le paysage de Nico-
let, mais aussi la vie de plusieurs 
citoyens. Soixante-trois ans plus 
tard, les souvenirs remontent 
à la surface avec l’exposition de 
photos qui est présentée tout le 
week-end au Havre du Faubourg.

C’est d’ailleurs l’un des résidents, 
Claude Girard, qui a eu à cœur 
de rassembler plusieurs photos et 
documents pour les rendre dispo-
nibles non seulement à l’interne, 
mais aussi, au plus grand nombre 
de personnes à l’extérieur. L’ancien 
maire de Grand Saint-Esprit avait 
eu l’occasion de se rendre sur les 
lieux du désastre alors qu’il avait 
21 ans.

Lors du vernissage tenu vendredi, 
plusieurs citoyens ayant vécu cet 
événement tragique étaient à la 
résidence de Nicolet, dont Georges 
et Gisèle Biron qui, outre la perte 
de leur maison et commerce, ont 
failli perdre leur petit garçon d’un 
an dans l’éboulis qui aura fait trois 
morts. D’ailleurs, Lise Auger, la fille 
de celui qui avait retrouvé le bam-
bin dans la boue, Arthur Auger, a 
tenu à assister au dévoilement de 
l’exposition.

«Il fut hospitalisé deux mois à 
Montréal», racontent les parents, 

qui parlent encore de leur fils 
Gilles comme du «petit miracu-
lé». Malgré la disparition de leur 
station-service Texaco et de leur 
domicile, le couple aura su se 
retrousser les manches.

Or, comme employé au poste 
d’essence, Léopold Lauzière aura 
été aux premières loges de la catas-
trophe, tout comme André Lupien 
qui, étudiant, plaçait des chaises 

avec un religieux au moment du 
drame. Il faut dire que l’Académie 
commerciale des Frères des Écoles 
Chrétiennes fut l’une des bâtisses 
emportées dans la rivière.

Employée à la Banque Cana-
dienne Nationale, Jacqueline 

Bergeron est sortie rapidement de 
son lieu de travail alors que le cra-
tère s’est arrêté au solage de l’insti-
tution financière. Un autre témoin, 
Guy Rousseau, du salon funéraire, 
aura évacué près de 200 personnes 
au Foyer des Sœurs Grises.

« C e t t e  t r i s t e  j o u r n é e  d u 
12 novembre 1955 restera gra-
vée dans le cœur et la mémoire 
de plusieurs personnes», a décla-
ré Claude Girard, qui a salué la 
«grande collaboration» de la direc-
tion du Havre du Faubourg de 
Nicolet pour la tenue de l’exposi-
tion qui a lieu samedi et dimanche.

Au cours de ces deux journées, à 
13 h 30, les gens pourront assister 
dans la salle de cinéma à la pré-
sentation d’un documentaire sur 
le glissement de terrain réalisé par 
Décibel. D’ailleurs, deux complices 
de l’époque, Rita Dolan-Caron 
et Louise Paradis, assistaient au 
vernissage.

«Il y a aussi une série de grandes 
photos sur l’historique de la Ville 
de Nicolet avant 1955», a fait savoir 
l’instigateur, qui a fait carrière au 
ministère de l’Agriculture. 

Souvenirs d’une tragédie à Nicolet

Georges et Gisèle Biron ont tout perdu lors du glissement de terrain, en plus 
d’avoir craint pour la vie de leur garçon. — PHOTO MARC ROCHETTE

L’instigateur de cette exposition de photos au Havre du Faubourg, Claude Gi-
rard. — PHOTO: SYLVAIN MAYER
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La fin de tous les exils péquistes?

C’
est, assurément 
sans le faire 
exprès, Noëlla 
Champagne qui 
a probablement 

eu la remarque la plus suave à 
l’endroit de Jean-Martin Aussant 
et de sa réintégration au Parti 
québécois. 

L’ex-députée de Champlain et 
probable prochaine candidate 
du parti dans cette circonscrip-
tion, commentait: «Comme on 
dit parfois, vaut mieux avoir 
la personne à côté de toi que 
de l’avoir dans le dos…» Elle 
n’aurait évidemment pas ajouté 
: «armée d’un couteau»», mais 
sur le moment, on aurait pu le 
craindre.

Il est en effet difficile de ne pas 
concevoir Jean-Martin Aussant 
comme un autre potentiel chef 
messianique du Parti québécois 
qui s’est mis en réserve de la 
république. De là à déduire que 
ce ne sera qu’une question de 
temps avant qu’il aspire à rem-
placer Jean-François Lisée ou 
à défaut d’y parvenir, à claquer 
les talons, il n’y a qu’un petit pas 
que beaucoup ont déjà franchi.

C’est sa carrière en coups de 
vent, parsemée d’infidélités 
politiques, qui autorise à le 
percevoir comme un homme 
déterminé certes, souveraine-
ment convaincu, mais aussi à la 
loyauté plus qu’incertaine, si on 
ne fait pas les choses comme il 
l’entend. 

Il suffirait peut-être d’aller 
cueillir les commentaires de 
l’ex-première ministre Pauline 
Marois pour s’en convaincre 
et d’obtenir d’elle quelques 
conseils qu’elle pourrait prodi-
guer à Jean-François Lisée. 

Il faut dire qu’il y a peu 
d’hommes ou de femmes qui 
aient obtenu tant d’importance 
en politique, du moins dans le 
camp souverainiste, avec un ca-
pital électoral aussi modeste. 

Jean-Martin Aussant a été élu 
dans Nicolet-Bécancour par une 
très courte majorité de même 
pas 200 voix à l’élection de 2008. 
Il quitta le Parti québécois en 

juin 2011 pour fonder l’Option 
nationale qui n’obtint même 
pas deux pour cent des votes 
à l’élection de 2012, parti qu’il 
abandonna en 2013. 

Comme instabilité politique, 
c’est dur à battre. On aurait cru 
qu’après sa grande tournée d’as-
semblées de cuisine aux côtés 
de Gabriel Nadeau-Dubois, et la 
fusion d’Option nationale avec 
Québec solidaire, Aussant, de-
venu apatride politique, aurait 
mis fin à ses exils en joignant  à 
ce qui semblait être devenue 
sa vraie famille politique natu-
relle, Québec solidaire. On y est 
socialement très à gauche et for-
tement souverainiste.

Avec son Option nationale, il 
allait même plus loin que GND 
en proposant la gratuité scolaire 
de la maternelle jusqu’à l’uni-
versité. Au fait, l’ON promet-
tait aussi la construction d’un 
monorail entre Québec et Mon-
tréal. Un rappel qui sera peut-
être doux à l’oreille du premier 
ministre Philippe Couillard. 
Là-dessus, on n’a pas à s’inquié-
ter. Ce ne sera quand même 
pas Couillard-Aussant, même 
combat. 

Le retour au bercail péquiste 
de Jean-Martin Aussant ne 
videra pas les rangs des solida-
ristes, pas plus qu’il permettra 
de donner le coup de grâce à 
la Coalition Avenir Québec qui 
flotte présentement  dans les 
sondages. Par contre, le grigno-
tage d’appuis dans ces deux for-
mations politiques aidera à au 
moins freiner l’érosion du vote 
péquiste qui est observée d’une 
élection à l’autre. 

Aussant pourra servir de cau-
tion aux «exilés» du PQ, en rai-
son du projet de référendum 
mis en berne pour cause d’élec-
toralisme, qui éprouveraient 
un petit remords ou une légère 
tentation de remettre ça, une 
ultime fois. 

C’est qu’Aussant, ce fils spi-
rituel de Jacques Parizeau, 
désigné comme tel par Mon-
sieur lui-même, a toujours été 
perçu par les purs et durs de la 

mouvance souverainiste comme 
un idéal politique. Il apportera 
donc à cet égard une caution 

morale au Parti québécois. 
En même temps, cette frange 

d’ardents souverainistes a tou-
jours voulu le voir comme le 
chef par excellence du PQ. 

Son retour risque de réactiver 
bien du grenouillage au sein de 
la formation. Lisée se rendra en 
claudiquant jusqu’aux élections 
d’octobre.

Il a nommé comme co-cheffe 
Véronique Hivon, qui a déjà 
aspiré à devenir chef. On peut 
penser qu’avec Aussant comme 
grand conseiller, il y a aura 
comme une neutralisation entre 
eux des prétendants à son trône. 

Mais voilà que Pierre Karl 
Péladeau a pris prétexte hier 
d’une contestation du prêt 
gouvernemental accordé au 
Groupe Capitales Médias pour 
laisser savoir que lui aussi était 
en grande réflexion en vue d’un 
retour plus que possible au Parti 
québécois dont il a été le chef… 

Le PQ ne manquera pas de 
têtes à couronner. 

Est-ce que cela sera suffisant 
pour réinstaller le Parti qué-
bécois au rang de première 
opposition réelle et de principal 
aspirant à former le prochain 
gouvernement dans l’opinion 
publique? On peut en douter.

Durant sa brève présence 
comme chef, PKP n’avait pas 
fait décoller en faveur du PQ 
l’aiguille des sondeurs et Aus-
sant, bien que rassurant pour 
les souverainistes pressés, ne 
peut pas vraiment prétendre 
pouvoir interférer dans l’esprit 
des caquistes, qui sont ailleurs, 
vers la droite, dans le spectre 
politique.

Le retour de l’enfant prodigue 
ou prodige, c’est selon, a sans 
aucun doute fait le bonheur 
d’une grande partie de la famille 
péquiste. Cela a contribué à 
rediriger les phares médiatiques 
sur le parti. 

Mais les plus soulagés de 
ce détournement d’attention 
étaient peut-être les libéraux, en 
particulier un certain ministre 
Gaétan Barrette dont on a signé 
cette semaine à deux mains  
plutôt qu’une la pétition qui 
réclame à Philippe Couillard sa 
destitution.

Jean-Martin Aussant — PHOTO LE SOLEIL

JEAN-MARC
BEAUDOIN
CHRONIQUE
collaboration spéciale

jm.beaudoin@lenouvelliste.qc.ca

JEAN-MARC
BEAUDOIN
CHRONIQUE
collaboration spéciale

jm.beaudoin@lenouvelliste.qc.ca

LA GRIFFE À BEAUDOIN

COUP DE 
GRIFFE

Il n’y a pas que le décalage 
horaire qui pourrait expliquer 
l’esprit d’Halloween qui a mar-
qué la visite en Inde de Justin 
Trudeau. Avec tous ses dégui-
sements, c’est à se demander 
s’il n’a pas devancé en pratique 
sa législation sur le pot. 

COUP DE 
GRIFFE

Dans sa pensée géniale, pour 
diminuer les étudiants tués 
dans les écoles et collèges 
américains, Donald Trump a 
suggéré d’armer les ensei-
gnants. Pour diminuer les tués 
accidentels, il pourrait désar-
mer les policiers américains 
qui font un millier de victimes 
chaque année. 
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NANCY MASSICOTTE

nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Un individu 
de 27 ans de Saint-Tite, Yannick 

Grenon Brouillette, devra effectuer 
120 heures de travaux commu-
nautaires pour avoir proféré des 
menaces contre un juge.

Le 18 août 2016, il aurait en effet 
déclaré à un employé de la cour 
municipale de Mékinac qu’il allait 
«péter la face du juge Pierre Borde-
leau». Cette menace aurait été pro-
férée dans le cadre de ses démêlés 

devant la cour municipale pour des 
infractions au Code de la sécurité 
routière. 

Plus tôt cette semaine, Yannick 
Grenon Brouillette a donc subi 
un procès au palais de justice de 
Shawinigan en lien avec cette accu-
sation de menace. Il a nié les faits. 
Or, la preuve déposée par la procu-
reure de la Couronne, Me Audrey-
Anne Boily, a suffi à convaincre 

le juge Rosaire Larouche de sa 
culpabilité. 

Ce dernier a donc sursis au pro-
noncé de la sentence mais il lui a 
ordonné d’effectuer 120 heures de 
travaux communautaires. Grenon-
Brouillette devra également respec-
ter une probation de deux ans. Il lui 
sera par ailleurs interdit de commu-
niquer avec le juge et d’importuner 
le personnel de la cour municipale 
de Mékinac. 

Notons que l’individu a des anté-
cédents en matière de voie de fait, 
menace, méfait, vol, introduction 
par effraction et bris de conditions. 
Me Boily s’est dite satisfaite du juge-
ment rendu en rappelant que pareil 
comportement est inacceptable.

Des travaux communautaires pour  
avoir voulu «péter la face au juge»

La police continue de multiplier les 
perquisitions dans l’entourage des 
Hells Angels. Pour la quatrième fois 
en un mois, des agents ont frappé 
vendredi un réseau de trafic de stu-
péfiants relié aux motards, portant le 
bilan des saisies à plus de deux mil-
lions $ et 20 kilos de cocaïne.

«L’enquête tend à démontrer que 
ce réseau de trafic de stupéfiants 
est relié à des membres influents 
des Hells Angels», a commenté le 
sergent Daniel Thibodeau, de la 

Sûreté du Québec (SQ), vendredi.
Une centaine de policiers partici-

paient à l’opération coordonnée par 
l’Escouade nationale de répression 
contre le crime organisé (ENRCO), 
qui regroupe des agents de la SQ, 
du Service de police de la ville de 
Montréal, de la Gendarmerie royale 
du Canada et de la police de Laval. Il 
s’agit de la quatrième vague de per-
quisitions depuis le 24 janvier qui 
cible le même réseau de trafiquants.

Des perquisitions ont eu lieu 

vendredi à Longueuil, Mascouche, 
Saint-André-Avelin, Val-des-Monts, 
Saint-Mathieu-de-Beloeil, Saint-
Joseph-du-Lac et Gore.

Les enquêteurs soupçonnent le 
réseau d’être contrôlé par Mario 
Brouillette, ancien membre des 
Hells de Trois-Rivières aujourd’hui 
retraité du club. Même s’il n’a plus 
son insigne, la police le considère 
toujours comme un joueur influent 
du crime organisé très proche de ses 
anciens «frères». LA PRESSE

Quatrième frappe contre les Hells en un mois

ÉCOUTE
GENTILLESSE

EMPATHIE

799, avenue de

Grand-Mère,

Shawinigan

Tél.: 819 533-3663

info@veterinairegrandmere.com
www.veterinairegrandmere.com
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Réfugiés autour d’une poutine

«T
ous les hu-
mains sont 
de ma race. 
» - Gilles 
Vigneault

J’arbore mon plus large sourire 
lorsque je rencontre le couple 
composé de Nasr Eddin Alha-
moud et Amira Khaled Alkha-
bour. Il a 42 ans, elle en a 35. 
Notre interprète bénévole est un 
jeune homme de 17 ans, Shant 
Alibar. Le destin fait parfois de 
singuliers détours; ces trois-là ne 
s’étaient jamais rencontrés avant, 
mais ils étaient voisins dans 
la ville d’Alep. Habitant deux 
quartiers limitrophes, à peine 
cinq minutes les séparaient. À 
8713 kilomètres de leur Syrie 
natale, ils se rencontrent autour 
d’une poutine au centre-ville de 
Sherbrooke. Le monde est petit, 
mais le hasard est grand. 

Shant est arrivé au Québec 
quelques mois avant Nasr Eddin 
et Amira. En francisation, chaque 
mois fait une différence. Vincent 
Vachon, le prof qui a organisé la 
rencontre et qui se fait un plaisir 
de retrouver ses anciens étu-
diants, me le confirme: « Tous les 
jours, ils apprennent un peu plus 
les codes de la langue et se fami-
liarisent avec notre culture. Six 
heures d’immersion française 
au quotidien en plus des sorties 
culturelles, des cours de mu-
sique, des interactions avec les 
services d’accueil, les voisins, les 
commerçants, c’est beaucoup!»

Beaucoup et exigeant, pas 
facile de passer de l’arabe au 
français. En plus de faire bascu-
ler l’écriture de la gauche vers la 

droite, les grammaires n’ont rien 
en commun. Amira me confie 
qu’ils pratiquent le français à la 
maison en écoutant Caillou avec 
les enfants. Tous les moyens sont 
bons!

Leurs héritiers apprennent plus 
rapidement la nouvelle langue, 
même si c’est encore difficile 
pour eux de s’adapter et de se 
faire de nouveaux amis. Heu-
reusement, ils ont la fratrie: huit 
frères et sœurs, de 6 à 16 ans. 
Dans quatre écoles différentes! 
J’avoue que je suis impressionné; 
j’ai seulement deux enfants qui 
fréquentent le même CPE et c’est 
déjà un bordel organisationnel. 
Devoir repartir à zéro, avec huit 
enfants, dans un pays étranger, 
c’est quelque chose.  

La famille a passé trois ans au 
Liban après avoir quitté le bour-
bier syrien, cette interminable 
guerre où la vie des civils est me-
nacée tant par le régime en place 
que par les rebelles que par les 
djihadistes que par les frappes 
russes, turques ou américaines. 
Survivre en attendant. Espé-
rer un refuge, un endroit où ils 
pourraient cesser de tout perdre 
et commencer à reconstruire. 
À seulement deux jours d’avis, 
ils ont appris qu’ils seraient 

accueillis au Québec. 
Jamais entendu parler du Qué-

bec avant. Shant connaissait 
Céline Dion, notre célèbre am-
bassadrice, c’est déjà ça! Pour la 
famille de Nasr Eddin et Amira, 
c’était Terra incognita. Au-delà 
du choc culturel, le choc ther-
mique a frappé Nasr Eddin, qui 
découvrait la neige et nos grands 
froids. Amira aime la neige, elle! 
Rieuse, elle s’amuse à contredire 
son mari; tout au long de l’entre-
vue, les amoureux se taquinent. 

Les Québécois sont accueil-
lants et respectueux, ils me le 
répéteront plusieurs fois. Nasr 
Eddin déborde de gratitude. Je 
l’ai rencontré quelques semaines 
plus tôt, lors du Gala des Bra-
vos, une cérémonie qui célèbre 
l’excellence scolaire. J’animais 
cet événement où il a reçu un 
prix pour ses efforts en classe, 
sa curiosité et son désir d’ap-
prendre le français. Inspirant, je 
voulais rencontrer ce réfugié et 
le remercier. 

«Merci, choukrane, merci!» 
C’est plutôt lui qui exprsime sa 
gratitude en insistant pour que 
je remercie tout le monde dans 
cette chronique: «du concierge 
de l’école St-Michel jusqu’à Jus-
tin Trudeau en passant par le 
Service d’aide aux Néo-Cana-
diens et mes professeurs, surtout 
Monsieur Vincent Vachon et 
Madame Sara Labonté. Écris-le, 
s’il te plait! » Voilà, c’est fait! Nous 
pourrions discuter de mon point 
de vue sur les véritables mérites 
de Justin, mais ce n’est pas le 
moment. 

Les assassinats de la mosquée 
de Québec ne les inquiètent pas; 

«C’est un seul homme qui a fait 
le mal, les Québécois ne sont pas 
comme ça». C’est vrai, merci de 
me le rappeler. «Personne ne m’a 
manqué de respect parce que 
je porte le voile», ajoute Amira, 
qui désire travailler auprès des 
immigrants après ses études. Elle 
aime le Québec et son sourire est 
contagieux. 

Shant est d’accord avec eux, 
le Québec est une bonne terre 
d’accueil. Il s’y adapte et poursuit 

ses études tout en travaillant 
chez Scores. «Là aussi, on a du 
bon poutine. Mes préférés c’est 
normal ou poitrine de poulet.» 
Intégration réussie.

On se laisse sur des éclats 
de rire et des embrassades. Je 
reprends la route, rassuré de 
savoir que le Québec s’enrichit 
de ces réfugiés: des survivants 
qui veulent contribuer à l’avenir 
de ma nation, de notre nation, et 
en français! 

DAVID
GOUDREAULT
COLLABORATION SPÉCIALE
david.goudreault@latribune.qc.ca

GOUDREAULT
COLLABORATION SPÉCIALE
david.goudreault@latribune.qc.ca

LE MONDE SELON GOUDREAULT

En collaboration avec

GIACO-
METTI

Alberto

Alberto Giacometti,Hommequimarche I, 1960.Bronze,180,5 x 27 x 97 cm.©Succession Alberto Giacometti/SODRACpour le Canada (2018)
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présente

* Promotion valide les samedis,de 13h30 à 17h,du 10 février au 12mai 2018.Présentation requise
d’une pièce d’identité et d’une carte d’accèsDesjardins (débit).Le billet le plus cher sera facturé.

Achetez un billet et obtenez en un gratuitement *
profitez d’un accès prioritaire à la billetterie
et courez la chance de gagner un catalogue.

Partenaires officiels

GIACO
METT

L’Institut France Charbonneau
est fier d’accueillir une nouvelle recrue,

Vanessa Dufour qui, sous la supervision de
France et Johanne, obtiendra sous peu

sa qualification en maquillage permanent.

Sur rendez-vous seulement
750, rue Sabourin, Trois-Rivières, 819 378-2624

www.institutfrancecharbonneau

INSTITUT

FRANCE CHARBONNEAU

MAqU i l l AgE
pERMANENT

Cet espace est un outil graphique qui
nous permet de contrôler la qualité

d’impression du Nouvelliste.

Merci de votre confiance

INCQC 2012 G05
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Le boulevard  
du Danube  
à Bécancour  
est fermé  
à la circulation

GABRIEL DELISLE

gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

B É C A N CO U R  —  L e  r e d o u x 
et les précipitations du début 
de la semaine entraînent tou-
jours des conséquences dans le 
Centre-du-Québec. 

La rivière Bécancour cause sur-
tout des tracas aux autorités, inon-
dant certaines routes. 

Le directeur de la Sécurité civile 
de la Mauricie et du Centre-du-
Québec, Sébastien Doire, soute-
nait vendredi en après-midi que 
le niveau des rivières du Centre-
du-Québec était à la baisse même 

si certaines causaient toujours 
des inondations. 

«Nous vivons encore les consé-
quences de la pluie et du temps 
doux du début de semaine. Le 
surplus d’eau que nous avons 
provient de l’Estrie et des Appa-
laches», explique le directeur 
régional de la Sécurité civile. 
«Toutefois, les niveaux d’eau sont 
à la baisse depuis jeudi.»

À B é cancour,  la  r iv ière  du 
même nom inondait toujours 
le boulevard du Danube et le 
chemin du Petit-Chenal.  Ces   
deux routes ainsi que le pont 
Savoie-Trahan sont fermés à la 
circulation.

«Le débit de la rivière Bécan-
cour est normalement de 90 m3 à 
ce moment de l’année alors qu’il 
est actuellement de 300 m3», pré-
cise Sébastien Doire. 

L e s  i n o n d a t i o n s  d e s  1 3  e t 
14 janvier dernier à Bécancour 
entraînent toujours des consé-
quences, plus d’un mois plus 
tard. En effet, l’embâcle créé sur la 
rivière à ce moment s’était depuis 
transformé en amoncellement de 

glace et laissait passer le courant. 
Toutefois, l’embâcle s’est reformé 
ce qui bloque à nouveau l’eau et 
entraîne des inondations. 

L’a é ro g l i ss e u r  d e  l a  G a rd e 
côtière canadienne s’est rendu 
vendredi à l’embouchure de la 
rivière Bécancour pour tenter de 
libérer des glaces. 

De plus, l’aéroglisseur est éga-
lement intervenu sur les battures 
du lac Saint-Pierre. 

Du côté de Pierreville, la rivière 
Saint-François est particulière-
ment haute. La rivière a débordé 
sur la rue Ally, près de l’hôtel de 
ville de la municipalité. 

Contrairement aux inondations 
de janvier dernier, les locaux de 
la municipalité n’ont pas dû être 
évacués. 

Plus au sud, le niveau de la 
rivière Saint-François est aussi à 
la baisse. 

La Ville de Drummondville 
avise toutefois sa population 
que l’avis d’évacuation de domi-
cile demeure en vigueur pour les 
citoyens du secteur du chemin 
de la Longue-Pointe, entre les 

numéros 600 et 1460.  
« L e  ch e m i n  d e  la  L o ng u e -

Pointe demeure également fermé 
à la circulation entre le boulevard 
Allard et la rue du Colvert. La 
situation sera réévaluée demain 
et les citoyens seront avisés s’il 
y a évolution ou changement», 
souligne Caroline Cloutier du 
service des communications de 
la Ville de Drummondville. 

CENTRE-DU-QUÉBEC

Des routes toujours inondées

Le boulevard du Danube est toujours 
inondé à Bécancour. 
— PHOTO: SYLVAIN MAYER

Atelier VINS DE CHAMPAGNE

Ce jeudi
1er mars, 19 h
Cégep de Trois-Rivières
(pavillon des sciences)

PLACES LIMITÉES

Réservez avant le
26 février par courriel à
mhoulle55@gmail.com

Membre 60 $/pers.
Non-membre 75 $/pers.

Ouvert

à tous !

18 ans
+

Assemblée
générale annuelle
Le Groupe Estrie-Richelieu, compagnie d’assurance, invite ses membres et
tous ses assurés à son assemblée générale annuelle.

Bernard Voyer
o.c., c.q., m.s.m.

Nous sommes fiers de
vous présenter une
conférence intitulée
Un tour du monde. Vous
aurez la chance de rencon-
trer ce grand explorateur
et alpiniste qui compte
à son actif 30 années d’expéditions
et d’aventures, dont l’exploit que
très peu d’hommes ont réalisé, soit d’avoir rejoint le pôle Nord,
le pôle Sud et le plus haut sommet de chacun des continents.ATTENTION

Pour être membre et voter, vous devez être l’assuré nommé en premier
lieu sur un contrat d’assurance en vigueur émis par Estrie-Richelieu.

INVITÉD’HONNEUR

Veuillez confimer
votre présence avant
le 8 mars 2018
auprès de notre réceptionniste
au numéro 1 800 363-8971
ou par courriel à
icloutier@estrierichelieu.com.

Mélanie McMillan
Secrétaire du conseil
d’administration

Diffusé le 24 février 2018

Crédit photo : Sylvain Foster

Rap
pel

Jeudi 15mars 2018
Centre de congrès de Saint-Hyacinthe
1325, rue Daniel-Johnson Ouest, Saint-Hyacinthe (Québec)

11 h 30 : Cocktail et dîner

13 h 00 : Assemblée générale annuelle

15 h 00 : Invité d’honneur - Bernard Voyer

Prix de présence
Plusieurs prix de présence, dont des forfaits

week-end et des tablettes électroniques, seront

tirés parmi les membres et les assurés présents.
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Offre valide sur certains modèles jusqu’au 28 février 2018. Ne peut être combiné avec d’autres offres. Rabais et/ou financement basé sur l’achat d’équipements neufs définis dans la promotion. Financement sujet à l’approbation du crédit. Certaines

conditions s’appliquent. Détails en magasin. EX: Pour une transaction de 24 000 $, un acompte de 4000$ sera versé et un montant de 20 000$ pourra être financé à un taux de 0%/60 mois, les paiements s’établiront à 333.33$/mois. **Pour usage non-

commercial seulement. S’applique sur les modèles Kioti CS, CK10, DK10 et NX. Les machines éligibles doivent être acheté et enregistré entre le 1er et 28 février 2018. Contactez votre concessionnaire Kioti pour plus d’informations.

Avec vous depuis plus de 50 ans !
«Le seul

concessionnaire
reconnuau

Québec certifié
pour la 10eannée
consécutive»

Promotion!
Financement

0%
jusqu’à
84 mois*

tire àtiretire à
sa fin!
tire àtire àtire à
sa fin!

L’hiver
ti
hiverL’hiver

SÉRIE NX
• 45 à 60 forces
• avec ou sans cabine
• transmission à vitesse
ou hydrostatique

SÉRIE CS
• 21 à 25 forces
• Transmission Hydrostatique
• 4 roues motrices
• Diesel

Génial!
Chargeur gratuit
ou financement

0%
jusqu’à 60 mois*

Venez voir nos nouveaux
produits et profitez de
nos nombreux rabais!

Venez voir nos nouveaux
produits et profitez de
nos nombreux rabais!
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PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

T RO I S - R I V I È R E S —  L a  D re 
Marie-Hélène Girouard, radiée 
pour quatre mois par le Collège 
des médecins pour manquement 
à diverses obligations déontolo-
giques, demeure en poste à titre 
de vice-doyenne associée au Cam-
pus de l’Université de Montréal en 
Mauricie.

Selon la porte-parole de l’Uni-
versité de Montréal, Geneviève 
O’Meara, cette décision a été 
prise en raison des tâches de 
Mme Girouard, qui ne sont pas 
de nature médicale mais plutôt 
administrative. En poste depuis 
2016, Marie-Hélène Girouard 

se concentre uniquement sur 
des tâches de gestionnaire et n’a 
aucune tâche d’enseignement ou 
de pratique médicale à l’intérieure 
de sa fonction de vice-doyenne.

«Elle veille au bon déroulement 
des activités du campus, à la ges-
tion du personnel, aux relations 
de travail, aux relations aussi 
avec l’hôpital, à l’organisation des 
activités étudiantes», énumère 
Mme O’Meara, rappelant qu’il ne 
s’agit pas de tâches incompatibles 
avec la décision rendue par le Col-
lège des médecins.

La porte-parole rappelle d’ailleurs 
que dans toute décision rendue 

par n’importe quel ordre profes-
sionnel, l’université vérifie toujours 
la nature de la tâche à laquelle la 
personne est assignée à l’intérieur 
d’une faculté.

Rappelons que la chirurgienne 
qui pratique au CIUSSS a plaidé 
coupable devant le Collège des 
médecins pour avoir manqué à 
diverses obligations déontolo-
giques dans la prise en charge, 
le suivi et les soins dispensés à 
l’un de ses patients en procédant 
notamment à une excision et réex-
cision d’une lésion cutanée de 
façon contraire aux données de la 
science médicale.

FACULTÉ DE MÉDECINE À TROIS-RIVIÈRES

La vice-doyenne demeure en poste

Dre Marie-Hélène Girouard. — PHOTO: 

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL

GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

N O T R E - D A M E - D U -
M O N T - C A R M E L  —  U n 

octogénaire a perdu la vie ven-
dredi à la suite d’un accident de 
véhicule tout terrain (V TT) à 
Notre-Dame-du-Mont-Carmel.

L’accident s’est produit dans un 
sentier situé près du lac Bélisle. 

L’homme était alors seul sur son 
véhicule. La Sûreté du Québec 
a été appelée sur les lieux vers 
14 h 45 après qu’une autre per-
sonne eut découvert l’accident.  

Il  semblerait que le V TT de 

l’homme ait fait des tonneaux 
après une perte de contrôle. 
L’homme s’est alors retrouvé coin-
cé sous son véhicule. 

L’octogénaire a été transporté en 
ambulance au centre hospitalier 
où son décès a été constaté. 

Bien que les causes de l’acci-
dent ne soient pas connues, la SQ 
confirme que l’alcool n’est pas en 
cause.  

Accident de VTT mortel

$

VOS DÉPÔTS
SONT ASSURÉS,
C’EST GARANTI!

Au Québec, l’Autorité des marchés financiers assure vos dépôts*
jusqu’à 100 000 $ en cas de faillite de votre institution financière.
*Certaines conditions s’appliquent.

lautorite.qc.ca

Vedette
du jour

Trois-Rivières 819 376-2501

Réservez
dès maintenant!

BONNE FÊTE PAPA !
POUR TES 102 ANS
LE 26 FÉVRIER 2018

de ta fille Danielle xxx



leNouvelliste  SAMEDI 24 FÉVRIER 2018 ACTUALITÉS   11

BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

NICOLET — Les résidents de 
la  MRC de Nicolet-Yamaska 
devraient apprécier un peu plus 
leurs soirées sur la terrasse, l’été 
prochain. La MRC vient en effet 
d’octroyer un contrat à la firme 
GDG Environnement pour élimi-
ner les mouches noires.

L’intervention sera sans danger 
pour l’environnement puisqu’elle 
se fera à l’aide du Bti, une bactérie 
sans risque pour la faune, la flore 
et les humains.

Le traitement devrait être effi-
cace à 80 %.

Huit municipalités sont visées 
par cette intervention, soit celles 
qui sont traversées par la rivière 
Nicolet car les mouches noires se 
trouvent surtout à proximité des 
rivières. Il s’agit de Grand-Saint-
Esprit, La Visitation-de-Yamaska, 
Nicolet, Saint-Léonard-d’Aston, 
Sainte-Monique, Sainte-Perpétue 
et Saint-Zéphirin-de-Courval. La 
Municipalité de Sainte-Brigitte-
des-Saults, qui relève de la MRC 

de Drummond, a aussi adhéré au 
programme.

La MRC a également accordé 
un contrat pour le contrôle biolo-
gique des maringouins sur le ter-
ritoire de Nicolet comme le font 
déjà plusieurs villes du Québec.

Les Nicolétains avaient massive-
ment appuyé, par sondage, la pro-
position d’un projet pilote pour 
contrôler tant les mouches noires 
que les maringouins.

Nicolet  n’est  pas la seule à 
s’attaquer aux mouches noires 
et aux moustiques. La Tuque, 

Shawinigan, Trois-Rivières et 
Drummondville le font aussi.

À l’été 2017, les interventions 
réalisées à Shawinigan ont obte-
nu un taux de succès variant de 
54 % à 93 %, selon les semaines. 
On se rappellera que juillet avait 
pourtant été particulièrement 
pluvieux.

Une communication est prévue 

avec les citoyens des municipa-
lités visées afin de leur donner 
toute l’information nécessaire 
avant que GDG entreprenne les 
travaux au printemps.

Le contrat de GDG comprend 
aussi une ligne téléphonique 
où la population pourra poser 
des questions ou émettre des 
commentaires.

MRC DE NICOLET-YAMASKA

Moustiques et mouches noires dans la mire

Nicolet fera la lutte à la fois aux maringouins et aux mouches noires. 
— PHOTO: OLIVIER CROTEAU

819 370-6468

Dr YVAN JACOB, PODIATRE,

819 370-6468
1430, boul. Trudel Est, St-Boniface

YVAN JACOB

AVIS IMPORTANT

récemment
déménagé,

vous accueille
dans ses
nouveaux
locaux.

Prendre note de la nouvelle adresse :
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OTTAWA (PC) — Justin Trudeau 
a catégoriquement nié vendredi 
avoir utilisé l’exemple de la lutte 
des souverainistes au Québec pour 
illustrer les risques de violence que 
peuvent poser les mouvements 
indépendantistes.

«Le rapport est entièrement faux. 
Je n’ai pas dit ça», a-t-il tranché en 
conférence de presse à New Del-
hi, alors que la fin de son houleux 
voyage officiel de plusieurs jours en 
Inde se pointait à l’horizon.

Le premier ministre a plaidé qu’il 
avait «toujours été très fier du fait 
que le Canada et le Québec ont des 
leçons à partager avec le monde 
sur le pluralisme, la diversité, les 
différents points de vue, sans avoir 
recours à la violence».

Il était questionné sur un compte-
rendu émanant du bureau du 
ministre en chef du Pendjab, Ama-
rinder Singh. Selon ce sommaire, 
il aurait pris en exemple le mouve-
ment indépendantiste du Québec 
pour convaincre ses hôtes qu’il était 
conscient des périls liés à de tels 
courants.

«Citant le mouvement sépara-
tiste au Québec, Trudeau a affirmé 

qu’il avait composé avec de telles 
menaces toute sa vie et qu’il était 
pleinement conscient des dangers 
de la violence, qu’il a toujours com-
battus avec toute sa force», a décla-
ré Raveen Thukral, porte-parole du 
dirigeant.

C’est à tout le moins ce qu’on peut 
lire dans un compte-rendu publié à 
l’issue de la rencontre, mercredi der-
nier, sur un site gouvernemental du 
Pendjab.

Avant que le premier ministre 
canadien ne le fasse lui-même, 
son bureau avait démenti cette 
information. «Cette affirmation est 
complètement fausse», avait réagi 
la porte-parole Chantal Gagnon en 
entrevue téléphonique depuis la 
capitale indienne.

Selon ce qu’a par ailleurs confié 
une source gouvernementale à  
La Presse canadienne, Justin Tru-
deau a «parlé du Québec» avec son 
hôte, mais «en aucun cas n’a fait de 
comparaison entre les mouvements 
indépendantistes québécois et sikhs, 
surtout pas avec la violence».

La majorité des Indo-Canadiens 
sont des sikhs du Pendjab, où un 
mouvement milite pour la création 

d’un État sikh indépendant, le Kha-
listan. Avant l’arrivée de Justin Tru-
deau en Inde, un magazine a publié 
un article l’accusant d’avoir dans 
son cabinet des sympathisants à la 
cause.

«MENSONGER ET  
IRRESPECTUEUX»

Les propos sur la violence attribués 
au premier ministre par le représen-
tant indien ont évidemment fait sur-
sauter au Québec.

«Que Justin Trudeau se ridiculise 
en Inde, c’est son affaire. Mais iden-
tifier le mouvement indépendan-
tiste québécois actuel à la violence 
est mensonger et irrespectueux pour 
des millions de Québécois», a écrit 
vendredi matin sur Twitter le chef du 
Parti québécois, Jean-François Lisée.

Le premier ministre du Québec, 
Philippe Couillard, lui a donné 
raison.

«Ça n’arrive pas souvent que je suis 
d’accord avec mes adversaires», a-t-il 
noté en mêlée de presse du côté de 
Washington, tout en mentionnant 
ne pas être au courant des «propos 
exacts» de son homologue canadien.

«On peut s’enorgueillir du fait qu’au 

Québec, on a traité cette question 
politique très délicate (...) de façon 
très pacifique et démocratique» si 
l’on fait exception des «épisodes des 
années 60, de la crise d’Octobre», a-t-
il fait valoir.

Puis, rapidement, le premier 
ministre Couillard est repassé en 
mode attaque: cet épisode ne sera 
pas de nature à raviver la flamme 
souverainiste. «Est-ce que comme 
le veut le Parti québécois, les Qué-
bécois veulent continuer ce débat? 
Je ne pense pas», a-t-il lâché.

«QUÉBEC BASHING»

À Ottawa, l’opposition se frot-
tait déjà les mains, vendredi. Cette 
affaire risque de revenir hanter 
le premier ministre lorsque la 
Chambre reprendra ses travaux, 
lundi — pendant que Justin Tru-
deau était en Inde, cette semaine, 
les élus fédéraux étaient dans leur 
circonscription.

«J’ai des amis souverainistes et 
même si je ne partage pas leur 
vision, JAMAIS ils n’ont pensé 
recourir à la violence pour faire la 
souveraineté. Trudeau fait du Qué-

bec bashing pour se sortir de la m... 

dans laquelle il s’est mis lui-même en 
Inde», a écrit sur Twitter le conserva-
teur Luc Berthold.

Par voie de communiqué, le lieu-
tenant politique du Parti conserva-
teur au Québec, Alain Rayes, a pour 
sa part accusé le premier ministre 
d’avoir laissé en Inde «une image 
complètement fausse du Canada».

«S’il a tenu de tels propos, ils sont 
insensés. Justin Trudeau compare 
les souverainistes québécois à un 
mouvement extrémiste violent. 
C’est indigne de sa fonction. Cela 
démontre un total manque de juge-
ment», a-t-il dénoncé.

VIOLENCES ET SOUVERAINISTES QUÉBÉCOIS

Trudeau nie avoir établi un lien

Justin Trudeau et le premier ministre 
indien Narendra Modi. — PHOTO PC

Au cœur
du plan

économique

Créer des
super-cliniques
accessibles à tous

notreplan.gouv.qc.ca

avec une gamme de services
élargie incluant l’imagerie
et les prélèvements
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MATHIEU LAMOTHE

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le centre-
ville de Trois-Rivières sera de 
nouveau passablement occupé ce 
week-end en raison des activités 
qui s’y tiendront dans le cadre des 
Nuits polaires.

L’événement qui en est à sa 
12e édition et qui a été lancé le 
week-end dernier se poursuivra 
au cours des prochains jours avec 
notamment la présentation de 

spectacles sur une scène aména-
gée spécialement pour l’occasion 
sur la rue des Forges. Le populaire 
chanteur Karim Ouellet se pro-
duira notamment à compter de 
19 h 30 samedi soir. Il sera suivi 
par l’artiste australien Kim Chur-
chill, qui débarque au Québec 
pour la première fois en deux ans 
en compagnie de ses musiciens.

Les activités se termineront le 
week-end prochain. Une soirée 
à saveur hip-hop se déroulera 
entre autres le samedi 3  mars 
sur la rue des Forges. Celle-ci 

mettra notamment en vedette 
Zach Zoya, Larry Kidd ainsi que 
le groupe Alaclair Ensemble à 
21 h 30.

Les spectacles de la program-
mation «Off festival» se pour-
suivent également. Plusieurs 
concerts musicaux, gratuits et 
payants, seront présentés dans 
différents établissements du 
centre-ville.

Des détails concernant la pro-
grammation et la tarification des 
spectacles sont disponibles sur le 
site www.nuitspolaires.ca.

NUITS POLAIRES

Place au deuxième week-end

FANNIE MASSEY

fannie.massey@lenouvelliste.qc.ca

Âgée de seulement six ans, Aima 
Lemire participera au prochain 
Défi têtes rasées Leucan qui se 
tiendra ce dimanche au Club 
Nautique de la Batture dans le 
secteur de Nicolet, à 15  h. La 
jeune fille a amassé près de 500 $ 
pour cette cause qui lui tient à 
cœur.

« D e p u i s  u n  m o i s,  e l l e  m e 
demande de se faire couper 
l e s  c h e v e u x  c o u r t s  e t  j e  l u i 
refusais. Lorsque j’ai constaté 
qu’elle tenait son bout et vou-
lait absolument les couper, je 
lui ai demandé si elle savait qu’il 
existe des enfants qui perdent 
leurs cheveux parce qu’ils sont 
très malades. Elle m’a répondu 
que non, je lui ai donc montré 
le site de Leucan et depuis ce 
temps, elle veut absolument en 

faire partie. Elle en parle tous les 
jours», explique Sabrina Doucet, 
la mère d’Aima Lemire.

Il faut souligner que la jeune 
fille a obtenu une autorisation 
spéciale du comité organisateur 
puisque habituellement l’âge 
minimum est de 7 ans. 

«C’était son initiative, ils ont 
donc décidé d’accepter, mais 
elle pourra seulement se faire 
couper les cheveux un peu plus 
courts que les épaules», renchérit 
Mme Lemire.

Rappelons que cette initia-
tive aura lieu pendant la Clas-
sique Sogetel,  un évènement 
qui permet de découvrir l’uni- 
vers des courses de traîneaux à 
chiens, le skijoring, le challenge 
BBQ, etc. 

Il  est  encore possible d’en-
voyer des dons pour soutenir le 
geste d’Aima Lemire à l’adresse 
Internet www.webleucan.com/
aimalemire.  

DÉFI TÊTES RASÉES LEUCAN

Une petite fille courageuse

La jeune Aima Lemire participera ce 
dimanche au Défi têtes rasées Leu-
can. — PHOTO FACEBOOK

16 19 h
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Pour être publié dans le jour-
nal ou sur notre site Web
lenouvelliste.ca/opinions  
votre commentaire doit être 
court et accompagné de 
votre nom, de votre adresse 
et de votre numéro de 
téléphone.

 MARTIN
FRANCOEUR
m.francoeur@lenouvelliste.qc.ca

 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

L’acharnement 
à vivre

Dans les médias, il est question de 
la qualité des soins en milieu médi-
cal. On se fait répéter que la popu-
lation est vieillissante et ceci semble 
causer un fardeau pour plusieurs 
organismes. 

Il a été prouvé que les personnes 
vivent plus longtemps maintenant. 
Toutefois, chaque fois que j’entends 
cet énoncé, je me demande si les 
personnes qui vivent plus longtemps 
ont une belle qualité de vie. 

Force est de réaliser que le sys-
tème est parfois embourbé par des 
personnes qui, malheureusement, 
n’en ont plus. 

Il est très difficile de voir un aîné 
qui doit attendre d’être nour-
ri comme un bébé ou qui doit 
attendre que l’on vienne lui chan-
ger sa couche. Les petits plaisirs de 
la vie consistent à se déplacer, bien 
se nourrir par soi-même, s’habiller, 
prendre un bain ou une douche, 
rire, rencontrer des amis et s’occuper 

l’esprit et le corps. Je trouve triste et 
déplorable de voir les docteurs et 
souvent la famille s’acharner à gar-
der en vie une personne qui est 
devenue complètement inactive, 
malade et pour emprunter l’expres-
sion, comme un légume. 

Quel plaisir peut éprouver une 
personne assise toute la journée 
sous forte médication à attendre de 
se faire nourrir, changer de couche, 
s’habiller et se déplacer?

 C’est toujours avec le cœur brisé 
que je vois des personnes avec le 
regard complètement éteint et qui 
ne comprennent plus ce qui se passe 
autour d’elles. J’ai eu à faire euthana-
sier mes chats et ce geste me bou-
leverse à chaque fois. La peine est 
incommensurable. Pourtant, au lieu 
de voir souffrir mes amis félins, les 
voir se faire piquer, tester, avaler de 
force des pilules, manipuler sans fin, 
je prends la douloureuse décision de 
les laisser partir. 

Je sais que plusieurs personnes 
seront outrées de lire mes propos et 
vont m’invectiver parce que je com-
pare un animal à un être humain. 

Pourtant la souffrance est la même. 
Je me demande souvent si la per-

sonne atteinte de démence ou 
d’Alzheimer se voyait avec nos yeux, 
elle accepterait de continuer à vivre 
ainsi. Lorsque je réalise que mon 
ami félin n’a plus aucune qualité de 
vie, je le laisse partir avec une partie 
de mon cœur. Un proverbe dit: «Si 
tu veux vivre, tu veux aussi mourir 
ou bien tu ne conçois pas ce qu’est 
la vie.» 
Anne-Sylvie Duquette
Saint-Boniface

CARREFOUR DES LECTEURS

L’Allemagne a envoyé un bouquet de fleurs à Gary 
Bettman.

L e retour de Jean-Martin Aus-
sant en politique active était 
devenu hautement prévi-

sible. Mais pour le Parti québé-
cois, à la traîne dans les sondages, 
il s’agissait d’une excellente occa-
sion de faire une démonstration de 
force savamment orchestrée.

U n e  p e t i t e  f u i t e  m e r c r e d i 
pour alimenter les bulletins de 
18 heures et les journaux du lende-
main, puis on convoque la presse 
jeudi afin de confirmer le tout. 
De quoi occuper pendant deux 
jours une bonne partie de l’espace 
médiatique.

Si on exclut le fait que le princi-
pal intéressé avait une tête d’en-
terrement lors de la conférence 
de presse qui aurait dû être sous 
le signe de la réjouissance, l’opé-
ration était réussie sur le plan 
des relations publiques. Mais sur 
celui du contenu, c’est une autre 
histoire. 

Jean-Martin Aussant, aux yeux 
de certains, est une vedette. Un 
politicien qui attire l’attention 
d’une génération qui, de plus en 
plus, échappe au Parti québé-
cois. Il avait claqué la porte du 
PQ en 2011, sous le prétexte que 
la démarche souverainiste de 
Pauline Marois n’était pas assez 
rapide à son goût. Poussé par cette 
volonté de mettre la souveraineté 
à l’avant-plan, il avait fondé Option 
nationale. Son parti récolte moins 
de 2 % des votes lors de l’élection 
générale de 2012.

En juin 2013, il quitte le navire 
qu’il avait lui-même construit, 
invoquant des raisons person-
nelles et familiales. Il retourne à 
Londres, poursuivre une carrière 
dans le monde des finances, chez 
Morgan Stanley Capital Interna-
tional. À son retour au Québec, en 
2015, il prend la barre du Chan-
tier de l’économie sociale en août 
2015. 

Le petit gars de Nicolet – même 
s’il est né à Sorel – avait quitté la 
politique mais n’avait pas laissé la 
politique le quitter. Son retour était 
prévisible. Il restait à savoir quand 
et avec quel parti, son «bébé» ayant 
depuis fusionné avec Québec soli-
daire. Celui-ci a eu beau le courti-
ser, c’est dans le giron du parti de 

ses racines que Jean-Martin Aus-
sant a choisi de retourner.

Bien sûr que son retour au PQ 
convaincra certains militants, sur-
tout des moins de quarante ans, à 
appuyer ce parti. L’homme pos-
sède un charisme indéniable, sa 
dégaine plaît, son discours et sa 
détermination encore plus. Ses 
compétences économiques et ses 
affinités avec le monde de l’écono-
mie sociale inspirent confiance, 
tout comme son sens de la pédago-
gie. Mais ses vagabondages et ses 
infidélités lui ont rapidement valu 
une étiquette d’opportuniste ou 
de girouette. En politique, le mot 
agace. À l’Assemblée nationale, on 
l’a même inscrit dans la liste des 
propos non parlementaires.

Qu’on ne se méprenne pas: Jean-
Martin Aussant est un atout pour 
le Parti québécois. Le chef Jean-
François Lisée lui a créé un poste 
de conseiller ayant pour mandat 
de faire la conception et la pro-
motion de l’indépendance, ce 
qui implique la coordination des 
études qui devront être faites sur 
le sujet. Il sera aussi conseiller sur 
les enjeux de la métropole et en 
matière d’entrepreneuriat.

Jean-François Lisée n’allait pas 
laisser passer cette chance de 
présenter une autre figure proé-
minente du mouvement indépen-
dantiste et de lui faire une place 
dans son équipe. Le problème, 
c’est que la multiplication de nomi-
nations – Paul St-Pierre Plamon-
don, Camil Bouchard, Véronique 
Hivon et maintenant Jean-Martin 
Aussant – donne l’impression que 
le parti a besoin de telles figures 
davantage que de son propre chef 
ou que celui-ci joue la carte de 
l’humilité.

Celui qu’on considère comme 
l’héritier politique de Jacques Pari-
zeau ira certainement reconquérir 
des militants qui s’étaient réfugiés 
chez Québec solidaire ou chez 
Option nationale. Et d’autres qui 
avaient vu leurs convictions ramol-
lir. Son atterrissage au PQ pourrait 
avoir un impact sur le militantisme 
et sur le recrutement de candidats. 
Pour un parti qui obtient présente-
ment 20 % des intentions de vote, 
c’est à ne pas négliger.

L’enfant prodigue 
ou l’opportuniste?
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CARREFOUR DES LECTEURS 

L’auteur, Serge St-Arneault, est 

prêtre missionnaire catholique.  

Il est le frère d’Annie  

St-Arneault, victime de la  

tragédie de Polytechnique.

D i x-s e p t  é l è v e s  o n t  é t é 
assassinés dans une école 
secondaire en Floride par 

un jeune homme qui s’est pro-
curé légalement une arme à feu 
de type militaire. Cette fois-ci, un 
mouvement galvanisé par la jeu-
nesse américaine semble ébran-
ler les partisans du puissant lobby 
américain des armes, la National 
Rifle Association (NRA), dont le 
patron, Wayne LaPierre, a dénon-
cé ce qu’il appelle la «politisation 
honteuse de la tragédie» par les 
militants anti-armes.

«Leur but, dit-il, est d’éliminer 
le second amendement et notre 
liberté de porter des armes pour 
qu’ils puissent éradiquer toutes 
les libertés individuelles», en réfé-
rence au droit constitutionnel à 
porter des armes.

Cela est pure fabulation. Les 
libertés individuelles font partie 
du fondement de la société amé-
ricaine et, en passant, de la nôtre 
aussi. Il serait bon de rappeler 
l’origine de ce fondement qui a 
pris naissance avec l’émancipa-
tion des États-Unis d’Amérique du 
joug colonial anglais il y a un peu 

plus de 200 ans. Même après tant 
d’années, nos sociétés ne permet-
tront jamais de compromis aux 
libertés individuelles. La déclara-
tion de Wayne LaPierre met sim-
plement en évidence la logique 
de la NRA qui pousse le droit de 
posséder une arme à feu comme 
si cela était un «droit divin». 

D’ai l leurs,  une citation est 
incrustée dans la maçonnerie du 
bâtiment de la NRA à Washington 
et elle fait directement référence 
au fameux deuxième amende-
ment de la Constitution améri-
caine. On peut y lire que «... le 
droit constitutionnel américain 
de posséder et de porter une arme 
à feu, ne peut être violé.» Cepen-
dant, les trois petits points de sus-
pension au début de la citation 
suggèrent que des mots ont été 
intentionnellement omis. 

La phrase complète dit ceci: 
«une milice régulière est néces-
saire pour la sécurité de l’État. 
Ainsi, le droit constitutionnel 
américain de posséder et de por-
ter une arme à feu ne peut être 
violé.» La condition indispen-
sable pour exercer ce droit est 
donc conditionnelle au besoin de 
former une milice là où les condi-
tions l’exigent. Cela avait certai-
nement un sens à l’époque où ce 
texte a été écrit. Par contre, une 
milice est-elle nécessaire dans un 

pays qui détient aujourd’hui le 
titre de la plus grande puissance 
militaire au monde?

Que cela leur plaise ou non, les 
partisans du droit américain de 
posséder et de porter une arme à 
feu ont figé dans le béton un droit 
constitutionnel rédigé en 1781 et 
complété six ans plus tard avec 
l’ajout de la Déclaration des Droits 
(Bill of Rights). En effet, la vente et 
la libre possession d’armes à feu 
prôné par la NRA sont basées sur 
une interprétation tendancieuse 
et partielle du deuxième amende-
ment. Ils l’ont transformée en une 
idéologie antidémocratique qui, 
paradoxalement, va à l’encontre 
des idéaux des fondateurs des 
États-Unis d’Amérique. 

La constitution canadienne n’a 
jamais accordé un droit de possé-
der ou de porter une arme à feu. 
Il s’agit d’un privilège accordé, par 
exemple, aux amateurs de chasse 
sportive. Il est donc faux de pré-
tendre, comme l’affirme la NRA, 
que toute tentative d’instaurer un 
contrôle des armes à feu est une 
conspiration pour interdire toutes 
les armes ou, pire encore, d’éra-
diquer toutes les libertés indivi-
duelles. Il est plus juste de dire que 
la NRA exerce démesurément son 
influence sur les politiciens, amé-
ricains tout autant que canadiens, 
afin d’imposer leur idéologie.

Il faut dire les choses clairement. 
Le contrôle des armes à feu n’est 
pas simplement une question de 
sécurité publique, mais un défi 
de société attachée à des valeurs 
partagées et transmises. Bien que 
pertinent, l’encadrement tech-
nique des armes à feu ne peut pas 
suffire à créer un sentiment de 
sécurité. Les gens qui possèdent 

des armes à feu sont ou doivent 
faire partie de la solution. En plus 
des fonds financiers alloués pour 
la mise en place d’un registre des 
armes, il faut aussi miser sur l’édu-
cation, sur les valeurs de tolérance 
dans notre agir collectif et sur le 
soutien moral et psychologique 
offert aux victimes d’acte criminel 
causé par des armes à feu.

L’épineuse question du contrôle  
des armes à feu aux États-Unis

Cette fois-ci, un mouvement galvanisé par la jeunesse américaine semble 
ébranler les partisans du puissant lobby américain des armes, la National Rifle 
Association (NRA), soutient l’auteur, Serge St-Arneault.

INFORMATION, RÉSERVATION
1 800 441 1414
fairmont.fr/frontenac-quebec
chateaufrontenac125.com

OFFRE RÉSIDENTS DU QUÉBEC

30%
16 h 08
Le moment où vous
tombez sous le charme
d’une beauté légendaire.

DE RABAIS

Venez célébrer avec nous

et faites entrer le Château dans votre histoire!

Pour le 125e anniversaire

de l’hôtel le plus photographié

au monde, tous les résidents

et résidentes du Québec bénéficient

d’un rabais avantageux de 30%

sur le prix des chambres.
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LA

Le placement publicitaire de la présente campagne s’inscrit
dans le cadre de la Loi sur la qualité de l’environnement
(chapitre Q-2) et de la réglementation relative. Les journaux
assujettis sont tenus de contribuer en espaces publicitaires
à leur juste part.

RECYC-QUEBEC.GOUV.QC.CA

Pour savoir tout ce qui va dans le bac

et continuer à bien récupérer:
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NICOLAS DUCHARME

nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES (ND) — Pour une qua-
trième année, la Fondation régionale 
pour la santé de Trois-Rivières tiendra son 
Bal des princesses, dont les profits vont 
au Département de pédiatrie du Centre 

hospitalier affilié universitaire régional.
Pour l’occasion, 125 jeunes filles, âgées 

entre deux et dix ans, seront traitées aux 
petits oignons lors d’une journée qui se 
déroulera au Salon de jeux de Trois-Rivières 
le 21 avril. De nombreuses activités, allant 
de la danse à la manucure, seront offertes. Il 
est possible de se procurer un billet, au coût 
de 50 $, au www.fondationstr.com.

De jeunes filles 
deviendront princesses

MATHIEU LAMOTHE

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — L’ultracycliste Jessica 
Bélisle fera partie, ce samedi, des partici-
pants qui pédaleront dans le cadre du Défi 
cycliste Interval. Elle profitera de l’occasion 

pour tenter d’égaler un record en pédalant 
pendant 12 heures à une vitesse moyenne de 
30 km/h ou plus. Plusieurs cyclistes l’accom-
pagneront pendant 12 heures, quatre heures 
ou deux heures au cours de ce défi qui se 
déroulera au Centre Les Rivières. D’autres 
participants prendront part à un cours de 
spinning de 45 minutes en après-midi.

Jessica Bélisle participe  
au Défi cycliste Interval

SE2018 + 17$◊

ÉDITIONSPÉCIALE

VISITEZ VOTRE CONCESSIONNAIRE DÈS AUJOURD’HUI POUR UN ESSAI ROUTIER HONDAQUEBEC.CA

LOCATION60MOIS
260 VERSEMENTS
120000KMINCLUS

12¢/kmexcédentaire. Transportetpréparation inclus.

CIVICDX2018
0$ACOMPTE

CESCARACTÉRISTIQUESSONT INCLUSESSURLEMODÈLESE

Démarreur à distance Technologies1dedétection
HondaSensingMC

Roues de 16 po en alliage
d’aluminium

Volant gainé de cuirBecquet arrière

/SEM.
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La voiture la plus vendue
au Canada pour la 20e

année consécutive.

Y’A DE QUOI CÉLÉBRER !
*

A DE QUOI  C
LOCATION

/SEM.

Modèle
DX illustré

Modèle
SE illustré
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MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

SAINT-PAULIN — Textiles Patlin 
mise sur la personnalisation de ses 
produits pour se démarquer de la 
concurrence. Grâce à l’acquisition 
de deux équipements hyper spé-
cialisés, cette personnalisation du 
produit n’aura aucune limite.

La direction de cette entreprise de 
Saint-Paulin annonçait vendredi un 
investissement un plan de dévelop-
pement de quelque 550 000 $, dont 
400 000 $ ont été utilisés pour ache-
ter des équipements d’impression 
qui sont inédits au Canada. Une 
imprimante numérique et une 
calandre pour le transfert par subli-
mation permettent au fabricant de 
produits d’habillage de fenêtres et 
de lits de produire des motifs et 
des couleurs au gré des désirs de 
sa clientèle provenant de magasins 
de décoration ou d’hôtels.

Le plan de développement éta-
bli par la direction repose sur deux 
objectifs: la diminution de l’inven-
taire de tissus et la possibilité de 
produire selon la volonté du client.

«Notre objectif est de doubler 
les ventes en trois ans», explique 
Patrice Chevalier, président de Tex-
tiles Patlin, une compagnie fondée 
en 1991.

L’imprimante numérique fonc-
tionne avec de l’encre à base d’eau. 
On imprime d’abord sur du papier. 
Par la calandre, on transfère le 

motif sur le tissu.
«Le procédé est que c’est chauffé 

à 220 degrés Celcius sur le tissu qui 
restera résistant à l’usure causée 
par le soleil, le lavage. C’est impor-
tant pour un hôtel qui investit dans 
ses chambres et qui veut que ça 
dure plusieurs années. Il n’y a pas 
de limite à ce qu’on peut faire pour 
l’aspect visuel pour des rideaux, des 
coussins, etc.», ajoute M. Chevalier.

L’idée de prendre ce virage numé-
rique a commencé à germer dans 
la tête des dirigeants il y a quatre 
ans. Le projet s’est mis en branle il 
y a deux ans et l’entreprise est fin 
prête à conquérir de nouveaux 
marchés. Actuellement, 60 % de ses 
ventes sont destinées au secteur 

commercial et 40 % pour le secteur 
hôtelier. Textiles Patlin s’attend à ce 
que ces données soient inversées à 
court terme.

«C’est le marché qui veut ça, à 
cause des produits chinois et des 
ventes en ligne. Je me souviens 
qu’au début, on faisait des couvre-
lits piqués qui se vendaient entre 
1000 $ et 2000 $. Après on a changé 
nos équipements et on produisait 
des couvre-lits de 300 $ à 500 $!», 
rigole M. Chevalier.

La personnalisation du produit 
sera un solide élément de vente 
auprès du secteur hôtelier. De 
l’ensemble des ventes de ce sec-
teur, 10 % sont réalisées au Qué-
bec, alors que le reste du Canada 

représente 70 % du volume d’af-
faires. Quelque 20 % proviennent 
du marché international, notam-
ment des États-Unis et du Qatar. 
L’entreprise porte une attention 
particulière à ce pays. Le Qatar 
accueillera la Coupe du monde 
de soccer en 2022 et Textiles Pat-
lin entend bien profiter du boom 
hôtelier pour y brasser des affaires.

Le développement des affaires 
à l’étranger complète l’investisse-
ment de ce plan de développement 
qui reçoit entre autres l’appui du 
gouvernement canadien, du gou-
vernement québécois (par le biais 
du Fonds régional de diversifica-
tion économique), de la SADC  et 
de la MRC de Maskinongé.

INVESTISSEMENT DE 550 000 $

Produits personnalisés 
chez Textiles Patlin

Sonia Chevalier, vice-présidente de Textiles Patlin, Patrice Chevalier, président de l’entreprise, et Marc H. Plante, député 
de Maskinongé, posent avec Amélie Lacerte, infographiste. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

facebook.com/
lenouvelliste
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SAINT-PAULIN (ML)  — «Le défi 
est de prendre des commandes, 
mais aussi de les faire!»

Patrice Chevalier vit une réa-
lité qui ressemble à bien d’autres 
chefs d’entreprises de la MRC 
de Maskinongé œuvrant dans le 
vêtement et le rembourrage de 
meubles. La direction de Textiles 
Patlin a des visées de dévelop-
pement, mais le manufacturier 
peine à trouver des employés 
pour répondre aux demandes de 
la clientèle.

Quelque 50 personnes tra-
v a i l l e n t  à  c e t t e  u s i n e  d e 

Saint-Paulin. Trente sont affectés 
à la production, dont 25 sont des 
opératrices et des opérateurs de 
machines à coudre. Le plan de 
développement annoncé ven-
dredi entraîne l’arrivée de huit 
nouveaux emplois. D’ici trois ans, 
entre 10 et 15 emplois devraient 
être créés.

«C’est difficile de trouver des 
couturières, reconnaît volontiers 
M. Chevalier. J’en prendrais quatre 
maintenant. Mais il n’y a pas de 
relève et les jeunes ne connaissent 
pas la couture.»

Une employée provenant d’un 

programme de formation en opé-
ration de machines à coudre s’est 
greffée à l’équipe. Pour faciliter le 
recrutement, l’entreprise forme 
elle-même ses futurs travail-
leurs. «Ils apprennent nos façons 
de faire, sur nos machines. Au 
fond, tout ce que ça prend, c’est 
quelqu’un de manuel et qui veut 
travailler. On offre un salaire entre 
13 $ et 15 $ l’heure, les gens tra-
vaillent entre 35 et 40 heures 
par semaine et terminent leur 
semaine le vendredi midi.»

M. Chevalier croit que les ins-
tances gouvernementales doivent 

mettre en place des mesures 
facilitant l’arrivée de travailleurs 
immigrants. Il aimerait que les 
programmes destinés aux entre-
prises agricoles soient applicables 
aux compagnies comme la sienne.

Refrain connu QUELQUES 
CLIENTS 
DE TEXTILES 
PATLIN

Auberge Godefroy
Hôtel Delta 
Auberge du Lac-à-l’Eau-Claire 
Hôtel Marriott de Niagara Falls
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UNE RÉALISATION
DU SERVICE DE
LA PUBLICITÉ

Des avantages sociaux
aDaptés

une expertise unique

SIMPLIFIER, AU-DELÀ
DESAVANTAGES
SOCIAUX!
Bien connudans la régionpour la qualité de ses services offerts dans ledomainedes
avantagessociaux, asqconsultants fait peauneuvegrâceàunpartenariat avecdeux
nouveaux associés du domaine financier. soucieux et sensible des préoccupations
de ses clients, asqconsultants,maintenant situéàplaceroyale saura vousoffrir des
services plus spécialisés et adaptés à vos besoins dans le domaine financier et des
avantages sociaux, grâce à son expertise unique enMauricie!

DES SERVICES POURVOUS SIMPLIFIER
LAVIE
simplifier, au-delà des avantages sociaux. une
mission toutesimplequipousseasqconsultants
à s’engager quotidiennement envers ses clients,
afin de leur simplifier la vie, en plus de les
accompagnerdans leurgestion financière,à l’aide
d’une vaste gamme de services aux multiples
avantages. Bien conscient de la nouvelle réalité
dessociétésprivéesetpubliquesdéjàsurchargées
de travaux, asq consultants s’assure d’être
présentpoursesclientset lesaideàaccroître leur
performance, toutenconservantunephilosophie
d’une gestion humaine et financière.

LA FORCED’UNE ÉQUIPE
Depuis quelques mois pierre piché d’asq
consultantsadéveloppéunpartenariatavec Jean-
philipperangeretMaximeBoucher,deuxexperts
du domaine financier, afin de proposer une offre
de service complémentaire aux avantages
sociaux, par l’accompagnement personnalisé
dans le domaine financier, en plus d’assurer la
pérennitédel’entreprise.grâceàsescompétences
plusélargies,asqconsultantsa réussiàbâtirune
équipe de travail exhaustive, qui a uni ses forces,
avec comme préoccupation d’offrir un meilleur
service client et d’établir un solide réseau de
compétences.

LE BONPRODUIT POUR LE BON
CLIENT
quecesoitpour lessociétéspubliquesouprivées,
asq consultants propose à ses clients une offre
de service variée pour répondre aux besoins
spécifiques de chacun. si le cabinet offre une
gamme de services systématisée pour les pMe,
c’est un service plus personnalisé qui attend les
grosses entreprises. qu’on parle de régimes
d’assurance collective, de régimes de retraite
collectifs, d’un service de ressources humaines,
de fiscalité ou d’une offre des services de
placement et d’assurances corporatives, chaque
client saura trouver le produit qui lui convient.

DESAVANTAGESNONNÉGLIGEABLES
choisir asq consultants, c’est aussi bénéficier
d’avantages qui sont non négligeables pour les
petites entreprises. À cet effet, asq consultants
utiliseunsystèmede regroupementdeplusieurs
pMe, afin de leur faire réaliser des économies
d’échelles. que ce soit pour les pMeou les tpe, le
cabinet offre en exclusivité dans la région
l’assurancecollectivedurégimedeschambresde
commerceducanadaquiregroupeplusde30000
pMe. Le regroupement est ainsi une solution
efficace pour les pMe qui souhaitent réaliser des
économies substantielles. L’équipeasqconsultants sont:M.MaximeBoucher -M. pierre piché et

M. Jean-philippe ranger

ASQ Consultants, conseiller exclusif du régime des
Chambres de Commerces du Canada, le plus grand
regroupement en assurance collective.

Nos bureaux au: 1350, rue Royale, bureau 1500
Trois-Rivières, Qc
G9A 4J4
819-376-7319

www. asqconsultant.com

Voyez comment un regroupement peut vous faire économiser!!!

Demandez une soumission!!!
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SHAWINIGAN — Tout indique que 
l’arrivée d’un médiateur pour rap-
procher la Ville de Shawinigan et 
ses employés cols blancs rappor-
tera finalement les dividendes 
souhaités. En assemblée mercredi 
soir, les syndiqués ont approuvé 
dans une très forte proportion 
l’hypothèse de règlement présen-
tée au début du mois. La balle se 
retrouve maintenant dans le camp 
du conseil municipal.

Les cols blancs, rappelons-le, 
demeurent sans contrat de travail 
depuis le 1er janvier 2015. Au cours 
de la dernière année, les employés 
cadres et non-syndiqués, puis les 
cols bleus avaient réussi à s’en-
tendre avec la Ville pour la signa-
ture d’une nouvelle convention 
collective. À la dernière assemblée 
publique du précédent conseil 
municipal en octobre, le maire, 
Michel Angers, avait annoncé que 
l’aide d’un médiateur devenait 
nécessaire pour dénouer l’impasse 

avec les cols blancs.
Le cœur du litige reposait sur 

l’augmentation de salaire en 2015. 
Alors que les pompiers, les cadres 

et les employés non-syndiqués 
avaient dû absorber un gel, les 
cols bleus avaient réussi à arra-
cher une hausse de 2 %, en retour 
d’un réaménagement des horaires 
de travail pour réduire le temps 
supplémentaire.

Les cols blancs réclamaient la 
même hausse de 2 %, sous pré-
texte des économies récurrentes 
engendrées par des abolitions de 
poste. Or, l’hypothèse de règle-
ment soumise par le médiateur le 
8 février accorde effectivement une 
augmentation de salaire de 2 % à 
ce groupe d’employés pour la pre-
mière année du nouveau contrat.

«À la suite d’ajustements que 
nous avons faits en fonction des 
demandes de l’employeur, ça a 
réglé l’année 2015», indique Styve 
Morand, président du Syndicat des 
cols blancs de la Ville de Shawini-
gan (CSN).

L’assemblée de mercredi a attiré 
62 % des membres et ils ont accep-
té la proposition dans un propor-
tion de 97,5 %.

«Il reste les textes finaux à rédi-
ger, des annexes à mettre à jour 

avant la signature de la nouvelle 
convention collective», indique le 
porte-parole syndical.

Il a fallu 19 rencontres de négo-
ciation, trois de conciliation et cinq 
de médiation avant de trouver ce 
terrain d’entente.

M. Morand précise que ce contrat 
de travail doit s’étendre sur sept 
ans, plutôt que cinq comme les 
cols bleus et les employés cadres 
et non-syndiqués. Ce groupe sera 
donc lié à cette entente avec la 
Ville jusqu’au 31 décembre 2021. 

Le représentant syndical n’a 
pas voulu aller plus loin dans les 
hausses salariales consenties, 
préférant attendre la signature. 
Les cols bleus avaient obtenu 2 % 
par année pendant cinq ans, avec 
possibilité de bonification pour les 
deux dernières années si l’indice 
des prix à la consommation est 
supérieur à ce taux.

Cette nouvelle convention col-
lective des cols blancs impliquerait 
également un accord sur le régime 
de retraite.

Compte tenu de ce dénouement, 
M. Morand salue l’intervention du 

médiateur dans cette négocia-
tion. L’automne dernier, il parais-
sait moins enthousiaste par la 
voie empruntée par le conseil 
municipal.

«Nous avions une bonne per-
sonne à notre table, très à l’écoute 
des deux parties et très ouverte aux 
discussions», se réjouit-il. 

La Ville de Shawinigan n’a voulu 
émettre aucun commentaire pour 
le moment. Une résolution confir-
mant la signature de cette nou-
velle entente pourrait toutefois 
être adoptée à la prochaine séance 
régulière, le 6 mars.

POMPIERS

Après ce règlement, il ne restera 
plus qu’un seul groupe d’employés 
sans contrat de travail avec la Ville 
de Shawinigan. Il s’agit des pom-
piers, dont la convention collective 
est échue depuis le 1er janvier 2017. 

«Nous avons eu seulement sept 
rencontres, mais ça avance bien», 
mentionne Luc Drolet, président 
de la section locale du Syndicat 
des pompiers et pompières du 
Québec.

VILLE DE SHAWINIGAN

Vers une entente avec les cols blancs

À la dernière assemblée publique du 
précédent conseil municipal en oc-
tobre, le maire, Michel Angers, avait 
annoncé que l’aide d’un médiateur 
devenait nécessaire pour dénouer 
l’impasse avec les cols blancs. — PHOTO: 

SYLVAIN MAYER

DÈS LE 26 FÉVRIER 2018

NOUVEL EMPLACEMENT

1350, rue Royale, bureau 1100
Trois-Rivières (Québec)

MAINTENANTSITUÉDANSL’ÉDIFICEPLACEROYALE

Assurance des particuliers
Assurance des entreprises

Assurance individuelle de personnes

Équipe de direction
régionale chevronnée
et passionnée.

LEPLUS IMPORTANTCOURTIERD’ASSURANCE INDÉPENDANTAUQUÉBEC
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SAINT-PROSPER-DE-CHAM-
PLAIN — Le redoux que connaît la 
région, cette semaine, exerce une 
influence indéniable sur certaines 
productions érablières.

À Saint-Prosper-de-Champlain, 
la cabane à sucre Ginette et Mar-
cel Leblanc a connu une pre-
mière coulée, le 20 février.

«On a fini d’entailler en fin de 
semaine» (les 17 et 18 février), 
indique Mme  Leblanc. Cette 
première coulée a été jetée, dit-
elle, car elle permet de nettoyer la 
tubulure et permet aussi d’identi-
fier quelques ravages faits par les 
écureuils durant l’hiver.

Par la suite, cette cabane à sucre 
captera toute la sève que ses 
érables lui fourniront en février 
si d’autres redoux surviennent, 
comme ça devrait d’ailleurs être 
le cas dès la semaine prochaine si 
l’on se fie aux prévisions d’Envi-
ronnement Canada.

Le même phénomène est obser-
vé à l’Érablière Prince de Saint-
Wenceslas. «Ça coule assez pour 
faire du sirop», indique Fanny 
Prince.

L’an dernier aussi, un redoux 
survenu en février avait permis 
à quelques érablières de capter 
une quantité intéressante d’eau 
d’érable beaucoup plus tôt que 
prévu.

L e  p r é s i d e n t  d u  S y n d i c a t 
des producteurs acéricoles de 
la  Maur icie,  Ér ic  B ouchard, 
constate qu’avec les change-
ments climatiques, ce genre de 
situation se présente de plus en 
plus souvent. «Habituellement, 
ça se passe à la mi-mars et cer-
taines années, c’est plus tard. 
Maintenant, ça arrive que déjà, 
en janvier, les producteurs com-
mencent à se préparer», dit-il.

Quoi qu’il en soit, les clients 
réservent déjà leur place, surtout 
pour la fin de semaine de Pâques 
qui est toujours le week-end le 
plus achalandé de toute la saison 
des sucres. Cette année, Pâques 
arrive tôt, soit le 1er avril.

Chez les Leblanc, les repas à la 
cabane seront servis à partir du 
17 mars.

À la Cabane à sucre du Boisé, 
dans le secteur Saint-Louis-de-
France, il n’y a pas eu de coulée 
encore.

«Le pied des arbres n’est pas 
encore dégagé», explique le pro-
priétaire, Robert Dufresne. C’est 
une condition importante, dit-il, 
qui favorise la production de l’eau 
d’érable. Au cours des prochains 

jours, les températures pour-
raient être favorables puisqu’elles 
seront souvent près ou au-des-
sus de 0 °C, le jour et sous zéro la 
nuit. Éric Bouchard estime que ce 
seront là des conditions idéales 
pour la montée de la sève. «Ça 
prend du gel-dégel», rappelle-t-il.

Beau temps, mauvais temps, 
les premiers repas seront servis 
à partir du 4 mars à la Cabane 
à sucre du Boisé, et ce, jusqu’au 
30 avril, comme à chaque année. 
«Il y a beaucoup de demandes», 
fait valoir Robert Dufresne.

À Yamachiche, la ferme bio-
logique Le Crépuscule amor-
cera ses repas le 15 mars et les 
réservations commencent déjà 
à entrer depuis la semaine der-
nière. Pour l’instant, il n’est pas 
question de cueil lette  d’eau 
d’érable, et ce, que les érables 
coulent ou pas. Depuis sa créa-
tion, en 1995, la ferme a en effet 
choisi de travailler à l’ancienne. 
L’eau coule dans des chaudières 
et on fait la cueillette à l’aide d’un 
cheval, comme autrefois. «Il est 
trop tôt pour mettre les chau-
dières», assure le propriétaire, 
Jean-Pierre Clavet. Elles pour-
raient se remplir de neige s’il y a 
une tempête, fait-il valoir et «les 
entailles vont sécher plus vite si 
on les fait trop tôt parce qu’à la 
chaudière, il y a de l’air, contraire-
ment aux tubulures» explique-t-
il, fort de ses expériences passées.

La saison des sucres a été offi-
ciellement lancée à Québec, le 
20 février. Selon la Presse cana-
dienne, les producteurs ont ven-
du plus de 118 millions de livres 
de sirop en 2017. Les ventes ont 
connu une hausse de 100 % sur 
sept ans.

C’est  fort  heureux puisque 
les  pro ducteurs  qui  font  du 
vrac sont confrontés à de nou-
vel les  ex ig ences en matière 

d’équipements, donc à des inves-
tissements importants, depuis 
la signature d’une entente avec 
la Californie visant à diminuer 
le taux de plomb dans le sirop 
d’érable, et ce, même si ce der-
nier répond aux normes québé-
coises et canadiennes, indique 
la Fédération des producteurs 
acéricoles du Québec. La norme 
californienne est en effet 23 fois 
moins élevée qu’ici. 

Les producteurs ont jusqu’en 
2020 pour se conformer.

La Fédération rappelle que la 
réserve stratégique mondiale de 
sirop d’érable comptait 100 mil-
lions de livres de sirop typique 
et industriel, en date du 31 juillet 
dernier, soit 174 000 barils. C’est 
le résultat de deux années consé-
cutives de records de production. 
La saison 2018 sera-t-elle aussi 
généreuse? Seule mère Nature 

connaît la réponse.
Le nombre de producteurs est 

d’ailleurs en hausse, en Mauri-
cie, indique M.  Bouchard. On 
en compte maintenant 110 qui 
détiennent un contingent de pro-
duction pour le vrac et la vente 
dans les supermarchés. C’est 
sans compter toutes les petites 
cabanes à sucre familiales, dit-il, 
dont le nombre n’est pas connu 
avec précision.

REDOUX DANS LA RÉGION

Les érables coulent déjà

Le temps des sucres arrive à grands 
pas. — PHOTO: ARCHIVES

Des placements qui donnent bonne conscience

Bon nombre d’investisseurs veulent effectuer des
placements sans devoir faire de compromis sur les enjeux
sociaux qui leur tiennent à cœur. Vu la demande accrue
pour ce type d’investissement et leur plus grande accessibilité,
il est maintenant plus facile que jamais d’effectuer des
placements qui donnent bonne conscience.

Quand les investisseurs entendent le terme « investissement
socialement responsable », aussi connu sous le nom d’ISR
ou « d’investissement responsable », ils croient souvent que
cela veut dire d’éviter les placements dans des sociétés,
des technologies et des produits controversés, comme l’alcool
et la fabrication d’armes. L’investissement responsable (IR)
réfère en fait à des stratégies de placement éthiques.

Le marché de l’IR est en plein essor au Canada. À la fin
de 2013, les actifs au Canada gérés à l’aide d’au moins une
stratégie IR étaient passés de 600 milliards de dollars à plus
de 1 billion de dollars en tout juste deux ans. Selon le

Rapport des tendances sur l’investissement responsable
canadien de 2015 publié par l’Association pour

l’investissement responsable, il s’agit d’une hausse
de 68 % des actifs en IR sous gestion. Ce segment constitue
aujourd’hui plus de 31 % du secteur canadien des placements.

D’après le rapport, voici trois facteurs qui contribuent
de façon importante à la croissance de l’IR :

• De grandes caisses de retraite canadiennes axées sur l’IR
ont crû de plus de 820 milliards de dollars – elles
représentent plus de 80 % des actifs canadiens en IR
sous gestion.

• Les gestionnaires de portefeuilles, les sociétés de gestion
de placements et les sociétés de fonds accordent de plus
en plus d’attention aux facteurs liés à la préservation
de l’environnement, à la responsabilité sociale et à la
gouvernance (facteurs ESG), et ils les intègrent à leurs
processus de prise de décisions de placement.

• Les investisseurs individuels cherchent des placements
conformes à leurs valeurs personnelles. On parle ici
notamment de jeunes personnes, dont la conscience
sociale est souvent plus grande, qui reçoivent un héritage.

Demandez-nous dès aujourd’hui des précisions
sur les actifs en IR afin de voir s’ils conviennent
à votre portefeuille.

25, RUE DES FORGES, BUREAU 100, TROIS-RIVIÈRES TÉLÉPHONE : 819 379-3600 WWW.RBCDVM.COM

SYLVIE GAGNON, ALAIN COLBERT, DENIS COLBERT ET DIDIER PERROT BENOIT CHAPUT ET DANIEL LAMOTHE ÉRIC HAMANN, JEAN-RENÉ GROLEAU ET CATHERINE GROLEAU

LOUIS TOUPIN, CLAUDE TOUSIGNANT ET MAXIM VÉZINA JOHANNE BEAUCHEMIN SAMUEL CARON ET SERGE CARON FRANCIS JORDAN ET PAMELA JORDAN YVES QUINTAL

La présente publication ne prétend pas constituer et ne constitue pas un
conseil fiscal ni juridique. Les lecteurs doivent consulter leur avocat, leur
comptable ou un autre conseiller professionnel lorsqu’ils prévoient mettre en
oeuvre une stratégie.Ces renseignements ne constituent pas des conseils de
placement et doivent être utilisés uniquement en liaison avec une discussion
avec votre conseiller en placement de RBC Dominion valeurs mobilières Inc.
Ainsi, votre propre situation sera prise en considération comme il se doit et
les décisions prises seront fondées sur l’information la plus récente qui soit.
Les renseignements contenus dans les présentes ont été puisés à des
sources jugées fiables au moment où ils ont été obtenus, mais ni RBC
Dominion valeurs mobilières Inc., ni ses employés, ses agents ou ses
fournisseurs de contenu ne peuvent en garantir l’exactitude ni l’intégralité.

Le présent rapport ne constitue pas une offre de vente ni une sollicitation
d’une offre d’achat de titres et ne doit, en aucune circonstance, être
interprété comme tel. Il est fourni sur la base d’entente selon laquelle ni RBC
Dominion valeurs mobilières Inc., ni ses employés, ses agents ou ses
fournisseurs de contenu n’acceptent de responsabilité ou d’obligation de
quelque nature que ce soit à son égard. Les portefeuilles de RBC Dominion
valeurs mobilières Inc. peuvent parfois inclure des titres mentionnés dans les
présentes.
RBC Dominion valeurs mobilières Inc.* et la Banque Royale du Canada sont
des entités juridiques distinctes et affiliées. *Membre–Fonds canadien de
protection des épargnants. RBC Dominion valeurs mobilières Inc. est une
société membre de RBC Gestion de patrimoine, unité d’exploitation de la

Banque Royale du Canada. Les produits d’assurance sont offerts par
l’entremise de Services financiers RBC Gestion de patrimoine inc. (« SF RBC
GP »), filiale de RBC Dominion valeurs mobilières Inc. Lorsqu’ils offrent des
produits d’assurance vie dans toutes les provinces sauf le Québec, les
conseillers en placement agissent à titre de représentants en assurance de SF
RBC GP. Au Québec, les conseillers en placement agissent à titre de
conseillers en sécurité financière de SF RBC GP. SF RBC GP est inscrit au
Québec en tantque cabinet de services financiers. ®Marque(s) déposée(s)
de la Banque Royale du Canada, utilisée(s) sous licence. ©RBC Dominion
valeurs mobilières Inc. 2015. Tous droits réservés. 15_90083_084
(06/2015)

DAVID AUDET

La plus grande société de placement et de gestion

de patrimoine de plein exercice au Canada
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TROIS-RIVIÈRES (MLA) — Au 
grand plaisir des épicuriens et des 
amoureux des plaisirs de la table, 
l’événement Trois-Rivières à table 
se tiendra du 15 au 25 mars pro-
chain. Dans le cadre de la troi-
sième édition de l’événement, 
16  restaurateurs offriront une 
table d’hôte trois services mettant 
en valeur les produits de 17 pro-
ducteurs locaux, et ce, au coût de 
29 $. Chaque établissement devra 
utiliser les produits de deux pro-
ducteurs dans au moins deux des 
trois services offerts. Les détails de 
l’événement sont disponibles au 
www.3rivieresatable.ca.

Trois-Rivières  
à table de 
retour pour  
une troisième 
édition

carrières

La firme comptable DGL CPA a inauguré mercredi ses nouveaux bureaux situés sur le boulevard Gene H.-Kruger 
à Trois-Rivières. L’entreprise a fait l’acquisition de ce bâtiment, qui abritait précédemment la Caisse Desjardins 
Sainte-Catherine-de-Sienne, et a procédé à sa rénovation complète afin de permettre l’embauche de nouveaux 
employés. «Nous étions à la recherche d’un endroit facile d’accès et permettant à la clientèle de trouver du 
stationnement facilement», explique Jean-Philippe Gauthier, associé de DGL CPA Trois-Rivières. On retrouve 
sur la photo Jean-Marc Théorêt, associé de Shawinigan; Gilbert Dubé, associé de Trois-Rivières; Gabriel Four-
nier-Lacombe et Joëlle Desaulniers, associés à Saint-Tite; M. Gauthier, Olivier Landry, associé à Shawinigan; et 
Anthony Tousignant, associé à Trois-Rivières. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

 ̽ DE NOUVEAUX BUREAUX POUR LA FIRME DGL CPA

TROIS-RIVIÈRES (MLA) — Des 
étudiants en Sciences de la nature 
du Collège Laflèche, en collabora-
tion avec la Ville de Trois-Rivières 
et les firmes Novo et Dezart, 
se lancent dans un projet de 

conception numérique grâce à l’oc-
troi d’une subvention NovaScience 
d’un montant de 50 000 $ prove-
nant du ministère de l’Économie, 
de la Science et de l’Innovation. 
Ce projet a pour objectif de faire 

vivre aux étudiants des situations 
d’apprentissage qui s’apparentent 
à des défis que doivent relever les 
professionnels qui œuvrent dans 
les secteurs de l’ingénierie et des 
technologies.

COLLÈGE LAFLÈCHE

Subvention de 50 000 $ pour un projet 
en Sciences de la nature

Psychologue
25 heures/semaine
Poste régulier à temps partiel
Secteur Bas Saint-Maurice (Jeunes)
Être membre de l’Ordre des psychologues du Québec.

La Commission scolaire de l’Énergie participe au programmed’accès à l’égalité en emploi.
Les personnes désirant poser leur candidature devront faire parvenir leur curriculumvitae
accompagné d’une copie conforme de leur relevé de notes ainsi que de leur diplôme
AU PLUS TARD le 2 mars 2018 à 16 h. Seules les personnes retenues pour la suite du
processus recevront une réponse écrite.

Pour une description détaillée de cet emploi ainsi que la procédure pour poser
votre candidature, consultez notre siteWeb : www.csenergie.qc.ca

Le masculin est utilisé pour alléger le texte.

Construction et Pavage Boisvert inc., une importante entreprise de construction oeuvrant principalement dans
le domaine du génie civil, construction de ponts et des travaux de pavage, recherche des candidats pour la région
de Trois-Rivières pour combler les postes suivants :

CONTREMAÎTRE (civil, égout/aqueduc, préparation, pavage)
Lieu de travail : Construction et pavage Boisvert
Nombre de poste à combler : 1
Fonctions : Le contremaître distribue l’ouvrage à l’équipe de travail, il fait le suivi de l’évolution des travaux au
directeur ou chargé de projet, coordonne les travaux sur le terrain dans le respect des délais et de la productivité
Années d’expérience : 5 ans
Description des compétences : Autonomie, sens des responsabilités, habile communicateur, débrouillardise
et leadership
Conditions diverses : Détenir la carte de la CCQ, permis de classe 5 valide

TECHNICIEN EN ARPENTAGE
Lieu de travail : Construction et pavage Boisvert
Nombre de poste à combler : 1
Fonctions : Établir un réseau de stations balancées (polygonation), exécuter des levés topographiques, assister
le surintendant dans l’exécution des travaux, effectuer le traitement et le contrôle qualité des données et levés,
procéder aux calculs et à l’implantation des ouvrages (route, égout, travaux électriques, structure), consigner
toutes les mesures et autres informations obtenues au cours des levés, accomplir des calculs volumétriques,
réaliser la mise en plan des levés, réalisation de relevés TQC
Exigences et conditions :
Niveau d’études : DEP Arpentage (technique un atout)
Langue : Français
Années d’expérience : 3 à 5 ans
Description des compétences : Manipulation d’instruments d’arpentage (station totale robotisé, GPS, niveau, etc.)
Conditions diverses : Détenir la carte de la CCQ
Connaissances des logiciels suivants : Autocad, Excel, Système Trimble/Leica, Civil 3D (un atout), Terra Model
(un atout)

MANOEUVRE AUX TRAVAUX DE PAVAGE
Lieu de travail : Construction et pavage Boisvert
Fonctions : Réaliser diverses tâches dans le cadre de la pose de béton bitumineux, assister l’opérateur de
la paveuse et veiller au bon fonctionnement de celle-ci, ajuster l’épaisseur de l’asphalte selon le taux de pose
ainsi que toutes autres tâches connexes (râtelage, pelletage, vis)
Années d’expérience : 3 à 5 ans
Description des compétences : Professionnalisme, minutie, dynamisme, disponibilité et flexibilité, capacité
à travailler en équipe

PERSONNEL D’USINE D’ENROBÉ
Lieu de travail : Construction et pavage Boisvert
Fonctions : Produire les différents mélanges d’enrobés via les logiciels informatiques, effectuer, en collaboration
avec l’équipe, les réparations et l’entretien nécessaires au bon fonctionnement de l’usine, identifier les problèmes
mécaniques et les causes de bris et en faire la réparation avec l’aide des mécaniciens/soudeurs, procéder
aux commandes de matériaux, s’assurer de respecter les délais, les quantités, les procédures et les horaires
d’entretien; 10% de sa semaine, il devra faire des tâches administratives : SST, rapport d’entretien quotidien/
hebdomadaire
Années d’expérience : 5 ans
Description des compétences : Autonomie, sens des responsabilités, habile communicateur, débrouillardise
et leadership
Conditions diverses : permis de classe 5 valide

Faites parvenir votre curriculum vitae au
Service des ressources humaines :

180, boul. de la Gabelle, St-Étienne-des-grès QC G0X 2P0
Par télécopieur au 819 374-7291

ou par courriel au info@constructionetpavageboisvert.com

UN MONDE
INFINI DE
POSSIBILITÉS!

www.csbf.qc.ca

La Commission scolaire des Bois-Francs offre de l’enseignement à près de 13 000
élèves des niveaux primaire et secondaire ainsi qu’à une large clientèle en formation
générale adulte et en formation professionnelle dans ses 52 écoles et centres.
Nous cherchons à constituer une banque de candidatures pour des remplacements
à court et à long terme dans les classes d’emplois suivantes :
• Enseignante ou enseignant (primaire et secondaire)

• Orthophoniste

• Psychoéducatrice ou psychoéducateur

• Psychologue

La description des titres d’emploi, des exigences et des conditions salariales se trouvent
dans les sections «Emploi » ou «Faites carrière à la CSBF» de notre site Web.

Les candidatures doivent être reçues
avant le 12 mars 2018, à 16 h.

Nous appliquons un Programme d’accès
à l’égalité en emploi.
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carrières

BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — La directrice 
g é n é ra l e  d u  C N E T E ,  Na n c y 
Déziel ,  vient d’être nommée 
au consei l 
d’adminis-
t ra t i o n  d u 
C e n t r e  d e 
recherches 
en sciences 
n a t u r e l l e s 
et en génie 
du Canada 
(CRSNG).

Cet orga-
n i s m e 
s u b v e n -
t i o n n a i r e 
investit plus 
de 1,2 mil-
liard  $ par 
année dans la recherche.

Cette nomination «témoigne de 
l’importance de la recherche qui 
est effectuée au CNETE», indique 
le président du CNETE et direc-
teur général du Collège Shawini-
gan, Guy Dumais.

Mme Déziel aura ainsi la pos-
sibilité de partager le point de 
vue de la recherche appliquée 
dans les collèges et d’apporter 
la réalité collégiale autour de 
la table. C’est un net avantage 
pour la recherche au collégial, 
estime Éric Milette, directeur 
des études et président du Comi-
té sur la recherche au Collège 
Shawinigan.

Nancy Déziel nommée au CA du CRSNG

Nancy Déziel. — PHO-

TO: STÉPHANE LESSARD

Nous sommes actuellement à la recherche d’unRESPONSABLEDE LADISTRIBUTION
(ENTREPRENEUR AUTONOME) pour le territoire RIVE-SUD DE TROIS-RIVIÈRES.
Le Nouvelliste souscrit à des valeurs entrepreneuriales de qualité et de performance.
Le service des abonnements fournit l’encadrement et la formation nécessaires au
développement et au maintien des activités de son secteur.

POSTE
Vous êtes responsable de la commercialisation du quotidien Le Nouvelliste sur
le territoire qui vous est attribué. Vous travaillez de votre propre bureau et vos
actions sont régies par un contrat. Afin de maintenir un haut niveau de satisfaction
de notre clientèle et un maximum d’efficacité en tout temps, vous assumez les
responsabilités suivantes :
• Assurer la distribution des journaux aux abonnés de votre territoire;
• Assurer le bon fonctionnement des activités sur une base quotidienne;
• Voir au règlement rapide des appels de service;
• Maintenir un réseau de camelots et, au besoin,
en recruter et en former des nouveaux;

• Gérer la perception auprès des camelots, des dépositaires et des abonnés;
• Assurer la satisfaction de la clientèle et assurer le développement du marché;
• Développer de nouveaux points de vente.

EXIGENCES
• Posséder une formation collégiale ou toute autre combinaison d’expérience
pertinente et de formation; expérience en commerce de détail, un atout;

• Avoir votre ordinateur (compatible avec nos systèmes), ainsi qu’un véhicule;
• Faire preuve de réelles capacités de gestion des
ressources humaines et financières;

• Maîtriser l’approche service à la clientèle;
• Démontrer de l’initiative et un excellent sens de l’organisation;
• Être disponible et démontrer une bonne capacité à vous
adapter à différents environnements;

• Être à l’aise avec la suite MS Office, plus particulièrement
les logiciels Word et Excel.

RÉMUNÉRATION
Les entrepreneurs reçoivent une commission basée sur les exemplaires vendus
dans leur territoire et sont liés par entente contractuelle avec
Le Nouvelliste.

Si ce défi vous intéresse, faites-nous parvenir votre
curriculum vitae au plus tard le 12 mars 2018, à :
Service des abonnements
Le Nouvelliste
1920, rue Bellefeuille
Trois-Rivières (Québec) G9A 3Y2
pgiasson@lenouvelliste.qc.ca

Nous sommes honorés de l’intérêt démontré par tous les candidats, mais nous communiquerons qu’avec les personnes

sélectionnées pour une entrevue. Soyez assurés que les demandes seront traitées avec toute la confidentialité qu’elles

requièrent. De plus, Le Nouvelliste souscrit à l’équité en matière d’emploi.

RESPONSABLE
DE LA

DISTRIBUTION

On vous veut!
Apprenti-technicien

ou technicien
(Poste permanent)

Profil recherché :

• capacité de travailler en équipe;

• ponctuel;

• responsable et intègre;

• expérience ( un atout).

Salaire concurrentiel.

Soumettre votre

curriculum vitae par courriel :

apepin@pepinmazda.com

ou au 3135, boul. Saint-Jean,

Trois-Rivières QC G9B 2M3

Par souci d’alléger le texte, le masculin inclut le féminin.

Nous sommes actuellement à la recherche d’un RESPONSABLE DE LA
DISTRIBUTION (ENTREPRENEUR AUTONOME) pour le territoire de LOUISEVILLE.
Le Nouvelliste souscrit à des valeurs entrepreneuriales de qualité et de performance.
Le service des abonnements fournit l’encadrement et la formation nécessaires au
développement et au maintien des activités de son secteur.

POSTE
Vous êtes responsable de la commercialisation du quotidien Le Nouvelliste sur
le territoire qui vous est attribué. Vous travaillez de votre propre bureau et vos
actions sont régies par un contrat. Afin de maintenir un haut niveau de satisfaction
de notre clientèle et un maximum d’efficacité en tout temps, vous assumez les
responsabilités suivantes :
• Assurer la distribution des journaux aux abonnés de votre territoire;
• Assurer le bon fonctionnement des activités sur une base quotidienne;
• Voir au règlement rapide des appels de service;
• Maintenir un réseau de camelots et, au besoin,
en recruter et en former des nouveaux;

• Gérer la perception auprès des camelots, des dépositaires et des abonnés;
• Assurer la satisfaction de la clientèle et assurer le développement du marché;
• Développer de nouveaux points de vente.

EXIGENCES
• Posséder une formation collégiale ou toute autre combinaison d’expérience
pertinente et de formation; expérience en commerce de détail, un atout;

• Avoir votre ordinateur (compatible avec nos systèmes), ainsi qu’un véhicule;
• Faire preuve de réelles capacités de gestion des
ressources humaines et financières;

• Maîtriser l’approche service à la clientèle;
• Démontrer de l’initiative et un excellent sens de l’organisation;
• Être disponible et démontrer une bonne capacité à vous
adapter à différents environnements;

• Être à l’aise avec la suite MS Office, plus particulièrement
les logiciels Word et Excel.

RÉMUNÉRATION
Les entrepreneurs reçoivent une commission basée sur les exemplaires vendus
dans leur territoire et sont liés par entente contractuelle avec
Le Nouvelliste.

Si ce défi vous intéresse, faites-nous parvenir votre
curriculum vitae au plus tard le 26 février 2018, à :
Service des abonnements
Le Nouvelliste
1920, rue Bellefeuille
Trois-Rivières (Québec) G9A 3Y2
pgiasson@lenouvelliste.qc.ca

Nous sommes honorés de l’intérêt démontré par tous les candidats, mais nous communiquerons qu’avec les personnes

sélectionnées pour une entrevue. Soyez assurés que les demandes seront traitées avec toute la confidentialité qu’elles

requièrent. De plus, Le Nouvelliste souscrit à l’équité en matière d’emploi.

RESPONSABLE
DE LA

DISTRIBUTION
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AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION.
NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT 
TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

petites annonces
VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

8640 IMMOBILIER VENTE
8735 IMMOBILIER LOCATION
8775 SERVICES ET EXPERTS

8815 SERVICES PERSONNELS
8830 EMPLOIS
8850 VÉHICULES

8870 MARCHANDISES
8895 AVIS
8900 DÉCÈS +

8644 Propriétés à vendre 8644 Propriétés à vendre

Michel Robert
Courtier immobilier
Court-Habec Michel Robert inc.

Votre référence en immobilier!

1435,5e rue,Trois-Rivières
(Québec) G8Y 2W3Cell: 819.378.5058

4150, rue Notre-Dame Est
Secteur

Sainte-Marthe-du-Cap

2050, Notre-Dame Est
Trois-Rivières
(Ste-Marthe)

Bungalow plain-pied, 4 côtés brique,
état d’entretien impeccable, 5
chambres à coucher, 2 salles de
bains complètes, garage attaché
avec rangement sous-sol. Immense
terrain de 91 306 pi ca, zone navi-
gable.

Nouveau prix : 313 000 $.

3 CONDOMINIUMS (4 1/2) locali-
sés au 1er étage. Excellente qualité,
modernes, style contemporain,
plafonds à 9 pieds. Un stationne-
ment intérieur.À VOIR.

Prix à partir de
248 500 $ (T.T. incl.)

FLEUVEFLEUVE

DIRECTEMENT EN BORDURE DU FLEUVE

8644 Propriétés à vendre 8644 Propriétés à vendre

Michèle
Fournier
COURTIER IMMOBILIER
AGRÉÉ, DA

819 693-6296
et 418 930-9021

Patrick Fournier
COURTIER IMMOBILIER
RÉSIDENTIEL

819 697-5553

PLUSIEURSGÎTESETAUBERGESAUQUÉBEC:VOIRWWW.ROYALLEPAGE.CA
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TROIS-RIVIÈRES
QUARTIERRECHERCHÉ

Propriété d’exception située dans un secteur
recherché de Cap-de-la-Madeleine. Magnifique
terrain paysagé avec piscine creusée.

visitezmoi.ca : 23976688

VENDU
GRANDES-PILES

Magnifique Auberge près du
Parc National de la Mauricie.

Félicitations aux
nouveaux propriétaires !

VENDU

BOUL.HAMELIN
TROIS-RIVIÈRES

Très beau CONDO transversal de facture classique et raffiné
d’une superficie appréciable de 1005 pi ca, 2 stat. ext.,

cabanon, foyer au bois, climatisé, hall d’entrée séparé. Idéal
pour une transition en douceur de votre maison à la vie de
Condo.P/D 149 500$ visitezmoi.ca : 17801281

RUED’AVAUGOUR,3-R
(SECTEURCAP)

NOUVEAU. À qui la chance? Vous l’attendiez, le voici.
IMPECCABLE plain-pied CLÉ EN MAIN sur une rue non

passante. P/D 173 500 $
visitezmoi.ca : 9666388

TROIS-RIVIÈRES
BOUL.ST-JEAN

Magnifique propriété centenaire, de prestige, aux portes de
la ville. Tout simplement UNIQUE. Terrain + 18 000 pi ca, sans
voisin arrière. 3 ch. + 1 bureau, beaucoup de rangement.
Garage 3 espaces. Idéale pour entreprise à domicile.

visitezmoi.ca : 16353087

BÉCANCOUR
(STE-ANGÈLE)

Superbe et spacieux cottage distinctif de style rustique chic,
4 chambres. Terrain 48 000 pi ca sans voisin arrière, en

partie boisé. Belle vue panoramique vers le fleuve.
À seulement 10 minutes du pont.
visitezmoi.ca : 27638403

IMMOBILIER
VENTE

8644 Propriétés à vendre

TR, secteur Cap, jumelé, plein pied, avec
abris d’auto, 4 chambres, beaucoup d’inclus,
155,000$, 819-376-5890.

VISITE LIBRE TR., 25 février de 13h à 16h,
très belle maison en rangée, à étage, garage
double privé, pl. epoxy, pl. de bois franc et cé-
ramique sur 2 étages, 2 c. à c., poss., d’une
3e, 2 s/bain,  accès à la rivière, 819-378-0654
Prix Négociable, si prise de  possession
rapide

8687 Terrains, terres et
fermes à vendre

BORD DU FLEUVE BATISCAN 
56,000 pi2, 

Plage de sable 
Prix valeur municipale.

819 386-7975.

RUE JOSEPH BOIVIN (secteur Saint-Louis
de France), terrain (sans voisin arrière).

Tél.: 819 696-5131

8687 Terrains, terres et
fermes à vendre

TERRAIN COMMERCIAL emplacement
pour dépanneur avec essence et restauration
rapide, 819 386-7975 ou 819 380-6440.

TERRAINS JUMELÉS à Trois-rivières,
plateau des prairies, entrepreneur ou particu-
lier, 819 386-7975 et 819 697-9900.

IMMOBILIER
LOCATION

8737 Logements à louer

1½, 2½, 3½, Trois-Rivières, chauffés, éclairés
de 300$ à 455$, 819 372-4835, 
www.renaissancecia.com.

1½, 3½, STUDIO, 1er étage, 340$ et +, meu-
blé, ch./écl., câble TV, centre-ville, stat., libre 
imm., 819 376-3372

1½, CHAUFFÉ, écl., câble compris, tout
meublé, pour personne de 65 ans et +,
819-694-0445

8737 Logements à louer

2½-3½-4½-5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher bois franc 

819 378-9325

2½-3½ 
location sans bail 

Beaux et grands, 2 portes avant/arrière,
ch./écl., meublé, refait, stat., buanderie gra-
tuite, près services, conciergerie

4975, boul. Gene-H.Gruger
819 668-1113

2½ 2½ À LOUERÀ LOUER
repeint à neuf, ch. écl. semi-meublé et propre.

819 996-6452, 819 374-2184

2½ meublé chauffé/éclairé
124 du Sancturaire, app. 3 pas 

d’animaux. 819 692-8877.

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés, éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

3½, 1er étage, 345$, libre
semi-meublé ou non, balcon avant et arrière,
entrée laveuseuse sécheuse, 819 379-9234

3½- 4½ - 5½ PROMOTION
en vigueur jusqu’au 28 fév., 2018, pour occu-
pation, au plus tard le 1 juil., 2018,  insonori-
sés, ch./écl., paisibles, excellents services,
concierge, sécuritaire, stats.,près des servi-
ces et UQTR. 819 696-7454.

3½, 4½ et 5½ à louer, arrière Gallerie du Cap,
525$ à 585$, propre, intercom, 819 691 7020
819-692 3117

8737 Logements à louer

3½ , 4½,  près Les Rivières
rénové,  très propre,   et paisible,

entrée sécurisé, conciergerie, 
près de tout les services, 

819 373-4543

3½, 4½,TROIS-RIVIÈRES
QUELQUE beaux logements se libèreront,
pour le 1er juil. à différents prix. Appeler pour
information, très beaux app., 819 609-0425

3½ à Louiseville, rez-de-ch., entrée privée,
stat., 525$. libre, Yvon: 819-269-0964.

3½,  DOMAINE LAFLÈCHE, près Les Riviè-
res et UQTR. idéal 55 ans et plus. Piscine
creusée, ascen., salle communautaire, gym,
imm béton, très sécuritaire. (819)692-6665 ou
(819) 380-8822

4½ 1 MOIS GRATUIT, (Ste-Marthe), 1er
avril ou mai, beau, grand, tranquille, pl.
flottant et céramique, 480$, 819 609-4758.

4½, 2e 
libre immédiatement
stationnement, 445$

819 379-9234, 819 377-6440

4½, 495$/MOIS 
Entrée lav./séc., lave-vaisselle, intercom, ran-
gement., stationnement., 819 609-0425

4½ 5½, près Les Rivières,
ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,

intercom., refait à neuf, 
3790 Jacques de Labadi; 565$ à 650$/mois 

819 448-6123

4½, 5½, PRÈS LES RIVIÈRES 
rénové, rangement, stationnement 

819 386-8116

8737 Logements à louer

4½  aire ouverte
. Ascenceur, stats int. Plancher béton,

comptoir granite, intercom, très spacieux.
819 609-0425.

4½ DANS UN QUADRUPLEX Place René-
Matteau. idéale 50 ans et +, disponibilité à 
discuter, ensoleillé, 819 371-2169.

4½,  GRAND, propre, 3e étage, 2 balcons, 
1 mois gratuit, libre, stat., près Sanctuaire, 50
Des Oblats/Ste-Madeleine, 819-698-6692

4½ GRAND STYLE CONDO,  walk-in, inter-
com, déneigé, Trois-Rivières, près du secteur
les Rivières, 500$, libre, 819-383-7408

4½ plusieurs de libres, Trois-Rivières, 500$ 
à 625$, chauffés, éclairés, stationnement 
819 372-4835. www.renaissancecia.com

4½, rue Patry, rénovés, 
non ch., non écl, bois flottant

intercom, pas d’animaux. 819 371-8565

5½, 590$, pas ch./écl., près école primaire,  .
819-693-3306, 819-380-8529.

5½, NEUFS, CLIMATISÉS 
Face à la polyvalente Chavigny (secteur
Trois-Rivières Ouest), remise, 819 697-2020

5½, près autoroute, libre pas ch./écl., 550$,
819-693-3306, 819-380-8529.

5½ PRÈS université, rue Des Cyprès, ré-
nové, fraîchement peinturé, chauffé, eau
chaude fournie, avec  stat. déneigé, pas
d’animaux, à partir de  675$, 819-373-1829

5 ½, SECTEUR CAP
rez de chaussée ,735$, ch/écl, 

819 373-1927

ARRIÈRE GALERIES DU CAP
4½, non ch. ni écl., stat., 495$, 

819 448-5964

GRAND 4½, refait en 2008. 2655, Cham-
plain, libre  mars, Shawinigan. 819-380-7146.

TRÈS BEAU 4½ 
LIBRE imm. proche des services, stat, entrée
lav. séch., secteur tranquille : 819 372-6585

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

4½ GRAND, SHAWINIGAN-SUD, porte pa-
tio, sécuritaire,1er juillet, 430$, 819-383-7408

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine, sécuritaire, 1er juil., 819 539-3897.

8761 Chambres à louer

CHAMBRE à louer, au mois, ch., écl., câble
compris, 819-694-0445

CHAMBRE À LOUER - Secteur Thibeault/De
Grandmont, pas de bail, lav./séc., clim., télé,
internet, abribus, 819-266-1115.

8762 Maisons à louer

CHAMPLAIN, poss. d’option d’achat, secteur
tranquille, 819-696-3751

Libre 1er février 2018
3 chambres, 2 salles de bain, stationnement,
840$/mois. 819 377-6440

SAINTE-URSULE, maison de campagne,
constr. récente, 4½, endroit calme et tran-
quille, 650$/mois, libre imm. 819 268-5484.
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RE/MAX DE FRANCHEVILLE INC.

Agence immobilière

2375, boul. des Récollets, Trois-Rivières

819 373-7140
« Ma priorité... votre satisfaction »

Trois-Rivières, rue Amyot. Grande maison plain-pied, 4 côtés brique,
dans un secteur paisible et bordé par une zone écologique. Salon,
cuisine et salle à manger à aire ouverte, 5 chambres dont 3 au sous-
sol, 2 salles de bains, murs du rez-de-ch. insonorisés, thermopompe
centrale. Garage double, grande entrée d’auto en pavé uni. Possibilité
bigénération. Sans pyrrhotite. 349 900 $. #24477672

Trois-Rivières centre-ville, rue Saint-Georges.
Immeuble à revenus, 6 logements et 1 local
commercial. Stationnements pour locataires. Revenu
potentiel de 37 000 $/an. Plus de 150 000 $ de
rénovations au fil des années. Un bon investissement.
315 000 $. #24915344

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue des Érables.
Bungalow 4 côtés brique avec abri d’auto. 2 salles de
bains, 4 chambres dont 2 au rez-de-chaussée, cuisine,
salle à manger et salon à aire ouverte. Situé près des
écoles primaires et secondaires.
149 000 $. #19600760

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue Beauchemin. Duplex
bien entretenu, un 6½ et un 4½ tous loués. Garage et
stationnement. Rue paisible sans issue.
139 900 $. #18620624

Secteur Cap-de-la-Madeleine, Rue Saint-Ovide. Belle
maison 1½ étage, entièrement rénovée et agrandie
en 2012 avec goût et qualité, planchers bois franc et
céramique, 3 chambres et 2 salles de bains, portique et
véranda 4 saisons avec planchers chauffants.

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue D’ailleboust. Maison
plain-pied jumelée, très bien entretenue. Sur une rue
paisible et près de tous les services. 4 chambres dont
3 au rez-de-chaussée, 2 salles de bains. Grand terrain
bordé de haies. Un seul propriétaire.
155 000 $. #15263017

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue Notre-Dame-Est.
Triplex avec un grand 6½ au rez-de-chaussée avec
sous-sol, logements 3½ et 4½ à l’étage. 3 compteurs
indépendants, plusieurs stationnements, grande
remise. Revenu annuel potentiel brut de 19 000 $. Pour
propriétaire occupant ou investisseur.
179 000 $. #26290480

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue Guilbert. Maison
plain-pied sur coin de rue. 5 chambres dont 3 au rez-
de-chaussée, 2 salles de bains, grande salle familiale.
Près d’une école primaire, d’un parc et de tous les
services.
159 000 $. #9550188

Secteur Cap-de-la-Madeleine, boul. Thibeau. Maison
1½ étage située en zone commerciale. Grand terrain
de 19 500 pi2. Réalisez votre projet résidentiel ou
commercial.
184 000 $. #23556942

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue Pie XII. Grande
maison à paliers, 4 côtés brique avec garage
double, située près de tous les services et d’un parc.
5 chambres dont 4 sur le même palier, 2 salles de
bains, 1 salle d’eau. Piscine creusée, terrain de
13 500 pi2.
269 000 $. # 21093803

Batiscan, chemin de l’Ile St-Éloi Ouest. Magnifique
terrain en bordure du fleuve St-Laurent, protégé de
l’érosion par un enrochement. Possible de construire.
30 000 pi2 dont 175 pi de front sur l’eau. Réalisez
votre rêve!
80 000 $. #12118383

Secteur Ste-Marthe-du-Cap, rue Notre-Dame-Est.
Grand immeuble à logement 5 x 4½ tous loués non
chauffés et non éclairés. 4 côtés brique et bien
entretenu. Stationnements pour tous les locataires.
Revenu brut annuel de 31 440 $.
325 000 $. #22437752

Notre-Dame-du-Mont-Carmel, 2e Rue Lac Doucet.
Maison plain-pied située dans un secteur paisible.
Aqueduc municipal. Grand terrain de 16 500 pi2.
Logez-vous à faible coût!
65 000 $. #9994195

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue Notre-Dame-Est.
Maison plain-pied, construction 2007. Planchers bois
et céramique. Terrain bien aménagé avec grand patio,
gazebo et spa. Toiture 2013. Propriété clé en main.
179 000 $. #22737085

Secteur Cap-de-la-Madeleine, rue Saint-Maurice.
Beau duplex bien entretenu, situé près de tous les
services. Rez-de-chaussée avec sous-sol disponible à
l’acheteur. Plusieurs stationnements, cour intime.
139 900 $. #21963775

Secteur Trois-Rivières Ouest. Rue Cherbourg, dans un
secteur recherché, multi-paliers avec 4 chambres et
2 salles de bains. Cour intime avec piscine hors terre.

VENDU

VENDU

ALAIN CROTEAU

Courtier immobilier

À partir de

224 000$
à

399 000$
+ TPS et TVQ

VENEZ NOUS RENCONTRER POUR RÉSERVER VOTRE
CONDO DE LUXE EN PLEINE NATURE AU BORD DE
LA RIVIÈRE SAINT-MAURICE
Visite virtuelle sur place
SAMEDI 24 FÉVRIER de 13 h à 16 h

Tranquillité assurée
Ascenseur
Piscine intérieure
Spa, sauna
Terrasse sur le toit
Garage intérieur
Remise
Quai pour bateau

VENDU

VENDU

VENDU VENDU
VENDU

VENDU

VENDU

VENDU

GERMAIN
LABROSSE
Courtier immobilier agréé

819 531-2398

doris.deschesnes@remax-quebec.com

germain.labrosse@remax-quebec.com

DORIS
DESCHESNES
Courtier immobilier

819 692-2398

RUE DES
CANOTS

CHEMIN DES
DÉFRICHEURS

RTE 155

Rue des Canots
Shawinigan

(secteur St-Georges de Champlain)

recifsurlasaintmaurice.com
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PROMOTIONS DISPONIBLES

Appelez dès maintenant

819 379-9429

www.troisvert.com

Possibilité de visites

avec RENDEZ-VOUS

POUR VOS BESOINS EN

PLACE DU CENTRE
950, rue Royale, Trois-Rivières

LOGEMENT

DOMAINE LES RIVIÈRESO S
1425, des Cyprès, Trois-Rivières

TERRASSES SEIGNEURIALES
3400-3470, Louis-Pasteur, Trois-Rivières

Appartements refaits à neuf
1 1/2, 2 1/2, 3 1/2, 4 1/2 ou 5 1/2 pièces

chauffés , éclairés, piscine intérieure,
places de stationnement intérieures et extérieures,

conciergerie et maintenance sur place, immeuble insonorisé.

È

8766 Résidences et
centres d'accueil

À LOUER, promotion, à partir de 927$, *
après condition * 819-996-6452, 

819-374-2184

8766 Résidences et
centres d'accueil

8766 Résidences et
centres d'accueil

•Milieu accueillant
et chaleureux

•Approche et projets
intergénérationnels

•Sécurité 24/7
•Inf., inf. aux. et prép. bénéficiaires

Prix loyer à partir de

999$* (studio)

1350, rue Aubuchon, Trois-Rivières • 819 379-1064
www.marronniers.ca

Studios, 3½ et 4½
Pour personnes âgées autonomes,
semi-autonomes et
unité de soins

Studios, 3½ et 4½

(incluant 1 repas/ jour,
entretien ménager)

•Visite du médecin – Pharmacie
•Repas comme à la maison
•Chapelle – Salon de coiffure
•Milieu de vie évolutif
(unité sécurisée)

8768 Entrepôts, garages et
stationnements à louer

CAP PRÈS DE L’AUTOROUTE local  semi-
industriel, 600 volts avec quai de décharge-
ment. 819 375-6585 ou 819 698-6585

SERVICES ET
EXPERTS

8778 Vacances et voyages

CLUB VOYAGES
SUPER SOLEIL

5 avril: SINATRA STREISAND au 
Cabaret du Casino de Montréal 

24 au 25 avril: Fairmont Le Manoir 
Richelieu

14 au 15 mai: Festival canadien des 
tulipes à Ottawa

31 mai: Matinée en musique à Québec
10 au 15 juillet: Magnifique Gaspésie

5 au 11 août:Îles-de-la-Madeleine

La brochure de nos voyages-groupes
est maintenant disponible à nos 

agences!

Pour renseignements ou réservations:
Galeries du Cap: (819 379-7661)

4190, boul.des Forges: (819 374-1050) 
Shawinigan: (819 539-6943)

Détenteur d’un permis du Québec

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique, vos besoins le sont aussi

Bitcoin/Crypto monnaies acceptées

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

Massage de détente
pour H & F,  ou thérapeutique

pour douleurs musculaires, 7 jrs/7, 
lundi au vendredi de 18 h 30 à 21 h 30 
samedi et dimanche de 8 h à 21 h 30

Denis 819 374-8591

8786 Services financiers et
impôts

RECEVEZ votre remboursement d’im-
pôt fédéral immédiatement. Rapports
d’impôt provincial et fédéral à partir de 50$
(aide-social 28$), 819 378-8951

8786 Services financiers et
impôts

AVEZ-VOUS
BESOIN D’AIDE?

Depuis plus de 30 ans, nous aidons
les gens à trouver une solution à
leurs problèmes financiers. Consul-
tation sans frais. Aucun intermé-
diaire, 1 seul paiement sans intérêt.

1 877 994-2433

JeanFortin.com

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

SERVICES
PERSONNELS

8816 Agences de rencontres

COEURS ENCHANTES
RENCONTRE SÉRIEUSE 

CONFIDENTIEL (DEPUIS 1998)
Sylvie : 819 373-0181

8819 Messages personnels

3035, boul. des Forges, Trois-Rivières - 7/7
www.massage-asie.com

JOLIES

CHINOI
SES

MASSAGE
819 375-1688

8834 Offres d'emploi

CAMELOT MOTORISÉ
RECHERCHÉ

Hérouxville
St-Tite

Proulxville
Environ 190 copies

Salaire offert d’environ 1050$/mois

Contactez M. André Carignan

au 418 365-4187
ou 418 365-0336
acarignan@lenouvelliste.qc.ca

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

ALIDE BERGERON ET FILS LTÉE
Entreprise ouvrant dans différents 

travaux de génie-civil.
Recherche un chargé de projet

Lieu : Maskinongé Horaire : 40 h/semaine
selon projet
Les fonctions sont les suivantes :
-Administrer et contrôler les dépenses des
projets.
-Vérifier, approuver les factures et préparer la
facturation.
-Voir au respect et objectif des échéanciers.
-Planifier travail des sous-traitants.
-Assurer la responsabilité, aspect administra-
tif et gestion des chantiers.
-Veiller au bon fonctionnement de son équipe
et garder une bonne relation avec les
collaborateurs internes et externes.
-Toutes autres tâches rattachées à l’emploi.
Aptitudes requises :
-Baccalauréat ou technique en génie civil
-3 années d’expérience dans la construction
-Certification ASP construction requise
« santé et sécurité » sur les chantiers de
construction
Qualités essentielles :
-Sens de la planification et de l’organisation
-Connaissance des programmes Word,
Excel, AutoCad, ProjEst, MS Project
-Esprit d’équipe
-Rigueur et autonomie
-Être autonome et débrouillard
-Connaissance des lois et règlements sur la
santé et sécurité au travail
Condition :
-Déplacement fréquent

Téléphone : 819 227-2950
Envoyer CV à :

vbergeron@alidebergeronetfils.com

Avant le 5 mars recherche 19 personnes
désirant perdre 9 à 29 livres d’ici 30 jours 

ww.régimesplus.net, 819-548-5752

HOMME 64 ans, 35 ans d’exp. spécialisé
dans ébénisterie et réno. du s./sol au grenier,
honnête, prix raisonnable, 15$h. Petit et gros
projet, pas d’électricité, pas de plomberie
819-979-0744

8834 Offres d'emploi

Nous sommes l’une des plus importantes
entreprises horticoles de la région.
Nous recherchons des candidats

expérimentés pour les emplois
saisonniers-permanents suivants :

. Technicien(ne) en traitement de pelouse

. Horticulteur(trice) chef d’équipe

. Manoeuvre horticole - entretien paysager

. Ouvrier(ère) horticole - Tonte de pelouse
(terrains commerciaux)

Durée d’emploi : avril à octobre
Salaire selon expérience
Permis de conduire valide obligatoire
Envoyer votre CV par courriel à l’adresse :

gauthierfj.lise@cgocable.ca

RESTAURANT COIN DU ROCHER, secteur
Grand-Mère, cuisinier(e) avec expérience, et
réceptionniste. Apportez votre C.V. au resto.
819 538-6247

VÉHICULES

8851 Automobiles

HONDA CIVIC, EX 2014, 43,000 km.,  2 por-
tes, blanche, automat., a/c., garantie, part
chocs à part-chocs, jusqu’en août 2019,
très propre, bien entretenue, 13,950$, 819-
701-5746. denis.corriveau@outlook.com

MARCHANDISES

8873 Divers à vendre

Lots de portes de garage neuves ou avec 
légère imperfection. Marques Cedomatec et
Garex, plusieurs grandeurs 418 289-2064

SOUFFLEUSE À VENDRE
Toro hybrid neuf, 24 pouce, 850$

819-7013461

8882 Meubles et
électroménagers

LIT QUEEN (baldequin) marque Bombay,
350$ et autres meubles : 819 379-9795

8883 Bois, appareils de
chauffage et climatiseurs

À VENDRE : Érables, meurisers, hêtres
sec ou vert; 16 pouces ou bois en longueur, 
livraison de 5 à 35 cordes 418 289-2064

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

WALMART
AVIS DE CORRECTION

Circulaire en vigueur
jusqu’au 28 février 2018

La pellicule plastique
Great Value

est 30m et non 90 m.

Nous sommes désolés
pour cet inconvénient.

www.maison-famille.org

819 691-0387

Notre rôle est d’accueillir 
chaleureusement les enfants 

et les parents et d’assurer
la sécurité physique et

psychologique des enfants!

946, rue St-Paul,
Trois-Rivières, Québec  G9A 1J3
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8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

La Ville de Trois-Rivières demande des soumissions qui doivent être

déposées au bureau de la soussignée :

le lundi 12 mars 2018 avant 11 h 00 pour :

- Contrôle biologique sélectif des moustiques et mouches sur
le territoire de la ville de Trois-Rivières : l’obtention d’un prix

forfaitaire annuel concernant le contrôle biologique sélectif des

moustiques et des mouches noires sur son territoire, à l’exception

de la rivière Saint-Maurice (contrat 1720-17-085);

- Fourniture de végétaux, aménagement et entretien des bacs
à fleurs : la fourniture de végétaux, la plantation, le transport et

l’entretien des bacs à fleurs sur son territoire (contrat 1720-18-009);

- Prolongement du réseau d’égout domestique – rue Denis : le
réaménagement des services d’égout sanitaire sur une partie de la

rue Denis (contrat 6000-13-110D-01);

- Île Saint-Quentin – Réfection du pavillon des baigneurs :
des travaux comprenant, sans s’y limiter, le remplacement de la

fenestration et des ouvertures, l’installation de nouveaux parements,

le réaménagement intérieur des vestiaires, le déplacement de la

salle électrique, l’installation d’une chambre-froide et la réfection

des systèmes de drainage pluvial et sanitaire du pavillon des

baigneurs situé à l’île Saint-Quentin (contrat 6000-15-038D-01);

- Réfection structurale du stationnement de l’Autogare : la

réfection structurale du béton du stationnement souterrain de

l’Autogare à l’hôtel de Ville de Trois-Rivières (contrat 6000-16-

018D-01);

le vendredi 23 mars 2018 avant 11 h 00 pour :

- Acquisition d’un logiciel de gestion policière : l’obtention des

services d’un partenaire d’affaires pour les vingt (20) prochaines

années, qui la supportera ainsi que sa Direction de la police, dans

l’évolution de la gestion policière, des technologies qui l’entourent

et dans les changements auxquels elles feront face (contrat 6000-

16-100D-01).

L’ouverture des soumissions pour les contrats visés se fera publiquement

au bureau de la soussignée à compter de 11 h 00 aux dates prévues ci-

dessus.

Les documents sont disponibles uniquement sur le site Web du système

électronique d’appels d’offres (sé@o) approuvé par le gouvernement du

Québec, à l’adresse www.seao.ca, ou en communiquant avec l’un de

ses représentants aux numéros de téléphone suivants : 1 866 669-7326

ou 1 514 856-6600. Le numéro du contrat ci-dessus mentionné doit

alors être indiqué.

La Ville de Trois-Rivières ne s’engage pas à accepter la plus basse des

soumissions reçues ni aucune de celles-ci. Le présent avis ne confère

aucun droit à quiconque et ne crée aucune obligation à la Ville.

Trois-Rivières, ce 24 février 2018.

Me Marie-Michèle Lemay, assistante-greffière

Appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

La Corporation municipale de Hérouxville
1060, rue St-Pierre, Hérouxville, Cté Laviolette Qc G0X 1J0
Tél. : 418 365-7135 Téléc. : 418 365-7041

MUNICIPALITÉ DE HÉROUXVILLE
DÉVELOPPEMENT RÉSIDENTIEL MUNICIPAL – SECTEUR PAQUIN PHASE I

APPEL D’OFFRES N° MEK-P0072

La municipalité de Hérouxville demande des soumissions pour le prolongement des infrastructures
permettant la desserte d’un nouveau développement résidentiel situé en bordure de la route Paquin.
Les travaux d’aqueduc, d’égouts et de voirie seront réalisés sur une distance de ± 300 mètres.
Les travaux faisant l’objet du contrat sont détaillés à l’article « Objet du contrat » des « CLAUSES
ADMINISTRATIVES PARTICULIÈRES ».

DOCUMENTS DISPONIBLES : les documents complets à cet appel d’offres peuvent être obtenus en
s’adressant au Service électronique d’appel d’offres (SEAO) en consultant le site Web,www.seao.ca
en stipulant le numéro de référence « MEK-P0072 ».

GARANTIE DE SOUMISSION : une garantie de soumission sous forme de chèque visé ou de
cautionnement de soumission au montant de 10 % de la soumission, fait à l’ordre de la Municipalité
de Hérouxville, devra accompagner la soumission. Toute soumission devra être valable pour une
période de cent-vingt (120) jours, suivant la date fixée pour l’ouverture des soumissions.

CONDITIONS D’ADMISSIBILITÉ : seules les personnes, sociétés et compagnies ayant leur
principale place d’affaires au Québec ou ayant un établissement dans une province ou un territoire
visé par un accord intergouvernemental de libéralisation des marchés applicables au propriétaire,
qui détiennent une licence appropriée en vertu de la Loi sur la qualification professionnelle des
entrepreneurs de construction sont admises à soumissionner.

OUVERTURE DES SOUMISSIONS : les soumissions devront être placées dans des enveloppes
cachetées portant la mention « SOUMISSION – MEK-P0072 – DÉVELOPPEMENT RÉSIDENTIEL
MUNICIPAL – SECTEUR PAQUIN PHASE I » et adressées à l’attention de la directrice générale de la
municipalité d’Hérouxville, madame Denise Cossette. Les soumissions seront reçues jusqu’à 11 h,
12 mars 2018, au bureau de la municipalité situé au 1060, chemin Saint-Pierre, Hérouxville, G0X 1J0.
Elles seront ouvertes publiquement le même jour, au même endroit à 11 h 5.

La Municipalité de Hérouxville n’accepte aucune offre expédiée par télécopieur, toute offre ainsi
transmisse sera automatiquement rejetée.

La Municipalité de Hérouxville ne s’engage à accepter ni la plus basse ou aucune des soumissions.

Hérouxville, ce 20 février 2018.

Mme. Denise Cossette, directrice générale
Municipalité de Hérouxville

MARTIN LAFRENIÈRE
martin.lafreniere@lenouvelliste.qc.ca

PAS DE CHANGEMENT  
À SAINT-ÉLIE

Le conseil de Saint-Élie-de-Caxton 
décrète un gel de l’ensemble des 
taxes et tarifs pour 2018.

Le budget de la localité fixe 
la taxe foncière à 83 cents par 
tranche de 100 $ d’évaluation. L’eau 
(445 $), la collecte des ordures et 
des matières recyclables (153 $) 
et la vidange des fosses septiques 
(87,50  $) affichent en 2018 les 
mêmes tarifs qu’en 2017.

Le conseil a adopté un budget 

prévoyant des revenus et des 
dépenses de 2  927  843 $. Cela 
représente une majoration de 5 % 
par rapport au budget de 2017.

PLUS CHER POUR  
LES AGRICULTEURS  
DE SAINT-JUSTIN

La forte augmentation de la 
valeur des terres agricoles à Saint-
Justin entraînera vers le haut le 
compte de taxes des agriculteurs 
en 2018.

Cette croissance moyenne de 
72 % a incité le nouveau conseil de 
Saint-Justin à instaurer un taux de 
taxe foncière pour le secteur agri-
cole. Cette taxe est fixée à 61 cents 
par tranche de 100 $ d’évaluation. 

Le taux de la taxe pour le secteur 
non agricole passe de 79,74 cents 
en 2017 à 68,03 cents en 2018, 
question de s’ajuster au rôle d’éva-
luation foncière.

Le tarif de base pour l’eau potable 
demeure à 75 $. Celui pour la col-
lecte des déchets et des matières 
recyclables diminue de 95 cents et 
est fixé à 154,97 $. La compensa-
tion pour le service d’égout passe 
de 435,42 $ en 2017 à 461,20 $ en 
2018.

Le budget de 2018 est en hausse 
de 5,7 % et s’élève à 1 498 227 $.

DES COMPTES VARIABLES  
À SAINT-ALEXIS

Les contribuables de Saint-
Alexis-des-Monts peuvent s’at-
tendre à différents scénarios pour 
leur compte de taxes cette année.

La Municipalité présente un 
nouveau rôle d’évaluation fon-
cière de 376 277 900 $, une boni-
fication de 7,4 % par rapport à l’an 
dernier. Pour amoindrir son effet, 
le conseil a décrété une baisse 
de deux cents de la taxe foncière 
qui est de 74 cents par tranche de 
100 $ d’évaluation en 2018.

Les tarifs d’eau (225 $) et de la 

collecte des déchets (120 $) pro-
fitent d’un gel pour 2018 dans 
ce budget de 4 739 284 $. Le tarif 
pour l’assainissement des eaux 
usées diminue de façon impor-
tante, passant de 349 $ en 2017 à 
240 $ en 2018. La grande partie 
du financement étant terminée, 
les frais servent principalement à 
l’entretien du réseau.

Certains comptes de taxes seront 
plus élevés cette année par rapport 
à 2017, alors que d’autres seront 
semblables ou inférieurs.

PRESQUE LA STABILITÉ  
À SAINTE-URSULE

Le compte de taxes d’une grande 
partie des contribuables de Sainte-
Ursule sera le même en 2018 qu’en 
2017.

Autant la taxe foncière (80 cents 
par tranche de 100 $ d’évaluation) 
que les tarifs pour le réseau d’eau 
Fontarabie-Beaupré-Philibert 
(260 $), pour l’égout du village 
(140 $), pour l’égout du secteur 
Fontarabie (374 $) et pour la col-
lecte des ordures et des matières 
recyclables (144 $) bénéficient 
d’un gel en 2018. Le tarif pour l’eau 
provenant de la Régie d’aqueduc 

de Grand Pré subit une hausse de 
10 $ pour s’établir à 240 $.

Le budget de 2018 est toutefois 
plus élevé de 16,6 %, étant fixé à 
2 105 318 $. Le bond s’explique par 
la décision du conseil de prendre 
la totalité de l’enveloppe du pro-
gramme de remboursement de 
la taxe d’accise sur l’essence. Plu-
sieurs routes de la localité seront 
restaurées.

HAUSSE DE DEUX CENTS  
À SAINT-LÉON

La taxe foncière grimpe de deux 
cents à Saint-Léon-le-Grand 
en 2018, passant de 69 cents à 
71  cents par tranche de 100  $ 
d’évaluation.

Le conseil  de Saint-Léon a 
décrété un gel pour les tarifs 
d’eau (150 $), de la collecte des 
ordures (135 $) et de la collecte des 
matières recyclables (57 $). Même 
décision pour le remboursement 
de la dette reliée au réseau d’égout 
(385 $) et pour son entretien (80 $).

Les prévisions des revenus et 
des dépenses pour 2018 sont 
de 1 381 460 $, une majoration 
de 1,5% comparativement à l’an 
dernier.

MRC DE MASKINONGÉ – BUDGETS MUNICIPAUX

ACTIVITÉ DE FINANCEMENT

GROUPE DES ASSOCIÉ(E)S  
AUX FILLES DE JÉSUS
Le 25 février, à 10 h 30: repas-par-
tage au profit des Missions des 
Filles de Jésus, salle municipale de 
St-Stanislas. Info: Élisabeth  
418 328-8248, Jean-Paul  
819 601-8564. Billet: 10 $

ENTRAIDE

SERVICE D’IMPÔT GRATUIT
Centre de formation profession-
nelle Carrefour Formation Mauricie 
Institut du commerce de Shawini-
gan situé au 1133, rue Notre-Dame, 
organise une clinique d’impôt gra-
tuite le 22 mars entre 8 h 30 et 13 h. 
Vous pouvez vous inscrire au 819 
539-2265, poste 3299 avant le  
2 mars, car les places sont limitées. 
Voici les critères d’admissibilité au 
Programme des bénévoles : reve-
nus maximaux pour une personne 
seule : 25 000 $, un couple sans en-
fant: 30 000 $, ajoutez 2 000 $ 
par enfant, un adulte avec un en-
fant: 30 000 $. Les déclarations 
sont remplies la même journée.

ACTIVITÉS

VOYAGES AMIS PLUS
Jeudi, 5 avril, BOUCAR DIOUF. Le 
forfait comprend le souper, le billet 
du spectacle, le transport en auto-
bus, les taxes et pourboires. Info: 
Lise Lacerte 819 536-3389, Lise 
Lefebvre 819 538-5783.

BABILLARD
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nécrologie

Dans le calme et entourée de l’amour
de plusieurs de ses amis suite à une
longue maladie, à l’unité de soins
palliatifs du CIUSSS MCQ-CHAUR
de Trois-Rivières, le 18 février 2018,
est décédée à l’âge de 96 ans, Mme
Jeanne D’Arc Désilets épouse de feu
Roland Pagé, demeurant à Trois-
Rivières.
Une rencontre amicale aura lieu au :

Centre Funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Le dimanche 25 février, de 9 h à 11 h.
Une liturgie de la Parole

aura lieu
le dimanche 25 février à 11 h

au Mémorial du centre funéraire.
L’inhumation aura lieu 

le lundi en privé
au cimetière St-Michel.

Elle laisse dans le deuil, son ami très
proche Paul Chamberland; ses amis
proches et aidants naturels : Salva
Desbiens et André Chamberland; ses
autres amis : Danielle Chamberland,
Raymond Chamberland (Martine St-
Amour), Alexandre Chamberland
Labbé (Marie-Eve Gaudreault
Lamarre), Érick Chamberland
(Claude Thibeault) et leurs enfants,
Marc-Brian Chamberland (Lucie
Catherine Martel) et leurs enfants,
Maude Chamberland (Nicolas
Fournier) et leur enfant, ainsi que
plusieurs neveux, nièces, petits-
neveux, petites-nièces, cousins, cousi-
nes, petits-cousins, petites-cousines
et ami(e)s, tout particulièrement,
Claude Désilets (Lise Lefebvre), Jean-
Marie Désilets (Lise Désilets), Jean-
Maurice Ricard (feu Carole Morin) et
leurs fils, de même que ses amis, ses
voisins et tout le personnel de la
Résidence Les Marronniers.
Un merci particulier au personnel de
l’unité de soins palliatifs du Centre
hospitalier régional et aux bénévoles
d’Albatros pour leurs excellents
soins et leur accompagnement plein
d’amour.
Renseignements : 819 374-6225
Sans frais : 1 800 246-6225
Télécopieur : 819 374-6227
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la
Corporation des thanatologues 

du Québec

PAGÉ

JEANNE D’ARC

DÉSILETS

1921 - 2018

À l’Hôpital de l'Enfant-Jésus, le 15
février 2018, à l’âge de 84 ans, est
décédée madame Rita Rompré,
épouse de feu Gérard Tessier, fille de
feu madame Gertrude Camirand et
de feu monsieur Damase Rompré.
Elle demeurait à Québec.

Selon ses volontés,
elle ne sera pas exposée.

Le service religieux sera célébré,
le lundi 26 février 2018 à 14h en

l'église Ste-Cécile 
(9150, av. Jean Paquin à Québec)

où la famille recevra 
les condoléances à compter de 13h.

L’inhumation se fera au
Parc Commémoratif

La Souvenance.
Elle laisse dans le deuil ses enfants :
Pierre et Isabelle; ses frères et
soeurs : Jean (feu Jeannette Gauvin),
Pierre (Denise Côté), feu Édouard,
Marc (feu Raymonde Guertin), feu
Claire (feu Hugues Laquerre), André
(Marielle Jacob), Clothilde (Claude
Galarneau), Louis (Lise Douville),
Marie (Gilles Rousseau), Françoise
(Maurice Houde) et Michel (Lucette
Lemire); son beau-frère et sa belle-
soeur de la famille Tessier : feu
Maurice (Thérèse Forgues) ainsi que
ses neveux, nièces, cousins, cousines,
parents et ami(e)s.
Pour renseignements :

Coopérative funéraire 
des Deux Rives

Téléphone : 418 688-2411 ou 
1 888 688-2411

Télécopieur : 418 688-2414
Pour l’envoi de messages de sympa-
thie : www.coopfuneraire2rives.com

ROMPRÉ 

TESSIER 

MME RITA

1934-2018

915 Messes
anniversaires

MESSE
1eANNIVERSAIRE

« Déjà un an
que tu nous
as quittés,
tu nous
manques
beaucoup,
on pense très
fort à toi.

Ta famille qui
t’aime. »

Une messe anniversaire sera célébrée le
dimanche 25 février 2018 à 10 h 30, à
l’église de Saint-Tite, à la mémoire de

M. JEAN-LOUIS MARCHILDON
(décédé le 4 février 2017)

Merci à tous ceux et celles qui se
joindront à nous, en pensée ou par leur
présence, à cette célébration.

Son épouse Cécile, ses enfants et
leur conjoint(e), ses petits-enfants

et arrière-petits-enfants

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS

Merci du fond
du cœur à tous
les parents et
ami(e)squi nous
ont apporté
chaleur et
réconfort lors
du décès de

M. FRANÇOIS SOUMIS
(survenu le 28 janvier 2018)

soit par des offrandes de messes,
cartes, fleurs, dons, télécopies,
courriels, visites ou assistance aux
funérailles.

Que chacun retrouve ici
l’expression de notre reconnaissance

et considère ces remerciements
comme personnels.

Ses quatre filles Madeleine,
Jocelyne, Renée, Ginette

et leur famille

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS
« Il y a

des peines
difficiles à

consoler, mais
une présence,
une parole,
une prière,
une fleur ou
un message
peuvent les
apaiser. »

De tout cœur, merci à toutes les
personnes qui se sont associées à notre
peine lors du décès de

M. FRANÇOIS GÉLINAS
survenu le 17 juillet 2017

Son épouse Réjeanne Bourgouin,
ses filles, gendres et petits-enfants

Veuillez considérer ces remerciements
comme personnels.

920 Remerciements

SINCÈRES
REMERCIEMENTS
« Le soleil s’est

couché une dernière

fois pour notre père

et époux, René, que

nous avons tant aimé.

Mais ce soleil

se lèvera tous

les matins et

il continuera de se

lever pour éclaircir

notre chemin.

Repose-toi bien

et veille sur nous

comme tu l’as

toujours fait. »

Merci du fond du cœur à tous les parents
et ami(e)s qui nous ont apporté la chaleur

de leur sympathie et le réconfort de leur amitié
lors du décès de

M. RENÉ ST-ARNEAULT
(survenu le 12 janvier 2018)

Que chacun et chacune retrouvent ici l’expression
de notre reconnaissance, nos remerciements
sincères leur étant adressés personnellement.

Son épouse Nicole, ses filles Manon et Élaine,
leur conjoint et ses petits-enfants

Pour les
personnes 
atteintes de 
maladie mentale.
Notre mission :
Ton autonomie
Notre but : Briser 
ton isolement

(819) 539-1980
(418) 365-5762

AUDREY TREMBLAY
Collaboration spéciale

L A TU Q U E — L e s  a u t o r i t é s 
demandent aux utilisateurs du 
Centre de services du Haut Saint-
Maurice (CSHSM) de respecter 
les modifications apportées à la 
circulation dans le cadre des pré-
paratifs pour les travaux d’agran-
dissement et de réaménagement 
de l’urgence.

Le Centre intégré universitaire 
de santé et de services sociaux 
de la Mauricie-et-du-Centre-du-
Québec (CIUSSS-MCQ) rappelle 
que l’accès sous l’auvent, à proxi-
mité de l’entrée principale, est 
réservé uniquement aux véhicules 
paramédicaux.

Les usagers en véhicule doivent 
utiliser la bretelle d’entrée habi-
tuelle et la bretelle de sortie tem-
poraire. La clientèle piétonnière 
peut circuler par l’entrée princi-
pale en utilisant le trottoir.

Pour les usagers utilisant les 
services du Groupe de médecine 
familiale (GMF), les dirigeants 
demandent d’emprunter la porte 
extérieure 32. Les usagers du prêt 
d’équipements ou du centre de 
jour, quant à eux, doivent entrer 
par la porte 12.

Les stationnements pour les per-
sonnes à mobilité réduite, près de 
l’auvent, ne sont plus accessibles 
pour une période indéterminée. 
Ils sont transférés dans le station-
nement devant le CSHSM. 

DES INTERDICTIONS  
DE STATIONNEMENT  
À RESPECTER

Afin de favoriser la fluidité de la 
circulation, le CIUSSS demande 
également de respecter les inter-
dictions de stationnement: aucun 
stationnement devant le trottoir, 
aucun stationnement devant le 
bloc de béton, interdiction de 
circuler ou de se stationner dans 
l’entrée destinée aux ambulances.

CENTRE DE SERVICES DU HAUT-SAINT-MAURICE

Appel à la vigilance 
concernant la 
circulation à l’entrée 
principale

Le CIUSSS-MCQ demande la collaboration des citoyens pour la circulation à 
l’entrée principale du Centre de services du Haut Saint-Maurice. —PHOTO: AUDREY 

TREMBLAY

MATHIEU LAMOTHE
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le Comi-
té de Solidarité/Trois-Rivières 
tiendra encore cette année sa 
loterie solidaire, une activité d’au-
tofinancement qui permettra à des 
gagnants de se partager la somme 
de 10 675 $.

Cette loterie constitue un moyen 
pour l’organisme trifluvien engagé 

dans la solidarité internationale 
de poursuivre ses activités, qui 
ont notamment comme objectif de 
promouvoir un monde plus juste 
et équitable.

Neuf tirages auront lieu entre 
le 18 avril et le 18 octobre. Seule-
ment 175 billets, au coût de 144 $ 
chacun, sont mis en vente. Pour se 
procurer un billet, communiquez 
avec Ginette Houle au 819 373-
2598 poste 0 ou par courriel au 
ginette.houle@cs3r.org.

Une loterie au profit du Comité 
de Solidarité/Trois-Rivières
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FANNIE MASSEY

Fannie.Massey@lenouvelliste.qc.ca

Des jeunes de l’édifice Sainte-Ber-
nadette de l’école des Bâtisseurs 
ont pris l’initiative de tricoter des 
cache-cous ainsi que des fou-
lards pour aider les gens dans le 
besoin. Les 45 élèves impliqués 
dans le projet ont appris «qu’ils ne 
peuvent pas aider tout le monde, 
mais que tout le monde peut aider 
quelqu’un». 

Ce projet a débuté par la lecture 
en classe de l’album Manchots au 
chaud. Les enfants ont beaucoup 
apprécié ce livre qui raconte l’his-
toire d’un jeune garçon qui va tri-
coter des petits chandails pour 
aider les manchots. «Une élève de 
ma classe, Alexane Beaudry, m’a 
aussitôt proposé de fabriquer des 
foulards pour les personnes dans 
le besoin. Quelques semaines plus 
tard, lorsque nous sommes allés 

à la bibliothèque, Alexane Beau-
dry a aperçu une affiche du pro-
jet Une ville tricotée serrée et elle 
m’a répondu: on le fait», précise 

Nadia Grondines, enseignante 
à l’école des Bâtisseurs. Pendant 
deux mois, à raison de deux fois par 
semaine, les jeunes entrepreneurs 

ont tricotés à relais des foulards et 
des cache-cous pour les personnes 
dans le besoin. 

En janvier, l’enseignante a contac-
té la Ville de Trois-Rivières afin de 
mettre sur pied ce projet. La Ville 
a immédiatement embarqué dans 
le projet et elle a offert de la laine 
à la classe. «L’hiver, les gens n’ont 
pas nécessairement tout ce qu’il 
faut pour se tenir au chaud. Les 
enfants ont donc décidé d’aider ces 
gens-là en offrant des foulards. À 
chaque semaine, on tricote à relais 
c’est-à-dire qu’on tricote pendant 
une heure et ensuite on passe les 
tricotins à l’autre classe pour qu’elle 
poursuive le travail», explique  
Mme Grondines. Plusieurs per-
sonnes ont décidé de s’impliquer 
dans ce projet. Une dame du ser-
vice de garde a  offert d’aider les 
classes puisque les professeurs 
n’avaient pas cette expertise. Elle a 
donc numéroté les tricotins et elle 
a débuté chacun des tricots. Des 

professeurs à la retraite se sont 
aussi joints au projet afin d’aider les 
jeunes. «Grâce à nos foulards, les 
gens n’auront pas froid, c’est impor-
tant pour moi d’aider les autres et je 
sais que ça fera plaisir à du monde 
alors je me force», explique Alexane 
Beaudry, élève de 2e année.

La ville de Trois-Rivières s’est 
associée avec l’organisme Point 
de Rue afin de remettre les fou-
lards aux plus démunis. Les élèves 
remettront le fruit de leur travail 
lors de la semaine de relâche. 
«Lorsque les jeunes auront ter-
miné, nous irons chercher les fou-
lards et les cache-cous pour les 
accrocher au parc Victoria. Depuis 
le dernier mois, j’ai passé environ 
200 foulards par semaine. Depuis 
le début de l’année, nous en avons 
distribué 800. Ce que les jeunes de 
l’école font, c’est un geste grande-
ment apprécié», explique Jean-Félix 
St-Germain, représentant de l’asso-
ciation Point de Rue.

Tricoter pour une bonne cause

FANNIE MASSEY

Fannie.Massey@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Une soirée-
bénéfice couronnée de succès a 
eu lieu afin d’amasser des fonds 
pour le jeune Thomas Leblanc-
Groleau atteint de dyspraxie. La 
famille a réussi à accumuler près 
de 7000  $ lors de cette soirée.  
C’est un pas de plus pour obtenir 
une chambre hyperbare qui coûte 
22 000 $. 

Rappelons que le garçon est 
touché par cette maladie rare qui 
l’empêche de bien s’exprimer à 
l’âge de trois ans. Il souffre d’un 
retard dans l’acquisition, la maî-
trise et la production des sons 
de la parole. Un traitement en 
chambre hyperbare pourrait aider 
le jeune Thomas, mais le coût de 

cet équipement est de 22 000 $. 
Malheureusement, aucune aide 
gouvernementale n’est dispo-
nible pour aider les parents. 
Pour la suite, la famille souhaite 
prendre un peu de répit. «Toute 
la famille a participé à l’organisa-
tion de cet événement, mais c’était 
beaucoup de planification. Je vais 
donc prendre une pause avec mes 
cinq enfants, car ils ont besoin de 
retrouver leur mère. Nous espé-
rons recevoir des dons supplé-
mentaires dans les prochaines 
semaines», précise Mme Groleau.

Il est toujours possible de suivre 
la progression de Thomas sur la 
page Facebook Thomas & la dys-
praxie ou de contribuer à la cam-
pagne de financement à l’adresse 
Internet  www.onedollargift.com/
ca-fr/Reve-Chambre-hyperbare-
pour-Thomas--25952.

Soirée-bénéfice réussie 

Dominic Leblanc et Sandra Groleau, les parents du petit Thomas, sont accom-
pagnés de Sonia Bordeleau, organisatrice de l’événement et son conjoint Fran-
cis Lamy. Ils sont très heureux d’avoir amassé 7000 $ lors de cette soirée-
bénéfice. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD.

TROIS-RIVIÈRES (ND) — À moins 
de sept mois des prochaines élec-
tions provinciales, l’intérêt des 
futurs candidats commence à se 
faire sentir. C’est le cas dans Trois-
Rivières où Valérie Delage a dépo-
sé sa candidature à l’investiture de 
Québec solidaire.

Détentrice d’une maîtrise en 
sciences biologiques de l’Univer-
sité de Montréal, la Trifluvienne a 
fait le saut vers le monde commu-
nautaire afin de s’impliquer au sein 
de la jeunesse. Elle est devenue 
intervenante dans un organisme 
de la région et a mis sur pied une 
brigade écologique dont le succès 

lui a valu quelques prix. 
C’est d’ailleurs ce désir de chan-

gement qui a incité la Française 
d’origine à se présenter à l’inves-
titure du parti dirigé par Manon 
Massé et Gabriel Nadeau-Dubois.

«Malgré tous mes nombreux 

engagements, je réalise que si 
l’on ne change pas le système qui 
génère les inégalités sociales et les 
problèmes environnementaux, 
notre impact reste très limité.»

Militante pour le parti depuis 
plusieurs années, elle estime que 
Québec solidaire a le vent dans 
les voiles en Mauricie. «Trois-
Rivières est l’endroit où j’ai vécu 
le plus longtemps dans ma vie, j’y 
cultive des racines qui ne cessent 
de s’agrandir. Les nombreux liens 
que j’y ai tissés sont ma richesse 
et j’ai à cœur de faire de ma ville 
un milieu encore plus vert et soli-
daire», conclut-elle.

QUÉBEC SOLIDAIRE

Une première candidature pour Trois-Rivières

Valérie Delage

L’instigatrice du projet, Alexane Beaudry, élève de 2e année, est accompagnée 
de Julie Brousseau et Nadia Grondines, enseignantes de l’école Sainte-Barna-
dette. Elles sont très fières d’offrir les cache-cous et les foulards aux gens dans 
le besoin.  —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

MARC ROCHETTE

marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

BÉCANCOUR — Le député de Nicolet-Bécancour, 
Donald Martel, a rendu hommage plus tôt cette 
semaine à un citoyen de Saint-Célestin, Maurice 
Morin, qui a présidé aux destinées de sa municipa-
lité pendant tout près de 40 ans.

Entre autres, M. Martel a mentionné que tout au long 
de sa vie publique, M. Morin avait su maintenir le cap 
sur les priorités et les valeurs qui lui étaient chères 
et offrir à la population un leadership fort, stable et 
serein. «J’ai aussi côtoyé M. Morin en tant que direc-
teur général de la MRC de Nicolet-Yamaska et j’ai 
reconnu en lui un ardent défenseur de cet organisme 
qu’il avait lui-même contribué à mettre en place», a 
ajouté le représentant caquiste.

«À l’aube de ses 70 ans, cet agriculteur amoureux de 
son métier a choisi de rebâtir sa ferme, détruite par un 
incendie. Il l’a fait non pas pour lui-même, mais par 

amour de la terre et pour assurer un avenir à la relève 
qui l’entoure. Ce fut un privilège de le côtoyer et de 
travailler avec lui», a conclu M. Martel.

Hommage à Maurice Morin

Le député de Nicolet-Bécancour, Donald Martel, en com-
pagnie de l’ancien maire de Saint-Célestin Municipalité, 
Maurice Morin.
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WASHINGTON — Un ex-conseiller de cam-
pagne de Donald Trump a plaidé coupable 
vendredi de faux témoignage et de fraude fi-
nancière au détriment de l’État américain, et 
a accepté de coopérer dans l’enquête sur l’in-
gérence russe dans la présidentielle de 2016.

Ce revirement de Richard Gates, 45 ans, ac-
centue encore la pression sur Paul Manafort, 
l’ancien directeur de campagne de M. Trump 
et ex-associé de M. Gates, qui lui continue de 
rejeter les charges énumérées dans l’acte 
d’inculpation qui le vise. «Nonobstant ce qu’a 
plaidé Rick Gates aujourd’hui, je maintiens 

mon innocence», a réagi M. Manafort, dans 
un communiqué transmis par son avocat.

M. Gates est devenu la cinquième personne 
à plaider coupable dans l’enquête russe en 
comparaissant en début d’après-midi devant 
une juge fédérale de Washington. Dans une 
lettre adressée à ses proches et obtenue 
par la chaîne ABC, Richard Gates a justifié sa 
volte-face, expliquant que malgré sa «volonté 
initiale de [se] défendre», il a «changé d’avis» 
pour protéger sa famille.

Ce rebondissement semble prouver 
que la stratégie suivie par Robert Mueller 

s’est révélée payante : le procureur spé-
cial chargé de l’enquête russe a accumulé 
les charges visant MM. Manafort et Gates, 
qu’il a inculpés deux fois à quatre mois 
d’intervalle.

Le dernier acte d’accusation rendu public 
jeudi concerne des faits présumés de fraude 
fiscale et de dissimulation de comptes ban-
caires à l’étranger. MM. Manafort et Gates 
avaient été inculpés pour des infractions 
similaires fin octobre.

D’environ 2006 à 2015, les deux hommes 
ont travaillé comme consultants politiques 

et lobbyistes au service du président ukrai-
nien Viktor Lanoukovitch, soutenu par 
Moscou, et des partis proches de ce diri-
geant qui a été renversé en 2014. Ils sont 
accusés d’avoir monté un système com-
plexe permettant de ne pas déclarer au 
fisc américain une grande partie de leurs 
millions de dollars de revenus.

Plus de 75 millions de dollars de paiement 
ont ainsi transité par des comptes offs-
hore. Les deux suspects se voient repro-
cher d’avoir blanchi dans le processus plus 
de 30 millions de dollars. AFP

Enquête russe : un ex-conseiller de Trump se ravise et plaide coupable

le monde

La solution du gouverneur Rick Scott 
pour protéger les élèves de la Floride

Agence France-Presse

MIAMI — Neuf jours après un car-
nage au fusil d’assaut dans une 
école secondaire de Floride, son 
gouverneur républicain a appelé 
vendredi à positionner un poli-
cier dans chaque école publique 
de l’État.

Rick Scott s’est également pronon-
cé pour un relèvement à 21 ans de 
l’âge légal pour acheter une arme, 
une idée combattue par la National 
Rifle Association (NRA), le premier 
lobby américain des armes dont il 
fait pourtant partie.

M. Scott a enfin promis de res-
treindre de façon draconienne l’ac-
cès aux armes à feu des personnes 
souffrant de problèmes mentaux.

Le président Donald Trump a de 
son côté affirmé que Nikolas Cruz, 
le jeune homme de 19 ans qui a fait 
17 morts dans son ancien lycée de 
Parkland, aurait été stoppé si des 
enseignants de l’établissement 
avaient été armés.

«Un prof l’aurait dégommé avant 
même qu’il ne se rende compte 
de ce qui lui arrivait», a déclaré 
M. Trump à un rassemblement 
annuel de conservateurs en ban-
lieue de Washington.

Le shérif de Parkland a de son 
côté publié une liste de 23 inci-
dents et interventions policières 
au domicile de Nikolas Cruz, de 
2008 à 2017, illustrant ses graves 
perturbations durant son enfance 
et adolescence. Aucune de ces 
fugues, menaces ou actes de vio-
lence n’ont enclenché une véri-
table prise en charge judiciaire.

Vendredi, les enseignants ont 
fait leur retour à l’école Mar-
jory Stoneman Douglas, pour 
des séances de prise en charge 
psychologique.

Les cours reprendront mercredi, 
rassemblant des élèves devenus 
pour certains en quelques jours 
des figures d’un mouvement natio-
nal spontané qui interpelle les élus 
afin qu’ils agissent dans le sens 
d’un durcissement des lois sur les 
armes individuelles.

POLICIER «LÂCHE»

L’objectif est de ramener «un cer-
tain niveau de normalité pour nos 
élèves, nos professeurs et notre 
groupe», a expliqué Robert Runcie, 
le proviseur de l’école.

Depuis le drame, M. Trump a 
demandé au ministère améri-
cain de la Justice d’améliorer les 
vérifications d’antécédents psy-
chiatriques et judiciaires des 
acquéreurs d’armes à feu. Il s’est 
également déclaré en faveur d’un 
relèvement de l’âge légal pour 
acheter certaines armes.

L e locataire  de la  Maison-
Blanche a ensuite émis des signaux 
opposés, destinés à rassurer la 
NRA qui a partiellement financé 
sa campagne présidentielle : il a 
notamment défendu l’idée d’armer 
environ 20 % des enseignants, une 
hypothèse ultra controversée qui 
a suscité une large fronde dans le 
milieu éducatif.

Vendredi, à la «Conservative Poli-
tical Action Conference» (CPAC), 
devant une foule qui lui était tota-
lement acquise, il a repris toutes 
ces pistes, sans offrir davantage de 
précisions.

«L’heure est venue de faire de 
nos écoles des cibles nettement 
plus difficiles à frapper», a assuré 
M. Trump, en répétant que seuls 
des enseignants familiers des 
armes devaient en être équipés.

Il est aussi revenu sur le fait qu’un 
agent du shérif, posté à l’école de 
Parkland, n’est pas intervenu tan-
dis que Nikolas Cruz vidait ses 
chargeurs dans les salles de classe.

Donald Trump n’a pas trouvé de cir-
constances atténuantes à ce policier 
armé, qui a été suspendu de ses fonc-
tions pour être resté à l’extérieur du 
bâtiment où se déroulait la fusillade.

«Il n’a pas réagi convenablement 
sous la pression ou c’est un lâche», 
a dit le président. «À coup sûr, il a 
fait du mauvais boulot. Il n’y a 
aucun doute à ce sujet».

Plus  tard,  en re cevant  à  la 
Ma i s o n - B l a n c h e  l e  p re m i e r 
ministre australien Malcolm 
Turnbull,  M. Trump a estimé 
que les États-Unis étaient «en 
bonne voie» pour résoudre le 
problème des fusillades à nom-
breuses victimes.

Le vice-président Mike Pence a 
également estimé vendredi qu’il 
était temps d’œuvrer ensemble 

,pour trouver de nouveaux moyens 
d’assurer prioritairement la sécuri-
té de nos enfants et de nos écoles».

Ni M. Scott, ni M. Trump, ni 
M. Pence n’ont évoqué la possibili-
té d’interdire les fusils d’assaut, une 
idée pourtant jugée cruciale par les 
rescapés du lycée de Parkland.

Tandis que se développait ce 
débat, une nouvelle fusillade a 
retenti vendredi dans l’enceinte 
d’un établissement éducatif améri-
cain : deux personnes ont été bles-
sées par balle sur le campus d’une 
université de Louisiane, dans le 
sud du pays.

Un policier dans chaque école

Plus d’une semaine après la tuerie survenue à l’école secondaire Marjory Stoneman Douglas, Rick Scott, le gouverneur 
de la Floride, a dévoilé les stratégies qu’il comptait mettre de l’avant afin d’assurer la sécurité des élèves de son État. 
Parmi celles-ci, poster un policer à chaque école. — PHOTO AP, MARK WALLHEISER
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JEAN-MARC LORD
(Collaboration spéciale) 

Comité de Solidarité/Trois-Rivières

Depuis le 20 janvier dernier, les 
bombes pleuvent sur le Rojava 
presque dans l’indifférence géné-
rale. Le Rojava, c’est une région du 
nord de la Syrie où les populations 
ont mis sur pied en 2013 un gouver-
nement autonome et démocratique. 
Pourquoi les Turcs s’en prennent-
ils au Rojava? Et pourquoi la com-
munauté internationale est-elle si 
silencieuse face à cette agression 
de l’armée turque?

QUI HABITE AU ROJAVA?
Le Rojava est peuplé principale-

ment de Kurdes. Le mot «Rojava» 
signifie d’ailleurs «Kurdistan de 
l’ouest». Les Kurdes sont un peuple 
d’environ 40 millions d’habitants 
répartis principalement dans quatre 
pays de la région (Syrie, Turquie, 
Irak et Iran). Peuple millénaire, 
mais sans État, les Kurdes sont habi-
tuellement discriminés partout où 
ils vivent. Mais il n’y a pas que des 
Kurdes au Rojava. La population 
totale d’environ 4 millions d’habi-
tants se répartie entre les Kurdes 
(60 %), les Arabes et les Turkmènes, 
de confession et de langues diverses.

QU’EST-CE QUE LE ROJAVA  
A DE PARTICULIER?

Après le départ en 2013 des forces 
de Bachar al Assad, les habitants 
du territoire ont proclamé une 
zone d’administration autonome et 
démocratique de type fédéral. Alors 
que sous Bachar al Assad, l’arabe 
était la seule langue autorisée, le 
Rojava reconnaît trois langues offi-
cielles, l’arabe, le kurde et le syriaque. 
La constitution du Rojava affirme le 

caractère laïc du gouvernement et 
tout le système mis en place favorise 
la participation démocratique du 
plus grand nombre, peu importe la 
religion, l’ethnie, la langue ou le sexe. 
C’est ainsi qu’il s’est formé au Rojava 
des milliers de communes compo-
sées d’un nombre égal d’hommes 
et de femmes pour veiller au bon 
fonctionnement des villages, des 
villes ou des quartiers. Ces com-
munes délèguent un nombre égal 
d’hommes et de femmes au parle-
ment régional de chacune des trois 
entités membres de la fédération. 
Bref, le projet social et politique des 
populations du Rojava est inclusif, 
laïc et démocratique. Un modèle 
inspirant assez rare dans cette 
région du monde…

POURQUOI LES TURCS 
BOMBARDENT-ILS LE 
ROJAVA?

Qu’ils habitent la Syrie, l’Irak, 
l’Iran ou la Turquie, les Kurdes 
ont toujours revendiqué pour leur 
peuple un État ou à tout le moins 
une autonomie leur permettant de 
s’épanouir dans leur langue et leur 
culture. Mais les pays concernés 
refusent d’accorder l’autonomie et 
des pouvoirs politiques aux Kurdes 
craignant que ceux-ci en profitent 
pour proclamer leur indépen-
dance et la partition du territoire.  
Les Kurdes du Rojava n’ont rien fait 
de mal, au contraire! Mais pour la 
Turquie, le seul fait que des Kurdes 
puissent gérer de manière auto-
nome un territoire aussi grand 
que le Rojava est vu comme une 
menace à leur sécurité. Pour éviter 
que cet exemple d’autonomie des 
Kurdes (même si le projet social 
et politique du Rojava inclut les 
Arabes et d’autres communautés) 
se propage et «infecte» la Turquie, 
il vaut mieux tenter de le détruire.

UNE SITUATION À DÉNONCER
Alors que les Kurdes ont apporté 

un soutien inestimable à la coa-
lition menée par les Américains, 
et même aux Russes en com-
battant très efficacement l’État 
islamique, ils ne reçoivent en ce 
moment qu’un appui très «mou» 
de la communauté internationale 
devant l’agression injustifiée des 
Turcs. À peine appelle-t-on la Tur-
quie à la retenue… Combien de 
morts et de destructions faudra-
t-il que les Kurdes et les Syriens 
endurent avant que le Canada et 
les autres membres de la commu-
nauté internationale ne réagissent 
et dénoncent l’agression turque?

Pour en savoir plus: www.cs3r.org.

LE MONDE VU D’ICI

Qui arrêtera les Turcs au Rojava ?

Depuis le 20 janvier dernier, l’armée turque et ses milices alliées ont traversé 
la frontière syrienne pour envahir le Rojava. Cette agression, injustifiée du 
point de vue du droit international, jette de l’huile sur le brasier déjà intense du 
conflit en Syrie. — PHOTO: WIKIMÉDIA COMMONS

NICOLAS DUCHARME
nicolas.ducharme@lenouvelliste.qc.ca

Après avoir eu pied sur rue dans 
le secteur Lac-à-la-Tortue, le Fes-
ti-Neige de Shawinigan démé-
nage. L’événement qui offre de 
multiples activités extérieures se 
déroulera pour la première fois 
à la Station plein air Val-Mauri-
cie du 2 au 4 mars. Cette décision 
assure la tenue de cette fête hiver-
nale, qui était menacée de dispa-
raître dû aux coûts reliés pour la 
location d’un chapiteau et autres 
équipements. Or, tout ce dont ont 
besoin les organisateurs sera à leur 

portée à l’île Melville. «Cette année, 
nous n’étions vraiment pas cer-
taines de la tenue de l’événement. 
Même pour une petite activité, 
peu importe laquelle, ça prend du 
temps, de l’argent et des ressources 
humaines», explique la présidente 
de l’événement, Francine Bédard. 
Cette dernière apparaît à la droite 
sur la photo, accompagnée de 
Marie-Louise Tardif, pdg du parc 
de l’île Melville, Pierre Bolduc, 
responsable du volet country de 
l’événement, ainsi que de la Fée 
des neiges, jouée par Valérie Per-
ron. Il est possible de connaître la 
programmation de l’événement au 
http://www.ilemelville.com/.

Le Festi-Neige déménage
— PHOTO: SYLVAIN MAYER

LA TUQUE (AT) — Québec a 
accordé une somme de 57 000 $ 
au Conseil de la Nation Atikamekw 
(CNA) pour son projet  «Interven-
tions familiales en territoire – ras-
semblement familial historique» en 
vue d’accroître l’aide aux victimes 
d’actes criminels. 

C’est la ministre du Tourisme, 
ministre responsable de la région de 
la Mauricie et députée de Laviolette, 
Julie Boulet qui en a fait l’annonce 
vendredi.

«Je salue les efforts des organismes 
de la région qui épaulent quotidien-
nement les victimes d’actes crimi-
nels d’ici. L’attribution de cette aide 
financière est nécessaire pour qu’ils 
poursuivent leur mission de déve-
loppement de leur offre de services 
en vue de répondre, avec dévoue-
ment, aux besoins des victimes», a 
souligné Mme Boulet. 

«Je suis fière que notre gouverne-
ment aide financièrement ces orga-
nismes qui offrent des services d’une 
grande qualité aux victimes d’actes 
criminels. Je suis convaincue que la 
réalisation de ces projets améliorera 
le quotidien de milliers de victimes 

d’actes criminels, et qu’elle nous 
permettra, en tant que société, de 
mieux les soutenir», a indiqué pour 
sa part Stéphanie Vallée, ministre de 
la Justice et procureure générale du 
Québec.

L’attribution de cette aide finan-
cière fait suite à un appel de projets 
lancé à l’été 2017. Elle s’inscrit dans 
l’octroi d’une somme de 1,5 million 
de dollars dans le cadre du Pro-
gramme de subvention pour favo-
riser la recherche, l’information, la 
sensibilisation et la formation en 
matière d’aide aux victimes d’actes 
criminels. 

Rappelons que le programme est 
financé par le Fonds d’aide aux vic-
times d’actes criminels (FAVAC). 
Utilisé notamment pour le finan-
cement de projets destinés aux 
victimes d’actes criminels, ce fonds 
spécial a été institué en 1988 par le 
ministère de la Justice du Québec. 
Ses revenus proviennent principa-
lement de sommes perçues à la suite 
d’infractions aux lois pénales québé-
coises et au Code criminel, ainsi que 
de sommes liées au partage des pro-
duits de la criminalité. 

CNA

Aide de 57 000 $ pour  
le soutien aux victimes 
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FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Alexandre Da 
Costa s’est donné comme défi de 
décoincer la musique classique 
et de la rendre accessible au plus 
grand nombre. À la lumière du 
spectacle Stradivarius à l’opéra 
qu’il présentait vendredi soir à 
la salle Thompson, il faut bien 
convenir qu’il y arrive très bien 
sans pour cela donner l’impres-
sion qu’il y perd lui-même en 
plaisir. 

Il devait y avoir environ 500 per-
sonnes pour assister à ce spec-
tacle basé essentiellement sur 
l’album du même titre qu’il a 
enregistré sous étiquette Spec-
tra. Un public dont l’âge moyen 
devait être assez élevé, ce qui se 
comprend fort bien. La beauté 
de la chose, c’est qu’on n’avait 
pas l’impression qu’il s’agissait 
principalement de connaisseurs 
habitués des concerts de l’OSTR 
mais d’un public fait d’autant 
d’amateurs avertis que d’autres 
qui le sont moins mais ouverts 
à s’imprégner de beauté. Ils ont 
misé juste et l’insistance mise 
par ce public à réclamer des rap-
pels en fin de soirée l’a prouvé. On 
aurait même dit qu’à chacune des 
quatre pièces présentées en rap-
pel, les acclamations prenaient de 
l’ampleur. 

Il aura fallu que le tout jeune 
fils du violoniste prodige vienne 
lui-même saluer la foule pour 

que celle-ci comprenne qu’il était 
l’heure que papa aille le border. 
L’anecdote était bien sympathique 
mais elle dit aussi quelque chose 
d’important de cette soirée: pen-
dant la centaine de minutes de ce 
spectacle, Alexandre Da Costa s’est 
efforcé de donner de l’humanité à 
la musique classique qu’il aime et 
c’est là un bien grand mérite.

Il  y  a plus,  évidemment :  la 
musique même. Da Costa a pas-
sé en revue son album sur lequel 
sont offerts quelques coups de 
cœur tirés de la musique d’opéra. 
Certains très connus: l’Habanera 
de Carmen, le Nessun Dorma de 

Turandot, l’air des Montaigus et 
des Capulets du Roméo et Juliette 

de Prokofiev et d’autres nettement 
moins. On pense à la valse opus 
59 no. 3 du Cavalier à la rose de 
Strauss ou le wintersturme wichen 

dem wonnemond  (excusez mon 
accent. . .)  de La Walkyrie  de 
Wagner. Mais tous ont été inter-
prétés avec une intensité tout à 
fait remarquable par le soliste.

On a beaucoup parlé du stra-
divarius «Deveault» de 1701 sur 
lequel Da Costa joue. Le parfait 
néophyte que je suis est bien inca-
pable de juger de la valeur sonore 
de l’instrument. L’impression que 

je conserve du spectacle, cepen-
dant, c’est que Da Costa arriverait 
sans doute à conférer une excep-
tionnelle ferveur à n’importe quel 
instrument d’excellente qualité. Il 
joue avec une passion telle qu’on 
ne peut qu’être subjugué. Il se 
donne à la musique et commande 
le respect. 

Quelle est la plus-value d’un 
Stradivarius dans pareilles inter-
prétations? Je n’en sais rien. 
Je soupçonne cependant qu’il 
existe une réelle magie qui tient 
non pas à l’instrument seul mais 
à son mariage avec l’interprète. 
L’instrument est manifestement 

une extension du cœur de l’artiste 
et parvient à toucher le nôtre, de 
spectateur. Le son m’a semblé 
d’une pureté extraordinaire et le 
soliste l’a exploité dans un très 
large spectre d’impressionnantes 
nuances pour le démontrer. 

À ce titre, Stradivarius à l’opé-

ra  a beau tenir d’un effort de 
démocratisation de la musique 
classique, il n’est pas pour cela 
un sous-produit. Oui, il y a des 
images projetées sur un écran 
géant en fond de scène et des 
éclairages sophistiqués. Oui, 
l’emballage est étudié mais exé-
cuté avec sobriété et bon goût. 
Si tant est qu’on puisse parler de 
sobriété quand le soliste arrive 
en scène avec une queue de pie 
en paillettes brillant de mille feux 
sous les projecteurs. 

Il reste que l’enrobage était mis 
au service de quelque chose de 
plus grand: la musique. Je ne 
sais nullement ce qu’en diraient 
des puristes mais j’ai personnel-
lement été fasciné par elle que 
j’ai trouvée magnifique. Accom-
pagné de cinq musiciens certes 
tenus de lui laisser la vedette, le 
violoniste a quand même brillé 
n’hésitant pas à teinter ses inter-
prétations d’une teinte véritable-
ment personnelle. 

On retiendra également son 
ouverture d’esprit  en rappel 
quand, après avoir interprété  
du Vivaldi, il a offert sa vision 
de deux classiques de Leonard 
Cohen, Hallelujah et Dance Me 

to the End of Love au plus grand 
plaisir des spectateurs. Et comme 
pour laisser son public sur une 
note d’un émouvant lyrisme, il 
a terminé avec l’Ave Maria de 
Caccini, très touchant cadeau de 
départ.

STRADIVARIUS À L’OPÉRA AVEC ALEXANDRE DA COSTA

Touchant et fascinant

Tout au cours de son spectacle Stradivarius à l’opéra, Alexandre Da Costa a offert vendredi soir des interprétations 
très intenses, semblant ne faire qu’un avec son stradivarius de 1701.— PHOTO: STÉPHANE LESSARD.
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TROIS-RIVIÈRES (VG) — Deux joueurs de la 
structure relève des Aigles de Trois-Rivières ont 
eu l’occasion de démontrer leur savoir-faire à des 
dépisteurs du Baseball majeur ainsi qu’à l’état-
major de l’Académie de baseball du Canada, cette 
semaine à Montréal, dans le cadre du Showcase 
MLB.

Les deux Mauriciens ont été sélectionnés par-
mi une cinquantaine de joueurs du Québec pour 
participer à cette activité de recrutement. Si la 
plupart des joueurs avaient 18 ans, Lachance et 
Dessureault étaient au nombre des 10 athlètes de 
16 ans retenus.

Pendant que Dessureault, un lanceur et joueur 
de troisième-but, a attiré les regards par la rapidité 
de son élan au bâton et sa fiabilité en défensive, 
Lachance, un lanceur, s’est de son côté distingué 
par la puissance et la fluidité de son bras.

Les deux joueurs tenteront maintenant de décro-
cher un poste avec l’équipe U16 de l’Académie de 
baseball du Canada pour l’été. Un camp d’évalua-
tion les attend d’ailleurs en Floride au mois de 
mars.

BASEBALL

Une belle 
vitrine pour 
deux lanceurs

Jaycob Lachance et Yohann Dessureault ont notam-
ment remporté la médaille d’or au Championnat cana-
dien U15 l’été dernier avec l’équipe du Québec. — PHOTOS: 

COURTOISIE

TROIS-RIVIÈRES (VG) — Les Diablos du Cégep de 
Trois-Rivières ont complété leur calendrier en cin-
quième position de la première division de basket-
ball collégial féminin.

Malgré une victoire de 50-42 face aux Cheetahs 
du Cégep Vanier, vendredi, les Trifluviennes (6-8) 
n’ont pas réussi à se hisser au quatrième rang 
puisque les Cavaliers du Cégep Champlain–Saint-
Lambert (6-8) ont également remporté leur dernier 
match de la saison, vendredi, 54-53, devant les Lynx 
du Cégep Édouard-Montpetit.

Les deux formations ont maintenant rendez-vous 
mardi à Saint-Lambert pour un match de barrage 
qui donnera accès au Championnat provincial. 
Cette saison, les Cavaliers ont remporté les deux 
affrontements entre les deux équipes.

BASKETBALL COLLÉGIAL

Une victoire  
avant les séries

HOCKEY

LIGUE NATIONALE DE HOCKEY

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Sorel-Tracy 34 21 7 5 1 148 118 48
Jonquière 33 17 11 3 2 129 116 39
Riv-Du-Loup 34 18 13 2 1 146 142 37
St.-Georges 33 16 14 3 0 117 122 35
Thet. Mines 33 17 15 1 0 120 124 35
T.-Rivières 33 11 19 1 2 114 150 25
Vendredi 23 février
T.-Rivières 0 Riv-Du-Loup 5
Thet. Mines 2 St-Georges 1
Jonquière 3 Sorel-Tracy 10

HOCKEY

LHSAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Louiseville 22 19 2 1 0 119 61 39
La Tuque 22 13 8 2 0 94 92 27
St-Cyrille 22 13 9 0 0 116 93 26
St-Léonard 22 12 8 2 0 90 85 26
Bécancour 22 12 9 1 0 105 100 25
Waterloo 22 10 9 3 1 104 102 23
Cap-Madeleine 23 10 11 2 0 89 108 22
Donnacona 23 9 12 2 0 88 90 20
Windsor 23 7 15 1 0 97 129 15
Joliette 22 7 14 1 0 83 119 15

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
QUARTS DE FINALE (4 DE 7)
Samedi 17 février
St-Cyrille 3 Waterloo 8
(St-Cyrille mène la série 3-1)
St-Léonard 3 Bécancour 4 (P)
Louiseville 5 Joliette 2 
(Louiseville gagne la série 4-0)
Vendredi 23 février
La Tuque 7 Windsor 2
(La Tuque mène la série 3-1)
Bécancour à St-Léonard, 20h30
(La série est égale 2-2)
Samedi 24 février
 x-St-Cyrille à Waterloo, 19h30
Windsor à La Tuque, 20h
St-Léonard à Bécancour, 20h30

COLLÉGIAL
SECTION NORD-EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ste-Foy 36 23 10 0 3 141 108 49
Thetford 34 22 8 3 1 134 91 48 
Alma 34 15 12 6 1 120 119 37
St-Lawrence 34 15 15 1 2 99 106 34
SECTION CENTRE-DU-QUÉBEC
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ch.-Lennoxville 36 27 7 1 1 136 86 56
St-Hyacinthe 35 26 9 0 0 146 88 52
Laflèche 36 8 24 2 2 91 186 20
Sorel-Tracy 35 6 27 0 2 79 168 14
SECTION SUD-OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lionel-Groulx 35 23 10 1 1 168 121 48
A.-Laurendeau 35 22 10 3 0 130 90 47
St-Laurent 35 13 20 2 0 112 140 28
Dawson 35 10 22 3 0 114 167 23
Vendredi 23 février
St-Laurent 0 A.-Laurendeau 6
St.Lawrence à Thetford, 20h
Samedi 24 février
Thetford à Alma, 14h
A.-Laurendeau à Dawson, 19h30
Dimanche 25 février
Alma à St.Lawrence, 14h
Lionel-Groulx à St-Laurent, 
15h30
St-Hyacinthe à Sorel-Tracy, 16h

JEUX DE
PYEONGCHANG
Pays OR AR. BR. TOT.   
Norvège 13 14 10 37
Allemagne 13 7 6 26
Canada 11 8 9 28
États-Unis 8 8 6 22
Pays-Bas 8 6 4 18
Suède 6 5 0 11
France 5 4 6 15
Autriche 5 2 6 13
Rép. de Corée 4 4 4 12
Suisse 3 6 4 13
Japon 3 5 3 11
Italie 3 2 5 10
Bélarus 2 1 0 3
Chine 1 6 2 9
Athlètes de Russie 1 5 8 14
Rép. tchèque 1 2 3 6
Slovaquie 1 2 0 3
G-Bretagne 1 0 4 5
Pologne 1 0 1 2
Hongrie 1 0 0 1
Ukraine 1 0 0 1
Australie 0 2 1 3
Slovénie 0 1 0 1
Finlande 0 0 4 4
Espagne 0 0 2 2
Nouvelle-Zélande 0 0 2 2
Kazakhstan 0 0 1 1
Lettonie 0 0 1 1
Liechtenstein 0 0 1 1

OLYMPIQUES

LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lehigh Valley 56 34 15 3 4 196 167 75
Scranton 51 31 15 4 1 172 148 67
Providence 53 31 17 3 2 153 129 67
Charlotte 55 30 22 0 3 186 161 63
Hartford 56 25 24 4 3 152 186 57
Bridgeport 53 24 21 5 3 143 144 56
Hershey 55 23 25 3 4 146 179 53
Springfield 55 24 28 2 1 156 176 51
SECTION NORD
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Toronto 54 39 14 0 1 177 111 79
Syracuse 55 32 18 2 3 170 143 69
Utica 55 29 16 6 4 164 156 68
Rochester 55 26 15 8 6 162 151 66
Laval Rocket 54 20 26 6 2 153 186 48
Belleville  56 21 31 1 3 137 205 46
Binghamton 53 17 27 6 3 127 171 43

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Manitoba 54 33 14 4 3 188 133 73
G. Rapids 54 28 19 1 6 173 158 63
Chicago 52 27 17 6 2 163 146 62
Iowa 52 26 16 7 3 165 159 62
Rockford 55 26 23 3 3 169 175 58
Milwaukee 54 26 23 4 1 150 171 57
Cleveland 53 18 28 4 3 132 176 43
SECTION PACIFIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Texas 54 28 19 5 2 157 164 63
Tucson 48 29 16 2 1 153 132 61
San Antonio 54 26 22 6 0 146 156 58
San Diego 47 28 18 1 0 157 138 57
Stockton 48 25 18 2 3 153 138 55
Ontario 48 25 19 3 1 140 136 54
San Jose 49 22 21 3 3 123 143 50
Bakersfield 48 20 20 7 1 129 154 48
Vendredi 23 février
Lehigh Valley 1 Syracuse 2
Stockton 3 Cleveland 5
Laval 5  Utica 2
Rockford 3 W./B. Scranton 6
Bridgeport 3 Providence 5
Charlotte 0 Springfield 4
Toronto 5 Rochester 3
Belleville  1 Binghamton  5
Hershey 4 Hartford 2
Milwaukee 1 Texas 3
San Antonio à Tucson, 20h30
San Jose à Bakersfield, 22h.
Samedi 24 février
San Antonio à Tucson, 13h05.
Chicago à Manitoba, 15h.
Rochester à Toronto, 16h.
Rockford à Hershey, 19h.
W./B. Scranton à Syracuse, 19h.
Springfield à Utica, 19h.
Charlotte à Bridgeport, 19h.
Providence à Hartford, 19h.
Laval Rocket Belleville, 19h.
Iowa à G. Rapids, 19h.
Lehigh Valley Binghamton , 
19h05.
Milwaukee au Texas, 20h.
Ontario à Bakersfield, 22h.

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-François 40 26 11 1 2 153 123 77
Lévis 40 25 13 2 0 139 97 75
T.-Rivières 40 24 10 3 3 123 98 75
Jonquière 40 16 18 2 4 108 124 48
C. N.-Dame 40 13 23 2 2 98 160 39
SECTION TACKS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Magog 40 27 7 4 2 161 114 84
Chât. 40 24 15 1 0 140 123 65
St-Hyacinthe 40 22 14 2 2 122 116 63
Lac-St-Louis 40 21 15 3 1 143 141 62
C.C.-LeMoy. 40 17 17 4 2 130 143 51
SECTION C.C.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Eustache 40 25 14 1 0 158 110 74
Gatineau 40 24 15 1 0 134 115 69
C.E.-Blondin 40 19 16 3 2 132 125 60
L.-Montréal 40 10 26 2 2 84 139 34
Amos 40 7 27 4 2 90 187 24
DEUXIÈME RONDE (3 de 5)
Vendredi 23 février
Jonquière 2 Magog 5
(Magog mène la série 1-0)
Châteauguay 4 St-François 3
(Châteauguay mène la série 1-0)
Trois-Rivières 2 Lévis 1 (P)
(Trois-Rivières mène la série 1-0)
Samedi 24 février
Gatineau à St-Eustache, 13h45
Jonquière à Magog, 16h
Dimanche 25 février
Châteauguay à St-François, 13h
Gatineau à St-Eustache, 13h45
Trois-Rivières à Lévis, 14h
Vendredi 2 mars
Lévis à Trois-Rivières, 19h
St-Eustache à Gatineau, 19h30
St-François à Château, 19h30

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rimouski 58 37 14 6 1 195 139 81
Québec 59 33 21 3 2 192 184 71
Victoriaville 58 32 20 4 2 204 181 70
B.-Comeau 58 25 28 4 1 183 217 55
Chicoutimi 56 24 28 4 0 169 178 52
Shawinigan 59 16 37 6 0 169 251 38
SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Boisbriand 57 41 10 4 2 234 159 88
Drum. 57 36 18 2 1 220 165 75
R.-Noranda 58 33 17 5 3 200 153 74
Gatineau 58 31 21 3 3 187 170 68
Sherbrooke 60 27 22 7 4 195 214 65
Val-d’Or 58 19 33 4 2 152 252 44
SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Halifax 58 38 13 6 1 233 183 83
A.-Bathurst 59 35 15 7 2 227 157 79
Charl. 58 32 21 5 0 175 177 69
Cap-Breton 57 26 24 6 1 196 215 59
Moncton 60 25 27 5 3 200 243 58
St-Jean 58 13 34 9 2 149 245 37
Jeudi 22 février
Gatineau 4 A.-Bathurst 2
Charlottetown 6 Saint-Jean 3
Vendredi 23 février
Drummondville 0 A.-Bathurst 4
Gatineau 1 Moncton 4
Cap-Breton 2 Sherbrooke 3
Val-d’Or 2 Chicoutimi 3 (P)
R.-Noranda 1 Rimouski 2
B.-Boisbriand 3 Shawinigan 0
Samedi 24 février
Drummondville à Moncton, 15h.
Gatineau à Halifax, 15h30.
Val-d’Or à B.-Comeau, 16h.
R.-Noranda à Rimouski, 16h.
Chicoutimi à Québec, 16h.
Cap-Breton à Victoriaville, 19h.
Dimanche 25 février
Drummondville à Halifax, 14h.
Saint-Jean à Charlottetown, 14h.
R.-Noranda à Québec, 15h.
C.-Breton à B.-Boisbriand, 15h.
Shawinigan à Sherbrooke, 15h.
Chicoutimi à Victoriaville, 15h.
Val-d’Or à B.-Comeau, 16h.
Mardi 27 février
A.-Bathurst à Charlott, 18h.
Mercredi 28 février
Victoriaville à Halifax, 18h.
Cap-Breton à Gatineau, 19h30.
Rimouski à Chicoutimi, 19h30.
Jeudi 1er mars
Shawinigan à B.-Boisbriand, 19h.

MARQUEURS
NOTE:en date du 23 février.
 MJ B A Pts
Barré-Boulet, B.-B. 55 48 54 102
Abramov, Victoriaville 47 32 45 77
Somppi, Halifax 50 25 50 75
Alain, B.-B. 55 37 37 74
Zadina, Halifax 47 39 30 69
Lafrenière, Rimouski 51 37 32 69
Martel, B.-Comeau 57 34 34 68
Klima, Chicoutimi 55 27 41 68
Kosorenkov, Victo 54 29 37 66
Fortier, Halifax 52 28 38 66
McKenna, Moncton 59 30 35 65
Batherson, B.-B. 41 25 40 65
Harvey-Pinard, R.-N. 56 24 41 65
Boucher, Québec 57 28 35 63
Galipeau, A.-Bathurst 57 23 40 63
Veleno, Drum. 52 15 48 63
Balmas, A.-Bathurst 58 37 24 61

MARQUEURS
NOTE: en date du 23 février.
 B A Pts
Kucherov, TB 32 48 80
Gaudreau, Cal 20 53 73
Giroux, Phi 21 51 72
McDavid, Edm 27 44 71
Malkin, Pit 33 37 70
Stamkos, TB 24 45 69
Wheeler, Win 17 52 69
Ovechkin, Was 36 32 68
Voracek, Phi 13 55 68
Kessel, Pit 24 42 66
Crosby, Pit 19 47 66
Mackinnon, Col 25 40 65
Barzal, NYI 17 48 65
Tavares, NYI 30 34 64
Hall, NJ 26 38 64
Kopitar, LA 25 39 64
Bailey, NYI 15 47 62
Couturier, Phi 29 32 61
Marchessault, Vegas 21 38 59
Monahan, Cal 28 29 57
Kane, Chi 23 34 57
Rantanen, Col 19 37 56
Schenn, STL 24 31 55
Marchand, Bos 22 33 55
Barkov, Flo 20 35 55
Kuznetsov, Was 16 39 55

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 23 février.
 MJ B A PTS
Gallagher  60 21 15 36
Pacioretty  60 16 19 35
Galchenyuk  60 12 22 34
Petry  60 10 19 29
Drouin  55 9 20 29
Byron  60 14 11 25
Danault  45 8 16 24
Plekanec  60 6 18 24
Hudon  57 8 15 23
Shaw  43 10 9 19
Weber  26 6 10 16
Deslauriers  38 7 4 11
Lehkonen  44 5 6 11
Carr  20 4 7 11
Benn  58 4 6 10
Shaw  55 4 6 10
Morrow  37 4 6 10
Alzner  60 1 9 10
Froese  36 1 8 9
Mete  45 0 7 7
De La Rose  33 1 3 4
Schlemko  31 1 2 3
Scherbak  9 1 2 3
Niemi  14 0 1 1
Price  43 0 0 0
McCarron  8 0 0 0
Lindgren  8 0 0 0
Hemsky  7 0 0 0
Lernout  3 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  15 22 6 124 1 2,98 ,904
Niemi  3 6 1 39 0 3,86 ,888
Lindgren  3 4 1 19 1 2,43 ,924

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 23 février.
 MJ B A PTS
Stone  51 19 35 54
Karlsson  55 5 37 42
Hoffman  60 16 23 39
Brassard  58 18 20 38
Duchene  60 16 22 38
Dzingel  58 16 11 27
Ryan  40 7 14 21
Pageau  56 8 12 20
Pyatt  60 6 11 17
Smith  46 5 12 17
Gaborik  35 8 8 16
Ceci  60 5 11 16
Shore  54 4 12 16
Chabot  41 5 10 15
Oduya  51 4 4 8
Burrows  51 3 5 8
Borowiecki  30 3 5 8
Wideman  16 3 5 8
Paajarvi  57 4 2 6
Claesson  43 1 4 5
White  15 2 1 3
McCormick  9 2 1 3
Chlapik  10 0 2 2
Paul  11 1 0 1
Harpur  23 0 1 1
Condon  22 0 1 1
Brown  4 0 1 1
Anderson  45 0 0 0
Rodewald  4 0 0 0
Jaros  2 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  17 19 5 134 2 3,23 ,902
Condon  4 10 5 62 0 3,31 ,901

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Tampa Bay 61 41 17 1 2 39 219 164 85 20-6-1-0 21-11-0-2 6-4-0-0 G-2
Boston 58 37 13 6 2 34 191 142 82 19-7-4-0 18-6-2-2 8-2-0-0 G-2
Toronto 63 38 20 4 1 32 209 175 81 21-8-2-0 17-12-2-1 8-2-0-0 G-3
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Pittsburgh 62 36 22 2 2 34 201 181 76 23-7-1-0 13-15-1-2 8-1-0-1 G-6
Washington 61 34 20 6 1 31 189 183 75 20-9-2-0 14-11-4-1 4-4-2-0 P-2
Philadelphie 61 32 19 5 5 31 183 175 74 16-9-3-3 16-10-2-2 8-0-0-2 G-4
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
New Jersey 61 31 22 4 4 27 183 187 70 16-12-2-1 15-10-2-3 4-6-0-0 P-2
Columbus 61 30 26 1 4 24 160 172 65 17-11-1-1 13-15-0-3 3-6-1-0 P-1
N.Y. Islanders 62 29 26 5 2 26 206 223 65 16-11-3-1 13-15-2-1 4-4-1-1 P-2
Caroline 61 27 24 7 3 24 163 186 64 15-11-5-1 12-13-2-2 3-5-2-0 P-4
Floride 58 27 25 3 3 25 169 188 60 14-9-1-2 13-16-2-1 7-3-0-0 G-1
N.Y. Rangers 62 27 30 1 4 24 175 198 59 18-12-1-2 9-18-0-2 2-8-0-0 P-6
Detroit 60 24 26 9 1 20 159 180 58 12-13-7-1 12-13-2-0 3-5-2-0 P-3
Montréal 60 23 29 5 3 21 154 189 54 15-10-4-2 8-19-1-1 3-5-1-1 G-1
Ottawa 60 21 29 4 6 19 163 211 52 14-12-2-3 7-17-2-3 4-5-0-1 P-3
Buffalo 61 18 32 10 1 18 146 200 47 8-18-3-1 10-14-7-0 4-4-2-0 G-1

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Nashville 60 37 14 4 5 32 192 155 83 21-7-1-2 16-7-3-3 6-2-1-1 G-3
Winnipeg 61 36 16 7 2 34 203 161 81 23-6-2-0 13-10-5-2 6-3-1-0 G-1
Minnesota 61 34 20 5 2 31 185 172 75 20-5-5-1 14-15-0-1 6-2-1-1 G-3
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Vegas 60 40 16 2 2 38 209 163 84 23-5-1-1 17-11-1-1 6-4-0-0 G-1
San Jose 61 33 20 5 3 29 179 170 74 17-9-2-1 16-11-3-2 6-4-0-0 P-1
Anaheim 62 31 20 5 6 27 171 170 73 16-9-3-1 15-11-2-5 6-3-0-1 G-4
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Dallas 61 35 22 2 2 31 181 159 74 21-9-1-0 14-13-1-2 7-3-0-0 G-1
St. Louis 62 34 24 4 0 31 173 160 72 19-14-0-0 15-10-4-0 3-6-1-0 P-5
Los Angeles 61 33 23 5 0 31 174 151 71 14-10-3-0 19-13-2-0 6-4-0-0 P-1
Calgary 62 31 22 4 5 29 177 184 71 13-14-3-1 18-8-1-4 5-4-1-0 G-1
Colorado 60 32 23 4 1 31 186 180 69 20-8-1-0 12-15-3-1 4-5-1-0 P-1
Chicago 61 26 27 7 1 25 173 175 60 14-14-3-0 12-13-4-1 2-7-1-0 G-1
Edmonton 60 25 31 3 1 23 167 196 54 13-15-2-0 12-16-1-1 3-7-0-0 G-1
Vancouver 60 23 30 4 3 23 161 194 53 11-15-3-1 12-15-1-2 3-6-1-0 P-1
Arizona 60 17 33 5 5 16 145 202 44 9-17-1-3 8-16-4-2 5-4-0-1 P-1

LNH
Jeudi 22 février
Minnesota 4 New Jersey 2
N.Y. Islanders 3 Toronto 4 (F)
Columbus 1 Philadelphie 2
Washington 2 Floride 3
N.Y. Rangers 1 Montréal 3
Tampa Bay 4 Ottawa 3
Buffalo 3 Detroit 2 (P)
San Jose 1 Nashville 7
Colorado 2 Edmonton 3 (P)
Calgary 5 Arizona 2
Dallas 2 Los Angeles 0
Vendredi 23 février
Minnesota 4 N.Y. Rangers 1
Pittsburgh 6 Caroline 1
Winnipeg 4 St. Louis 0
San Jose à Chicago, 20h30.
Vancouver Vegas, 22h30.
Samedi 24 février
Philadelphie à Ottawa, 14h.
Colorado à Calgary, 16h.
Chicago à Columbus, 19h.
Caroline à Detroit, 19h.
Pittsburgh en Floride, 19h.
Buffalo à Washington, 19h.
Boston à Toronto, 19h.
Tampa Bay à Montréal, 19h.
Winnipeg à Dallas, 19h.
Islanders au New Jersey, 20h.
Anaheim en Arizona, 20h.
Edmonton à Los Angeles, 22h.
Dimanche 25 février
St. Louis à Nashville, 12h.
Boston à Buffalo, 17h.
Detroit à N.Y. Rangers, 19h.
San Jose au Minnesota, 20h.
Edmonton à Anaheim, 20h.
Vancouver en Arizona, 21h30.
Lundi 26 février
Washington à Columbus, 19h.
Philadelphie à Montréal, 19h30.
Toronto à Tampa Bay, 19h30.
Vancouver au Colorado, 21h.
Vegas à Los Angeles, 22h30.
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entre vous et moi
CLAUDE LORANGER    collaboration spéciale, claude.loranger@icloud.comlenouvelliste.ca  

Le monde du sport et des affaires 
en Mauricie a été plongé dans le 
deuil à la suite du décès de JERRY 
COTNOIR. J’ai bien connu le dis-
paru avec lequel j’avais développé 
beaucoup d’atomes crochus. J’ai 
toujours été impressionné par sa 
personnalité attachante. Et j’aimais 
son flair et son intuition. Il avait de 
la classe à revendre, en plus d’être 
un bon conseiller pour plusieurs. 
C’était un grand ambassadeur de la 
région, toujours à l’écoute des gens.

Fin analyste de sport, il a excellé 
au hockey (gardien de but) et au 
baseball (receveur). Il a également 
pratiqué le sport de la crosse, en 
plus de s’adonner au golf et au 
tennis. Un grand «Monsieur» dans 
toute la force du mot a tiré sa révé-
rence! Salut, Jerry!

LE RINK TRUDEL 
REPRÉSENTERA LE QUÉBEC

Nos prévisions étaient bonnes, 
l’équipe d’ODETTE TRUDEL, 
VÉRONIQUE GINGRAS, MANON 
MORIN, LORRAINE LEVASSEUR
et LYNN MONTAMBEAULT a joué 
de façon magistrale pour rempor-
ter le Championnat provincial 
senior féminin qui se tenait à Sept-
Îles la semaine dernière. Le rink 
Trudel représentera donc le Qué-
bec aux Championnats canadiens 
Everest qui se tiendront du 24 au 
29 mars à Stratford, en Ontario. 

Encore là, les chances de l’équipe 
sont excellentes pour l’emporter.

MICHEL CORMIER JR 
AU CLUB RICHELIEU 

Le juge de lignes dans la LNH 
MICHEL CORMIER JR a fait un 
hit en tant que conférencier devant 
les membres du club Richelieu de 
Trois-Rivières le 13 février dernier. 
Il a notamment fait un tour d’hori-
zon sur sa carrière dans la LNH.

Soit dit en passant, le 16 mars 
prochain, lors de la visite des 
Stars de Dallas à Ottawa, le juge 
de lignes trifluvien en sera à son 
1000e match dans la LNH. Et per-
mettez-moi ici de féliciter la bril-
lante intervieweuse ISABELLE 
LÉGARÉ du Nouvelliste pour son 
excellente entrevue, côté humain, 
qu’elle a réalisée avec MICHEL 
CORMIER Jr samedi dernier au 
sujet de son fils SAMUEL atteint 

de l’amyotrophie spinale de type 3.

HUARD À LA BARRE DU 
CERCLE DES PATS

B o n n e  n o u v e l l e !  C L AU D E 
HUARD devient le premier direc-
teur général de la Corporation 
du sport universitaire de l’UQTR. 
L’ancien défenseur étoile des 
Patriotes assumera la coordina-
tion du Cercle des Pats Hockey et 

démarrera la même formule pour 
d’autres équipes du programme 
des Patriotes. À la présidence de 
cette organisation, nous retrou-
vons PIERRE POIRIER, secondé 
par CHANTAL BIGRAS, VALÉ-
R I E  G AU T H I E R ,  I SA BE L L E 
L A VERGNE, MIKAËL L AN-
GLOIS, DANIEL MILOT, ALAIN 
LABRECQUE, CARL PICARD et 
CLAUDE HUARD.

L’ami Jerry...

Un beau souvenir de deux grands ambassadeurs du sport qui avaient des affi-

nités : Jean Béliveau et Jerry Cotnoir. — PHOTO GILLES JOUBERT

Le Bécancourois ANDRÉ BOU-
VET-MORISSETTE des Éperviers 
de Sorel-Tracy a été nommé la deu-
xième étoile de la semaine dernière 
dans la LNAH.

FABIEN DUBÉ se réjouit du tra-
vail accompli par MICHEL AUBRY, 
ANNIE BOISVERT, MICHAEL 
BOURASSA, MARIE-CLAUDE 
GENDRON et JACQUES LEMIEUX 
chez le Climatisation Cloutier 

(LHSAAAQ) au cours de la dernière 
saison.

Réminiscence… Lors des Jeux 
d’hiver de Calgary (1988), la 
flamme olympique avait tra-
versé le Canada et l’une des plus 
grosses cérémonies d’accueil avait 
eu lieu à l’Hippodrome de Trois-
Rivières, avec un hommage à nos 
olympiens LUCIEN LAFERTÉ 
et JACQUES CHARLAND .  Le 

comité organisateur était présidé 
par le conseiller municipal GILLES 
LATOUR. Tout ce beau monde est 
aujourd’hui décédé...

Le championnat ultime chez 
les 60 ans et plus, soit le Cham-
pionnat provincial des maîtres, 
prendra place du 5 au 11 mars à 
Sherbrooke (hommes) et Magog 
(femmes). L’équipe d’ALAIN BOU-
RASSA, ANDRÉ DROUIN, MARC 

JACQUES et LUC MARCHAND du 
TRC a mérité le droit de représenter 
la Mauricie du côté masculin. Bien 
évidemment, ODETTE TRUDEL 
y sera, mais cette fois-ci avec ses 
coéquipières DONNA GORMAN, 
THÉRÈSE FOREST et LORRAINE 
LEVASSEUR. L’équipe défendra 
son titre de championne remporté 
l’an dernier.

De bonne source, j’ai appris que le 

prochain combat de SIMON KEAN 
serait présenté le 7 avril au Centre 
Videotron de Québec.

Le sixième affrontement de la 
série 4 de 7 entre les voisins de la 
55, soit le BigFoot de Saint-Léo-
nard-d’Aston d’ANDRÉ ALIE et le 
Formule Fitness de Bécancour de 
KEVIN DESROCHERS se poursui-
vra de plus belle samedi (20 h 30) à 
l’aréna Roland-Rheault.

EN VITESSE

Comme le montre notre photo, le « 76 » était accompagné de son oncle Jean-

Guy Talbot.

BESOINSBESOINS
LOGEMENT

DOMAINE LES RIVIÈRES
1425, des Cyprès, Trois-Rivières

PLACE DU CENTRE
950, rue Royale, Trois-Rivières

TERRASSES SEIGNEURIALES
3400-3470, Louis-Pasteur, Trois-Rivières

BESOINS
POUR VOS

en
Appelez dès maintenant au 819 379-9429

www.troisvert.com
RBQ: 8321-9790-33
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Appartements

TERRASSES

Chauffés , éclairés, piscine
intérieure, places de stationnement
intérieures et extérieures,
conciergerie et maintenance sur
place, immeuble insonorisé.

refaits à neuf!
11/2 21/2 31/2

refarefa
41/2 51/2

pièces pièces pièces pièces pièces
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TROIS-RIVIÈRES — Les sœurs Diop 
n’y ont jamais été forcées, elles sont 
arrivées sur le court de basketball 
de manière naturelle. C’était comme 
un automatisme pour elles.

«Plus jeunes, on regardait les entraî-
nements des Estacades juvéniles 
en sachant très bien qu’un jour, on 
jouerait pour l’équipe», convient Ais-
satou, sous le regard approbateur de 
Fatima.

À 15 ans, les deux jumelles évo-
luent pour la meilleure équipe de 
basket juvénile aux Estacades. Ais-
satou se classe au sein des bonnes 
joueuses du circuit provincial, entre 
autres au pourcentage d’efficacité 
des lancers de deux points (44,4 %) 
et pour le nombre de points par 
match (16,3).

Fatima, elle, se démarque pour 
sa moyenne de rebonds par partie 
(9,1).

Pourtant, les filles n’en sont qu’à 
leur première année juvénile. Étu-
diantes de quatrième secondaire, le 
meilleur reste à venir.

«Ça nous rend fières, d’autant plus 

que l’équipe a du succès (huit vic-
toires et trois défaites). On espère 
monter de niveau encore l’an pro-
chain», de dire Aissatou, une joueuse 
d’Équipe Québec qui a raflé le 
Championnat canadien de sa caté-
gorie, il y a deux ans.

Fatima n’a pas encore atteint cet 
échelon, mais elle s’en approche, ce 
qui n’est guère surprenant.

Depuis l’enfance, les deux Diop 
sont surveillées de près dans le 
monde du basketball. Elles ont ça 
dans les gènes. Leur père Ibrahima 
a atteint les rangs universitaires et est 
toujours impliqué dans le sport aux 
Estacades. Aminata, la sœur aînée, 
défend les couleurs des Diablos.

«Elle est plus réservée que nous, 
je pense que nous sommes plus 

extraverties», sourit Fatima qui, à 
l’instar de sa jumelle, n’hésite pas 
à se lever dans la chambre ou sur le 
banc quand la situation l’exige.

«On parle beaucoup à nos coé-
quipières. Si une se lève, il y a des 
chances que l’autre suive. C’est 
comme sur le terrain: nous n’avons 
pas à réfléchir bien longtemps pour 
anticiper les gestes de l’autre», ajoute 

Aissatou.

CANADO-SÉNÉGALAISES
Puisque leur père est né au Séné-

gal, les jumelles ont la double 
citoyenneté. Si elles parviennent 
à percer dans leur sport comme 
elles le souhaitent, deux opportu-
nités pourraient s’offrir sur la scène 
internationale.

«On pourrait décider de jouer pour 
le Canada ou le Sénégal! Mon joueur 
préféré dans la NBA, Gorgui Dieng, 
est originaire du Sénégal», avise 
Fatima, une des rares partisanes 
des Timberwolves du Minnesota 
en Mauricie!

Sa sœur prête allégeance pour 
une équipe qui rassemble beau-
coup d’admirateurs. «J’adore LeBron 
James, donc je suis vendue aux 
Cavaliers de Cleveland.»

Mis à part ces conflits d’intérêts 
dans la NBA, on peut dire que les 
deux jumelles rament dans la même 
direction. En fait, mis à part durant 
une courte période l’été dernier, elles 
ont toujours joué ensemble. Elles 
espèrent avoir cette chance encore 
longtemps.

BASKETBALL SCOLAIRE

Deux jumelles, deux meneuses

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca 

Meneuses naturelles des Estacades juvéniles, tant sur le terrain que dans le vestiaire, les jumelles Aissatou et Fatima 
Diop vivent à fond leur passion pour le basketball. —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Formée à la 
dernière minute, 
l’équipe atome 
AA a gagné deux 
tournois cet hiver

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

SAINT-BONIFACE — Il était minuit 
moins une, l’automne dernier, 
pour le Boum de Mauricie-Nord. 
L’équipe de hockey atome AA a bien 
failli ne pas jouer cette saison. Elle 
a pourtant remporté deux tournois 
provinciaux!

Grâce à l’acharnement de David 
Morin et de quelques parents, les 
jeunes ont pu enfiler les patins au 
sein du calibre civil le plus com-
pétitif de leur catégorie d’âge. 
Aujourd’hui, personne à l’aréna 
de Saint-Boniface ne regrette ce 

ralliement de dernière minute.
«L’équipe a vu le jour tard un 

mercredi et nous jouions le ven-
dredi notre premier match hors-
concours», se souvient Morin, dont 
les jeunes ont remporté les tournois 
de Plessisville et Louiseville en 
cours d’année.

«Nous n’étions même pas censés 
gagner un match! C’est tout un revi-
rement de situation et cet honneur 
revient à nos petits.»

Au départ, le Boum devait évoluer 
sur deux plateaux: celui du réseau 
scolaire du RSEQ ainsi que dans 
la structure civile de Hockey Mau-
ricie. Le responsable du dossier a 
toutefois préféré se concentrer sur 
le volet scolaire.

Au sein du groupe, au moins six 
hockeyeurs ont levé la main pour 
manifester leur intérêt à poursuivre 
dans le civil. Mais on ne crée pas 
une équipe avec six joueurs.

«Nous avons donc pris les meil-
leurs éléments du atome BB. On 
a aussi pigé dans d’autres asso-
ciations. Notre gardien vient de 

Nicolet, il avait été retranché. Au 
final, on avait tout notre monde, les 
astres s’alignaient. Hockey Mauricie 
nous a aussi donné un bon coup de 
main.»

Pas évident à cet âge de regrou-
per des enfants qui, pour la plu-
part, ne se connaissent pas. Ils ont 
néanmoins rapidement tissé des 
liens, aidés par un départ convain-
cant dans la ligue mauricienne, qui 
compte quatre équipes.

«Personne ne nous attendait là! 
On aime comparer notre histoire à 
celle des Golden Knights de Vegas 
dans la LNH. Nous sommes les 
petits nouveaux sans complexe et 
on a du plaisir.»

Le Boum a connu des hauts et des 
bas durant l’année. Or, c’est dans 
les tournois qu’ils ont été les plus 
impressionnants. À Plessisville, ils 
ont vaincu une formation de Lévis 
tandis qu’à Louiseville, c’est en vertu 
d’une victoire par blanchissage, en 
finale contre Beauport, qu’ils ont 
mérité une bannière.

A u  c l a s s e m e n t  P O C ,  q u i 

évalue toutes les équipes de hockey 
mineur élite au Québec, le Boum 
a fait un bond d’une trentaine de 
positions dans la catégorie atome 
AA!

«Même nous les entraîneurs, 
on se posait des questions avant 
les tournois. Les gens nous répé-
taient que ce serait très difficile, 
il y a même des entraîneurs en 
Mauricie qui planchaient sur un 

projet pour s’allier à la Ligue des 
Cantons-de-l’Est afin de pallier à 
la perte de la quatrième équipe 
atome AA de la région. Pensez-vous 
que nous regrettons notre décision 
aujourd’hui?»

Poser la question, c’est y répondre!
Le Boum tentera maintenant de 

faire un bout de chemin lors des 
séries éliminatoires et, pourquoi 
pas, rêver à la Coupe Dodge.

Le Boum s’inspire de Vegas!

Le Boum de Mauricie-Nord n’était même pas supposé exister cette année. 
Pourtant, l’équipe fournit un effort très honnête sur la glace, au grand bonheur 
de l’entraîneur David Morin. —PHOTO: SYLVAIN MAYER

NOTRE VIDÉO
Les jumelles Diop, sur 
nos applications mobiles 
et lenouvelliste.ca
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GUILLAUME LEFRANÇOIS
La Presse

MONTRÉAL — La date limite des 
transactions a rempli bien des 
écrans depuis quelques semaines. 
On aimerait bien vous annoncer 
ici qui sera échangé, qui ne le sera 
pas. Mais le monde de la négociation 
étant ce qu’il est, il est fort possible 
que les principaux intéressés eux-
mêmes ne le sachent pas à 100 %.

Marc Bergevin a eu beau dire que tel 
joueur (Andrew Shaw, par exemple) 
n’est pas disponible, s’il reçoit une 
offre d’un DG désespéré prêt à lui 
donner un rein, il n’aura d’autre 
choix que d’écouter. D’ailleurs, quelle 
meilleure façon de susciter une offre 
agressive que de dire qu’un joueur 
n’est pas disponible ?

Et si Bergevin est déterminé à 
échanger tel autre joueur (Max 
Pacioretty, par exemple), mais que 
les offres ne sont pas à la hauteur, 
rien ne l’oblige à bouger. Que Berge-
vin reste en poste ou pas au terme 
de la saison, le Tricolore pourra 
reprendre les discussions en juin, 
pendant la période fertile à l’ap-
proche du repêchage.

C e s  i n c e r t i t u d e s  n e  n o u s 
empêchent pas d’analyser où en est 
le CH, à 48 heures de la date limite 
des transactions.

EN FIN DE CONTRAT
Avec le départ de Jakub Jerabek, 

le Canadien ne compte plus que 
deux joueurs qui deviendront 
autonomes sans compensation le 
1er juillet : Tomas Plekanec et Antti 
Niemi. Ces joueurs sont forcément 
les plus faciles à échanger, puisque 
les équipes n’ont pas à les intégrer 
l’an prochain. Plekanec n’a jamais 
caché son désir de rester à Montréal, 
et à un salaire annuel entre deux et 
trois millions de dollars, il pourrait 
rendre de fiers services. L’enjeu pour 

Bergevin sera de le convaincre, pour 
le bien de l’organisation, d’accepter 
d’être déraciné pour quelques mois, 
pour mieux revenir en juillet. C’est 
ce que les Coyotes ont fait en 2015 
avec Antoine Vermette, échangé à 
Chicago à la date limite et rapatrié le 
1er juillet. Quant à Niemi, la commo-
tion cérébrale subie par Carey Price 
devrait logiquement faire en sorte 
qu’il termine la saison à Montréal, 
puisque Charlie Lindgren est le seul 
autre gardien de l’organisation prêt 
à jouer dans la LNH.

LE CAS PACIORETTY
On le rappelle : son contrat expire 

en 2019 et avec cinq saisons de 
30 buts, Pacioretty sera en droit de 
commander une forte augmen-
tation de salaire par rapport aux 

4,5 millions qu’il touche actuel-
lement. Or, en décembre, le col-
lègue Nick Kypreos a annoncé, en 
pleine diffusion de Hockey Night 
in Canada, que Bergevin tentait 
«activement» d’échanger Pacio-
retty. Aucun joueur n’aime voir son 
nom mentionné de la sorte, et peu 
importe d’où est venue l’informa-
tion, Bergevin n’a jamais tenté de la 
démentir publiquement. Rien pour 
aider le lien de confiance entre un 
capitaine et son organisation... Cela 
dit, réaliser une aussi grosse tran-
saction est souvent plus facile au 
repêchage, quand les équipes ont 
plus de marge de manoeuvre sala-
riale. Un exemple : les Penguins de 
Pittsburgh et les Blues de St. Louis. 
Ces deux équipes étouffent actuel-
lement sous le plafond salarial et 
n’auraient aucun intérêt à échanger 
un de leurs hauts salariés s’ils visent 
la Coupe Stanley. Par contre, cet été, 
Patric Hornqvist (Pittsburgh) et Paul 
Stastny (St. Louis) deviendront auto-
nomes, ce qui donnera à ces équipes 
plus de flexibilité. Ce ne sont que 
deux exemples des possibilités qui 
s’ouvrent en été. En revanche, une 
équipe qui irait chercher Pacioretty 
dès maintenant l’aurait pour deux 
parcours en séries. Et le 67 est le seul 
joueur «échangeable» qui pourrait 
aider le CH à trouver un futur centre 
offensif.

GALCHENYUK, SHAW 
ET LES AUTRES

Le nom d’Alex Galchenyuk n’en 
finissait plus de circuler l’été der-
nier. La machine à rumeurs s’est 

calmée depuis. L’énigmatique 
attaquant possède un contrat rai-
sonnable (4,9 millions par saison 
jusqu’en 2020) et depuis Noël, il 
joue mieux que ses statistiques 
ne l’indiquent. Par contre, c’est un 
des rares attaquants du CH dotés 
d’habiletés offensives supérieures, 
et il évolue pour une équipe qui 
peine à marquer des buts. Le 
nom de Shaw est souvent évoqué 
aussi. Son contrat de 3,9 millions 
annuellement est toutefois plus 
lourd, puisqu’il expire en 2022, 
et puisque Shaw a subi trois bles-
sures, dont deux commotions, au 
cours des deux dernières années.

LA DÉFENSE
B e r g e v i n  a  b o u g é  u n  p r e -

mier pion en échangeant Jakub 
Jerabek aux Capitals, contre un 
choix de cinquième tour. Jerabek 
avait de belles qualités, mais ce 
n’est pas en étant laissé de côté 
que sa valeur augmentait. David 
Schlemko, Jordie Benn et Karl Alz-
ner connaissent tous des saisons 
difficiles et on voit mal comment 
le Canadien pourrait recommen-
cer à gagner l’an prochain si tous 
les trois faisaient encore partie 
du top 6. Alzner est un cas à part, 
puisque son contrat expire en 
2022. Mais Benn, avec une autre 
année de contrat à 1,1 million, ne 
constitue pas un boulet financier. 
Schlemko (2,1 millions jusqu’en 
2020) tombe un peu dans un 
entre-deux. Les défenseurs dits de 
profondeur (Nick Holden, Michal 
Kempny) ont rapporté des choix 

de troisième tour jusqu’ici, mais ils 
sont en dernière année de contrat.

FAIRE DE LA PLACE
À 15 h lundi, quand la période 

des transactions sera terminée, il 
restera 21 matchs à la saison du 
CH. C’est une formidable occa-
sion de développement pour une 
équipe qui compte tout de même 
12 joueurs de 25 ans ou moins 
dans son effectif actuel, en plus 
d’un 13e, Nikita Scherbak, qui a été 
renvoyé à Laval. Or, la date limite 
des transactions signifie aussi que 
les équipes n’ont plus à respecter 
la limite de 23 joueurs dans leur 
formation. Scherbak pourra donc 
être rappelé sans que le CH ait à 
se soucier de retirer un joueur de 
la formation et de le perdre au 
ballottage. En défense, le départ 
de Jerabek a permis le rappel de 
Noah Juulsen. Scherbak et Juul-
sen sont deux joueurs qui devront 
avoir des occasions de se mettre 
en valeur en mars. Tout comme la 
recrue Victor Mete, dont le temps 
d’utilisation a déjà commencé à 
augmenter. Si la défense du CH 
doit s’améliorer l’an prochain, il y 
a trois solutions à l’interne : Shea 
Weber en santé, un rôle accru pour 
Mete (lire : plus de 15 minutes par 
match) et l’intégration de Juulsen.

LES FAMEUX 8 MILLIONS
Grand cas a été fait des 8 mil-

lions de dollars de marge de 
manoeuvre dont disposait Ber-
gevin en début de saison. Le DG 
ne les a finalement jamais utilisés. 
Mais voilà que, malgré l’augmen-
tation du salaire de Carey Price 
la saison prochaine, le Trico-
lore demeure dans une situation 
enviable sur le plan des salaires 
en vue de la saison prochaine. À 
l’heure actuelle, l’équipe compte 
18 joueurs avec des ententes en 
poche pour 2018-2019, pour des 
salaires de 60,7 millions. Avec 
un plafond salarial projeté, en 
date de décembre dernier, à près 
de 80 millions, l’équipe pourrait 
donc avoir quelque 19 millions 
pour cinq postes à pourvoir. Pour 
cet été, cela signifie que Montréal 
aura l’option d’être agressif avec 
les joueurs autonomes, si par 
exemple John Tavares ou John 
Carlson deviennent libres. Mais 
ce sont de gros «si». De façon plus 
réaliste, cela nous ramène à une 
option mentionnée plus tôt cette 
saison : que le Canadien décharge 
une équipe d’un mauvais contrat, 
tout en lui soutirant un bon jeune 
joueur. C’est ainsi que les Hur-
ricanes ont obtenu Teuvo Tera-
vainen des Blackhawks, car ils 
ont accepté le contrat de Bryan 
Bickell.

CANADIEN

Le temps de préparer 2018-2019

Les yeux sont tournés vers Marc Bergevin, à l’approche de la date limite des transactions dans la LNH. — PHOTO: LA PRESSE

BROSSARD (PC) — Le joueur de 
centre Phillip Danault n’a pas par-
ticipé à l’entraînement du Cana-
dien de Montréal, à Brossard.

Danault, qui disputait jeudi un 
deuxième match après une ab-
sence d’environ un mois pour se 
remettre de symptômes liés à une 
commotion cérébrale, s’est sou-
mis à une journée de traitements.

Dans la victoire de 3-1 du Cana-
dien face aux Rangers de New 
York, Danault a inscrit le filet 
d’assurance en marquant dans 
un filet désert avec un peu plus 
d’une minute à jouer au temps 

réglementaire.
Quelques secondes auparavant, 

il avait été atteint à la main gauche 
par un tir de Pavel Buchnevich. On 
l’a vu se secouer immédiatement 
la main après l’impact. Après la 
rencontre, Danault avait assuré 
qu’il n’y avait rien de grave.

Andrew Shaw, Logan Shaw et 
Ales Hemsky ont participé à l’en-
traînement vêtus de chandails 
n’autorisant pas les contacts.

Le Canadien sera à la recherche 
d’un deuxième gain consécutif, 
samedi, alors qu’il recevra le 
Lightning de Tampa Bay.

Danault a raté l’entraînement
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TROIS-RIVIÈRES — Les Estacades 
ont arraché le premier match de la 
série quart de finale face aux Che-
valiers de Lévis, vendredi soir sur 
la rive sud de Québec, grâce à Félix 
Landry qui a inscrit le filet décisif 
dans une victoire de 2-1 signée en 
prolongation.

Les Trifluviens ont tiré de l’arrière 
pendant une bonne partie du match 
après avoir concédé le premier filet 
aux Chevaliers en toute fin de pre-
mière période. Heureusement pour 
la bande de Frédéric Lavoir, Charles-
Édouard Larivière est parvenu à 
pousser le match en surtemps en 
touchant la cible avec moins de sept 
minutes à jouer en troisième période.

Pour cette quatrième victoire 
consécutive depuis le début des 
séries éliminatoires de la Ligue 
de hockey midget AAA, le gar-
dien William Grimard a repoussé 
28 rondelles.

Les deux équipes se retrouveront 
dimanche, toujours à Lévis, pour le 
deuxième affrontement de cette série 
trois de cinq.

LES DRAVEURS BLANCHIS

Pendant ce temps, assurés de ter-
miner la saison régulière au fond 
du classement de la Ligue nord-
américaine de hockey, les Draveurs 
de Trois-Rivières ont été blan-
chis 4-0, vendredi soir par les 3L, à 
Rivière-du-Loup.

Maxime Villemaire s’est avéré le 
principal bourreau des Trifluviens 
avec une soirée de trois buts et une 
passe. Sébastien Thinel et Yvan 
Busque ont aussi déjoué Maxime 
Clermont qui a été testé à 39 reprises 
pendant la rencontre.

À l’autre bout de la patinoire, Loïc 
Lacasse a tout de même bloqué 
35 rondelles pour signer son premier 
jeu blanc de la saison.

Les Draveurs seront de retour sur 
la glace, samedi soir, alors qu’ils ren-
dront visite à l’Assurancia de Thetford 
Mines.

MIDGET AAA

Félix Landry 
donne le ton

Félix Landry a marqué le but ga-
gnant.— PHOTO: LIGUE DE HOCKEY MIDGET AAA

Les Cataractes 
blanchis 
à domicile 
par l’Armada

SHAWINIGAN — La commande était 
trop lourde.

Les Cataractes ont tenu leur bout 
face à l’Armada de Blainville-
Boisbriand vendredi soir, avant 
de s’incliner 3-0 devant plus de 
3300 personnes au Centre Gervais 
Auto.

S’ils ont réussi à freiner le meil-
leur attaquant de la LHJMQ, Alex 
Barré-Boulet, et les autres gros 
canons adverses, les hommes de 
Daniel Renaud ont été pas mal 
moins dégourdis en attaque. Face 
à une équipe qui se défend en uni-
té de cinq, les Shawiniganais ont 
eu toute la misère du monde à se 
rendre au gardien adverse Émile 

Samson. Imaginez, ce dernier n’a 
eu que quatre tirs à se mettre sous 
la dent au cours des 40 premières 
minutes de jeu! Samson n’a vrai-
ment été sollicité que dans les deux 
dernières minutes de jeu, lorsque 
les Cataractes ont profité d’une 
attaque massive. Le petit portier a 

alors protégé son blanchissage en 
stoppant notamment Jan Drozg à 
bout portant.

Pas mal plus occupé que son vis-à-
vis, Mathieu Bellemare n’a rien à se 
reprocher. Il a été battu par Joël Teas-
dale dans la lucarne en première, 
quand l’un de ses défenseurs a bête-
ment perdu la rondelle dans l’en-
clave. Bellemare a gardé la marque à 
1-0, jusqu’au filet en avantage numé-
rique du capitaine Alexandre Alain, 
un tir sur réception parfait. C’est Jan 
Drozg, avec un coup de bâton en 
zone neutre, qui avait procuré cet 
avantage numérique au meilleur jeu 
de puissance du circuit. En doublant 
son avance en fin de deuxième sur 
cette séquence, l’Armada avait pris 
une sérieuse option sur les deux 
points à l’enjeu.

En troisième, les Cataractes sont 

revenus livrer leur meilleure période 
de la soirée. Mais ce fut quand 
même insuffisant pour ébranler 
leurs visiteurs, qui ont étiré leur 
avance à trois buts en marquant 
dans un filet désert.

«Ce qu’on contrôle, c’est l’effort. Et 
ce soir, il était présent. Du banc, je 

sentais plus d’urgence dans notre 
jeu, plus d’intensité. Mais, hey, on 
affrontait quand même la troisième 
meilleure équipe au Canada», fai-
sait valoir Daniel Renaud, laissant 
entendre qu’il ne se battait pas à 
armes égales avec Joël Bouchard. Le 
pilote des Cataractes convenait que 
le deuxième but des visiteurs avait 
fait très mal, mais il ne condamnait 
pas Drozg pour son geste, ques-
tionnant plutôt l’appel des officiels. 
«C’était une rondelle libre. Il se 
bagarrait pour une rondelle libre.»

Quant à la colonne des tirs au but, 
finalement dominée 29-15 par l’Ar-
mada, elle n’allait pas l’empêcher de 
dormir. «Ils ont bloqué beaucoup de 
tirs. Nous avons aussi raté plusieurs 
fois la cible…Ce fut néanmoins une 
bonne performance, mais ce fut 
insuffisant face à une aussi bonne 

équipe. Il faut maintenant mettre 
ça derrière nous et nous préparer 
pour le prochain match face à Sher-
brooke dimanche. Les gars vont 
avoir congé de glace demain, ques-
tion que toutes nos énergies soient 
concentrées sur dimanche.»

«Il va falloir qu’on se réveille, 
qu’on en donne plus pour mettre 
des points au tableau. Mais ce ne 
fut pas une mauvaise performance 
aujourd’hui. On a simplement man-
qué d’opportunisme. On a eu nos 
chances», analysait pour sa part 
Simon Benoît.

Dans l’autre vestiaire, Joël Bouchard 
se montrait satisfait. Son club avait 
vu sa folle séquence de 17 matchs 
sans défaite en temps réglementaire 
prendre fin à Sherbrooke mercredi. Il 
a aimé la façon de réagir de sa troupe. 
«J’ai aimé l’attitude des gars, ils étaient 
sereins. On a joué deux très bonnes 
périodes. Puis en troisième, il y a des 
petits détails qui ont été moins bien 
faits. On va en reparler ensemble, car 
c’est la période de l’année où on veut 
être bons.»

Mauvaise nouvelle pour les Cata-
ractes, les Foreurs de Val-d’Or ont 
récolté un point dans un revers 
de 3-2 subi en prolongation face 
aux Saguenéens à Chicoutimi. Les 
Shawiniganais se réveillent donc à 
six points d’une place en séries, avec 
neuf matchs à écouler à la saison.

Trop lourde commande

STEVE TURCOTTE

steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca

Les Cataractes n’ont pas réussi à tenir la cadence face à la meilleure formation de la LHJMQ. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

«Il va falloir qu’on se réveille, qu’on en donne 
plus pour mettre des points au tableau»

 — Le défenseur Simon Benoit



Après avoir 
éliminé la Suède, 
l’Allemagne fait le 
coup au Canada

Agence France-Presse

PYEONGCHANG — Le «Miracle sur 
glace» allemand se poursuit. Deux 
jours après avoir surpris la Suède, 
l’Allemagne a détrôné le Canada en 
l’emportant 4-3 en demi-finale du 
tournoi olympique de hockey.

Jamais auréolée de l’or olympique 
au hockey, l’Allemagne reven-
dique seulement deux médailles 
de bronze : à Lake Placid (1932) et à 
Innsbruck (en Allemagne de l’Ouest, 
1976). De plus, il s’agit seulement de 
sa deuxième victoire en 30 affronte-
ments contre le Canada aux JO ou 
aux Mondiaux. La dernière fois, 
c’était en 1996, un gain de 5-1 au 
Championnat du monde.

«Oh, mon Dieu, je suis sans voix! 

Je ne sais pas quoi dire, c’est irréel 
pour moi pour le moment. On 
est sûr d’avoir une médaille, c’est 
incroyable», s’est exclamé le défen-
seur Frank Hordler. 

Les Allemands, que personne 
n’attendait à ce niveau de la com-
pétition, disputeront leur première 
finale olympique, alors qu’ils retrou-
veront samedi (23h10, heure du 
Québec) les Athlètes olympiques 
de Russie, qui de leur côté n’avaient 
plus atteint ce stade de la compéti-
tion depuis 20 ans. Quant aux Cana-
diens, qui détenaient l’or olympique 
depuis 2010, ils batailleront mainte-
nant pour le bronze avec la Répu-
blique tchèque samedi (7h10).

Certes, sans ses meilleurs joueurs 
de la LNH, le Canada n’est plus 
aussi impressionnant que lors des 
précédents JO, comme l’a prouvé sa 
pénible victoire en quarts contre la 
Finlande (1-0), mais la performance 
des Allemands n’en reste pas moins 
admirable. Les joueurs de Marco 
Sturm avaient perdu deux de leurs 
trois matchs de ronde préliminaire 
et étaient encore passés tout près 
de l’élimination dès son match 
de classement pour les quarts de 

finale (victoire contre la Suisse en 
prolongation).

RÉVEIL TARDIF
Le Canada a mis du temps à se 

mettre en branle, si bien qu’après 
27 minutes, l’Allemagne menait 
3-0. Tirant de l’arrière 4-1 après 
deux périodes, les Canadiens ont 
appliqué une forte pression en troi-
sième et ont pu se rapprocher à un 
but. Kevin Poulin, qui a accordé 
quatre buts sur 15 tirs, a été ramené 
au banc avec 2:23 à faire, mais le 
Canada n’a pas été en mesure de 
créer l’égalité.

«Ils étaient meilleurs ce soir», a 
regretté l’attaquant Rob Klinkham-
mer. «On n’a pas d’excuses, on doit 
être prêt pour de tels matchs. C’était 
l’un des plus gros match de notre vie 
et nous n’avions aucune raison de 
ne pas être prêts. Bravo à eux.»

Gilbert Brulé, Mat Robinson et 
Derek Roy ont déjoué Danny aus 
den Birken, auteur de 28 arrêts. 
«Pour le moment, je ne réalise pas», 
a reconnu l’attaquant allemand 
Patrick Hager. «On a accompli tel-
lement de travail, fait tellement d’ef-
forts dans tous nos matchs... Ça me 

donne la chair de poule. Juste le fait 
de se dire que je vais jouer pour une 
médaille d’or dans une finale olym-
pique, pour nous c’est la plus grande 
chose que l’on peut accomplir.»

DERNIER OBSTACLE :  
LES RUSSES

De leur côté, les Athlètes olym-
piques de Russie ont battu sans 
trembler la République tchèque 3 à 
0. Dans un match assez équilibré, ils 
ont assommé leurs adversaires en 
marquant deux buts en 27 secondes 
à mi-match. Ils ont ensuite géré leur 
avance jusqu’au but d’Ilya Koval-
chuk dans un filet désert.

«Nous méritons d’être là et la meil-
leure équipe gagnera», a déclaré l’at-
taquant russe. «Nous serons prêts 
pour ce match, c’est certain.»

L’équipe russe était entrée dou-
cement dans le tournoi, battue 
par la faible Slovaquie en ouver-
ture. Mais depuis, elle a dominé 
allègrement tous ses adversaires 
et elle se retrouve en position 
idéale pour remporter son pre-
mier titre depuis 1992. À moins 
d’un autre miracle allemand...   
AVEC LA PRESSE CANADIENNE

Le «Miracle», prise deux!

Ayant déjà surpris la Suède en quart de finale, l’Allemagne a prouvé que la foudre pouvait frapper deux fois, alors que la troupe de Marco Sturm a vaincu le 
Canada 4-3 en demi-finale. L’Allemagne jouera donc pour la médaille d’or samedi, contre les Russes. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE,  NATHAN DENETTE

CURLING

Le Canada finit  
au pied du podium

PYEONGCHANG (AFP) — La Suisse 
a remporté le match pour la troi-
sième place du tournoi masculin 
de curling des Jeux olympiques de 
Pyeongchang en battant le Canada, 
triple champion olympique en titre, 
7 à 5, vendredi.

C’est la première fois que les 
curleurs canadiens ne montent pas 
sur le podium depuis la réintroduc-
tion de leur sport aux Jeux en 1998.

L a  S u i s s e  d é c r o c h e  l à  s a 
13e médaille en Corée du Sud.

PATINAGE ARTISTIQUE

Enfin l’or  
pour la Russie

PYEONGCHANG (PC) — Des amies 
intimes, des compétitrices féroces 
et, maintenant, les deux meilleures 
patineuses artistiques au monde.

Alina Zagitova a devancé Evgenia 
Medvedeva, sa partenaire d’entraî-
nement, vendredi, pour rempor-
ter le concours individuel dames 
en patinage artistique, offrant ainsi 
aux Russes leur première médaille 
d’or des Jeux olympiques de 
Pyeongchang.

La disette de médaille d’or des 
Russes a défrayé les manchettes 
depuis quelques jours à ces jeux, 
et le temps commençait à se faire 
court pour eux – bien que ça sem-
blait une formalité au début de la 
journée puisque Zagitova et Med-
vedeva étaient en position de gagner.

DOPAGE

Un autre Russe 
épinglé

GANGNEUNG (AP) — Un deu-
xième athlète russe a échoué un 
test de dopage aux Jeux de Pyeong-
chang, un jour avant que le comité 
exécutif du Comité international 
olympique ne décide s’il doit réin-
tégrer le pays pour la cérémonie de 
clôture, dimanche. Le président de 
la Fédération russe de bobsleigh, 
Alexander Zubkov, a déclaré à l’As-
sociated Press que l’échantillon testé 
de la pilote Nadezhda Sergueïeva, 
dimanche, était positif.

La délégation russe aux Jeux olym-
piques de Pyeongchang a déclaré 
dans un communiqué que la subs-
tance trouvée était le trimétazdine, 
un médicament utilisé pour les 
personnes souffrant d’angine et 
qui figure sur la liste des produits 
interdits de l’Agence mondiale anti-
dopage. C’est le quatrième cas de 
dopage à ces jeux, dont le curleur 
Alexander Krushelnitsky, qui avait 
gagné le bronze à l’épreuve mixte.

EN BREF
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LE CHIFFRE 
DU JOUR

28
Le Canada a ins-
c r i t  u n e  n o u -
velle marque avec 
28 médailles à des 
Jeux  d ’h iver.  La 
pat ineuse  ar t i s -
t i q u e  K a e t l y n 
Osmond avait per-
mis de fracasser 
l’ancien record de 
2 6   p o d i u m s  q u i 
datait de Vancouver 
2010.

Le Québécois Sébastien Toutant a remporté la première médaille d’or de l’histoire des Jeux olympiques en big air. —PHOTO: AGENCE FRANCE-PRESSE

La Presse canadienne

PYEONGCHANG — Le Canadien 
Sébastien Toutant a raflé la 
médaille d’or lors de l’épreuve 
masculine de big air en surf des 
neiges, samedi, aux Jeux olym-
piques de PyeongChang.

E n  q u ê t e  d ’ u n e  p r e m i è r e 
médaille olympique,  i l  s’agit 
d’un dénouement exceptionnel 
pour le planchiste originaire de 
l’Assomption.

A p r è s  a v o i r  t e r m i n é  1 1 e

à  l ’é p re uv e  d e  s l o p e st y l e  l a 
semaine dernière et neuvième 
aux Jeux de Sotchi  en 2014, 

«Seb Toots» a obtenu un poin-
tage total de 174,25. Suite à une 
première descente qui lui a valu 
un score de 84,75,  Toutant a 
amassé la meilleure note de la 
journée à son deuxième essai, 
soit 89,50 points.

L’Américain Kyle Mack s’est 
emparé de la médaille d’argent 
grâce à un total de 168,75 points, 
tandis que le Britannique Billy 
Morgan a obtenu le bronze en 
vertu d’un score de 168 points.

A l o r s  q u e  p l u s i e u r s  p r é -
voyaient un doublé canadien 
lors de cette épreuve, des chutes 
de Maxence Parrot et de Mark 
McMorris ont cependant contre-
carré les plans.

Attendu de pied ferme lors de 
cette finale, Parrot, qui a décro-
ché le plus grand nombre de 
médailles dans cette discipline 
aux X-Games, avait  pourtant 
bien fait  lors de sa première 
descente.  Un score de 85,00 
lui avait permis de se hisser au 
deuxième rang provisoire après 
l a  p re m i è re  m a n c h e.  A p rè s 
avoir raté l’atterrissage lors de 

son deuxième saut, le médaillé 
d’argent en slopestyle a tenté le 
tout pour le tout lors de sa der-
nière descente, mais en vain. 
Le Canadien a terminé au neu-
vième rang avec une récolte de 
117,25 points.

L’autre représentant de l’uni-
folié, Mark McMorris, lui aussi 
aspirant au titre, a également 
chuté lors de ses deux premiers 
sauts, l’éliminant de facto du 
podium. Malgré la déception, le 
médaillé de bronze au slopestyle 
a tout de même effectué son der-
nier tour de piste. Il a été relé-
gué au 10e rang en vertu d’une 
récolte de 72,50 points.

La ronde f inale  regroupait 
12 planchistes, qui ont chacun 
effectué trois  sauts.  Ceux-ci 
devaient être différents, et les 
deux meilleurs scores étaient 
retenus pour établir le résul-
tat final.

L’épreuve de big air a offi-
ciellement fait son entrée 
dans le programme olym-
pique de surf des neiges 
aux Jeux de PyeongChang.

Toutant se couvre d’or

BOKWANG (PC) — Les plan-
chistes canadiens Jasey-Jay An-
derson et Darren Gardner n’ont 
pas gagné leur manche élimina-
toire et ils ont vu leur parcours 
à l’épreuve de slalom géant en 
parallèle prendre fin, vendredi, 
lors des Jeux de Pyeongchang.

Anderson a terminé 24e sur 
32 planchistes en vertu d’un 
temps de 1:26,76 tandis que Gard-
ner s’est emparé du 28e échelon, 
en 1:26,94.

Les 16 meilleurs planchistes 

accédaient aux huitièmes de fi-
nale au Parc à neige Phoenix.

Âgé de 42 ans, Anderson est de-
venu le seul Canadien à prendre 
part à ses sixièmes Jeux olym-
piques d’hiver. Il avait remporté 
une épreuve de la Coupe du 
monde il y a un mois.

Anderson, de Mont-Tremblant, 
a décroché la médaille d’or aux 
Jeux de Vancouver, en 2010.

À 27 ans, Gardner, de Burling-
ton, en Ontario, faisait ses débuts 
aux Olympiques.

Jasey-Jay Anderson éliminé 
en slalom géant en parallèle

son deuxième saut, le médaillé 
d’argent en slopestyle a tenté le 
tout pour le tout lors de sa der-
nière descente, mais en vain. 
Le Canadien a terminé au neu-
vième rang avec une récolte de 

L’autre représentant de l’uni-
folié, Mark McMorris, lui aussi 
aspirant au titre, a également 
chuté lors de ses deux premiers 
sauts, l’éliminant de facto du 
podium. Malgré la déception, le 
médaillé de bronze au slopestyle 
a tout de même effectué son der-
nier tour de piste. Il a été relé-

 rang en vertu d’une 

La ronde f inale  regroupait 
12 planchistes, qui ont chacun 
effectué trois  sauts.  Ceux-ci 
devaient être différents, et les 
deux meilleurs scores étaient 
retenus pour établir le résul-

L’épreuve de big air a offi-
ciellement fait son entrée 
dans le programme olym-
pique de surf des neiges 
aux Jeux de PyeongChang.

Toutant se couvre d’or
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